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Selon l’enquête que nous publions, 91 % des étudiants 
de confession juive disent avoir été victimes 
d’un acte antisémite. Et craignent désormais 
davantage la gauche radicale que l’extrême droite.
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Dossier réalisé par
Charles de Saint Sauveur

CONNAISSEZ-VOUS les 
dragons célestes ? Si vous êtes 
fan du manga « One Piece », 
assurément. Dans la saga 
japonaise, ces créatures riches, 
radines et avides de pouvoir, 
dirigent le monde. Il n’a pas fal-
lu longtemps aux cracheurs de 
haine pour adopter cette 
odieuse caste sur les réseaux 
sociaux : les dragons servent 
d’alias pour désigner (sans les 
nommer) les juifs, en vertu des 
clichés éculés qui leur collent à 
la peau. Du virtuel au réel, il n’y 
a qu’un pas. Et c’est sous forme 
de petites blagues – « rien de 
méchant, hein ! » – qu’on les 
retrouve désormais dans les 
campus ou sur les forums étu-
diants, derniers avatars d’un 
antisémitisme qui trouve tou-
jours de nouvelles formes 
pour prospérer.

Comme le  révèle une 
enquête de l’Ifop, comman-
dée par l’Union des étudiants 
juifs de France (UEJF), neuf 

étudiants juifs sur dix (91 %) 
disent avoir été victimes d’au 
moins un acte antisémite 
durant leur vie étudiante. Le 
plus souvent, ces « actes » 
prennent la forme d’un sté-
réotype lâché l’air de rien ou 
d’une plaisanterie soi-disant 
« potache », quand bien 
même elle concernerait la 
Shoah. Les injures sont heu-
reusement moins fréquentes, 
et les agressions (7 % quand 
même) bien plus rares.

« Comme si les juifs étaient 
forcément des privilégiés »
En 2019, la même enquête 
apportait des résultats similai-
res. « Il y a depuis quelques 
années une constante très 
inquiétante, relève Samuel 
Lejoyeux, président de l’UEJF. 
La haine d’Israël, à laquelle les 
juifs de France sont trop sou-
vent automatiquement asso-
ciés, est sans doute le plus 
puissant moteur de l’antisé-
mitisme aujourd’hui. » Un 
simple tag (« Vive la Palestine, 
39-45 le retour »), gravé en 
juin sur un mur de Paris 8 à 

Saint-Denis (Seine-Saint-
Denis), illustre selon lui ce lien.

Dans l’enquête Ifop, 77 % 
des étudiants de confession ou 
de culture juive estiment que 
l’antisémitisme est « répan-
du ». Loin devant les autres 
discriminations : racisme, 
sexisme, homophobie. À 
l’inverse, 28 % des étudiants 
pris dans leur ensemble le 
jugent répandu, loin derrière le 
sexisme (63 %). « Je constate 
une fois encore que l’antisémi-
tisme, ça n’imprime pas, com-
me si les juifs étaient forcé-
ment des privilégiés. Dans 
certains logiciels de pensée, 
nous ne pouvons pas être vic-
times aujourd’hui, c’est un 
caprice bourgeois », déplore 
Samuel Lejoyeux.

Un « bruit de fond » continu
Aucune affaire retentissante 
n’a défrayé la chronique ces 
derniers mois. Tags, insultes, 
profs qui dérapent… voilà pour 
le lot habituel, mais dans quelle 
proportion ? Impossible de 
savoir, tant l’enseignement 
supérieur est éclaté, ce qui 

À la fac, le fléau 
de l’antisémitisme
EXCLUSIF | 91 % des étudiants juifs de France disent avoir été victimes d’un acte 
antisémite (de la blague douteuse à l’agression) au cours de leurs études, selon 
une enquête qui montre une dérive inquiétante, désormais presque banalisée.

Nicolas Charbonneau

Directeur des rédactions

À Sarcelles (Val-d’Oise) il y a 
quelques années, les gamins de 
la « Petite Jérusalem » jouaient au 
foot avec les mioches immigrés 
en se moquant de savoir quelles 
étaient les origines et la religion 
des uns ou des autres. La ville 
était considérée comme une 
réussite de l’intégration à la 
française, il y avait là des enfants 
qui étudieraient bientôt 
ensemble sur les bancs 
de l’université. Aujourd’hui, 
le modèle a volé en éclats et 
chaque communauté s’est 
refermée sur elle-même. Pire, 
dans l’enquête que nous 
publions, des étudiants de 
confession juive disent éviter 
certaines facultés comme Paris 
8 Vincennes - Saint-Denis ou 
Toulouse-Le Mirail par crainte de 
cet antisémitisme qui y fait son lit. 
Pourquoi ces universités ? 
Notamment, et c’est la nouveauté 
du sondage de l’Ifop, car la 
gauche radicale y est très 
implantée et qu’en son sein 
certains mélangent 
l’appartenance au judaïsme 
et le soutien inconditionnel à la 
politique d’Israël. Ambiguïté 
pratique mais dangereuse entre 
antisionisme et antisémitisme.

Il fut un temps où l’on s’indignait 
des profanations dans les 
cimetières juifs, des défilés 
abjects et des jeux de mots 
insupportables de Jean-Marie 
Le Pen et ses sbires. On 
connaissait leur antisémitisme, 
sorte de deuxième peau, 
cette haine dont le philosophe 
Raphaël Enthoven dit qu’elle a 
toujours existé, qu’elle est 
« une passion fondamentale 
de l’esprit humain ».

Désormais, c’est la gauche 
radicale qui avancerait sur cette 
pente nauséabonde. Un jour, 
une élue revendique « ne pas être 
Charlie » et dit regretter que les 
spectacles de Dieudonné soient 
interdits. Un autre jour, 
on déroule le tapis rouge à une 
personnalité sulfureuse 
comme Jeremy Corbyn et, plus 
récemment, la vice-présidente 
LFI du groupe d’études sur 
l’antisémitisme à l’Assemblée 
pose pour la photo avec les 
ennemis d’Israël qui comparent 
l’État hébreu à l’apartheid. 
Dans ce contexte, toute tentative 
de justification douteuse ou de 
contextualisation tarabiscotée 
est immorale, et il ne s’agit de 
rappeler qu’une seule chose : 
l’antisémitisme reste cette bête 
immonde qui rôde et joue 
l’ensommeillée, mais qui ne 
demande qu’à resurgir.

Édito
Pente 
nauséabonde

Selon une étude de l’Ifop, 77 % des étudiants juifs estiment que l’antisémitisme est « répandu ». Loin devant les autres discriminations : racisme, sexisme, homophobie. 
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n’aide pas à combattre le pro-
blème. « L’antisémitisme est 
revenu à son niveau d’il y a 
dix-quinze ans. Il est présent à 
l’université comme ailleurs, ni 
plus ni moins. Il y a peu d’inci-
dents graves heureusement, 
mais un bruit de fond entrete-
nu par des stéréotypes venus 
de toutes parts. Et que le cou-
ple Soral-Dieudonné, chacun 
dans son registre, a contribué à 
rediffuser auprès de la jeunes-
se », analyse Marie-Anne 
Matard-Bonucci, responsable 
à Paris 8 d’un diplôme univer-
sitaire unique en France de 
formation à la lutte contre le 
racisme et l’antisémitisme.

Ces poncifs, vous les con-
naissez. Les juifs seraient très 
unis pour la moitié des étu-
diants sondés, plus riches que 
la moyenne pour 24 %, ils 
auraient trop de pouvoir dans 
la finance, dans les médias 
(18 % chacun) ou la politique 
(15 %)… « On peut se consoler 
en se disant que ça n’a pas 
augmenté depuis  notre 
enquête d’il y a quatre ans », 
constate Frédéric Dabi, direc-
teur adjoint de l’Ifop. Oui, on se 
console comme on peut.
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La montée 
des discours 
haineux 
d’extrême 
gauche
C’est l’un des éléments 
les plus spectaculaires 
du sondage : les 
étudiants juifs interrogés 
disent bien plus craindre 
les « actes et violences 
d’extrême gauche » 
(83 %) que celles venues 
de l’extrême droite 
(63 %). Pour Frédéric 
Dabi, de l’institut Ifop, 
« cela confirme ce que 
nous avions observé 
dans une enquête parue 
en 2022, à savoir une 
rupture historique dans 
la perception de la 
menace que ressentent 
les juifs de France. Avant, 
c’est de Jean-Marie 
Le Pen que venaient les 
inquiétudes. Aujourd’hui, 
c’est de Jean-Luc 
Mélenchon. »
Les « saillies » du leader 
Insoumis (il avait affirmé 
en 2020 que Jésus avait 
été crucifié « par ses 
propres compatriotes ») 
et de certains de ses 
lieutenants, comme 
Mathilde Panot ou 
Danièle Obono, ont 
accentué, selon le 
politologue, la défiance 
avec la communauté 
juive. « Il y a un problème 
évident de paroles 
antisémites à LFI, 
dénonce Samuel 
Lejoyeux, le président de 
l’Union des étudiants 
juifs de France (UEJF). 
C’est très préoccupant 
car la gauche radicale 
a un certain poids dans 
de nombreuses 
universités. » En scrutant 
les détails de l’enquête, 
on constate que les 
sympathisants Insoumis 
ne sont pas les derniers à 
adopter les stéréotypes 
habituels : 37 % pensent 
que les juifs sont plus 
riches que la moyenne 
(24 % des étudiants pris 
dans leur ensemble, 30 % 
pour les pro-RN), 21 % 
qu’ils ont « trop de 
pouvoir » dans la finance 
(18 % en général, 29 % au 
RN), etc. « Par ses sorties, 
note Samuel Lejoyeux, 
Jean-Luc Mélenchon, 
la figure majeure 
de la gauche, a choisi 
d’assumer de ne pas 
lutter contre ce fléau, 
sans doute par 
clientélisme électoral. »a

La haine des juifs est 
revenue à son niveau 
d’il y a dix-quinze ans
Marie-Anne Matard-Bonucci, 

directrice du diplôme universitaire 
de formation à la lutte contre 
le racisme et l’antisémitisme 
à Paris 8 Saint-Denis

C’ÉTAIT IL Y A CINQ ANS, 
mais certains de ses silences 
conjuguent encore son « cau-
chemar » au présent. Jéré-
my*, 23 ans, est pourtant loin 
de tout cela. Mentalement (il 
va bien) et physiquement : il a 
démarré cette semaine un 
master dans une université 
asiatique, à 10 000 km de son 
ancien campus alsacien.

Il se souvient parfaitement 
de cette fin d’après-midi 
d’octobre 2018, quand des 
chants nazis ont surgi dans 
l’ambiance passablement 
alcoolisée du week-end 
d’intégration des première 
année de Sciences-po Stras-
bourg, organisé par le bureau 
des sports (BDS). « Il était 
question d’incendier Israël 
avec les juifs dedans. Tout le 
monde braillait. J’étais visible-
ment le seul à être choqué. Je 
suis allé voir les meneurs 
pour leur dire qu’ils pouvaient 
chanter ce qu’ils voulaient, 
mais que j’étais juif et que ça 
me dérangeait. Ce que je pou-
vais être naïf et timide… » 
lâche-t-il au téléphone.

Le soir même, il s’empoi-
gne avec un des leaders venu 
lui cracher à la figure qu’il 
n’aime pas les juifs et que c’est 
son « droit ». Décontenancé, il 
appelle son père, qui lui dit de 
ne rien faire, que « ça va pas-
ser ». « C’est ce que j’ai fait 
pendant deux ans : rien. J’ai 
subi sans broncher leurs pro-
vocations en m’enfonçant peu 
à peu dans le déni et le repli. »

Une croix gammée 
sur la main
Fin mars 2019, ses principaux 
harceleurs s’illustrent lors du 
Crit, le tournoi sportif réunis-
sant les Sciences-po de Fran-
ce. « Et un, et deux, et Troisiè-
me Reich », suivi d’autres 
subtiles rengaines antisémi-
tes, racistes et sexistes. Une 
vieille tradition potache 
paraît-il… Des étudiants 
d’autres écoles s’en émeu-
vent, l’affaire s’ébruite dans 
les médias, la direction de 
l’école tente d’éteindre la 
polémique en condamnant 
des « propos inadmissibles ».

Un soir en boîte, un des 
responsables du BDS le coin-
ce dans les toilettes, l’insulte 
et le bouscule. « Il me rendait 
responsable des fuites, alors 
que j’étais absent du Crit. » 
Un autre, « le plus antisémite 
de la bande », lui glisse qu’il 
aurait aimé voir ses grands-
parents mourir dans les 
camps.

Dans les couloirs, il est « le 
juif », désigné comme tel par 
la petite bande de six étu-
diants qui le harcèle à coups 
de chants, de stéréotypes, de 
blagues sur Hitler ou Goeb-

Source : baromètre Ifop pour l’Union des étudiants juifs de France. •
Photo : Richard Villalonundefined. • Le Parisien-Infographie.

Enquête réalisée en ligne entre juin et septembre auprès d’un échan-
tillon de 802 personnes, représentatif de la population étudiante
française, et de 237 étudiants de confession ou de culture juive.

Antisémitisme
Le regard des étudiants
Dans le cadre de votre vie étudiante (cours, vie
associative, soirée...), avez-vous déjà été victime
de l’un des actes suivants ? (Parmi les étudiants juifs)

La haine
d’Israël

91%

28%

L’antisémi-
tisme

77%
28%

Le racisme 67%

56%

Le sexisme 59%

63%

L’homophobie 54%
56%

D’après vous, chacun des phénomènes suivants
est-il répandu ou non dans les universités et grandes
écoles en France ? (Total « oui »)

55%

57%

93%

20%

11%
Une remarque

véhiculant des stéréo-
types sur les juifs

9%

Une blague
« potache » sur la
Shoah ou les juifs

Une injure
antisémite

Des attaques
(agression physique,
menaces verbales)

relatives à Israël

Une agression
physique à caractère

antisémite

Total

49% 34% 13% 4%

Les actes
et violences
d’extrême
gauche

Total « importante »

Total « importante »

37%26% 28% 9%

Les actes
et violences
d’extrême

droite

Non, jamaisOui, une ou plusieurs fois

91%

89%

80%

45%

43%

83%

63%

7%

Étudiants juifs Ensemble des étudiants

Chacundesactes suivants représente-t-il unemenace
importanteoupas importantepour les étudiants juifs ?
(Parmi les étudiants juifs, au sein des universités)

... assez peu importante

... très importanteMenace...

... assez importante

... pas du tout importante

bels. La plus humiliante sur-
vient lors d’une soirée, où les 
entrants ont droit à une petite 
croix sur la main. La sienne 
est gammée, mais il relativise 
auprès d’un copain plus cho-
qué que lui. « Je doutais telle-
ment que j’en suis venu à 
penser que le problème 
venait de moi. »

« Le Covid m’a sauvé 
de cet enfer »
En deuxième année, il glisse 
un peu plus. Dort mal, mange 
mal, tombe malade, s’isole 
dans sa chambre d’étudiant, 
ne se rend plus qu’aux TD 
(travaux dirigés) obligatoires — 
« moi qui ai toujours adoré 
aller en cours ». Au cœur de 
l’hiver, sa grande sœur prête 
une oreille plus attentive que 
les autres. Sans rien lui dire, 
elle avertit la section UEJF 
(Union des étudiants juifs de 
France) de la fac parisienne où 
elle étudie. L’organisation fait 
le siège de la direction, sollicite 
le ministère, l’accompagne au 
commissariat. « Les choses 
bougeaient un peu, mais je me 
sentais tellement nul que je 
n’arrivais même plus à me 
regarder dans un miroir. »

Bizarrement, ses notes ne 
plongent pas avec lui. Il con-
clut son premier semestre 
d’un 15 de moyenne, juste 
avant la pandémie. Il retourne 
chez lui, à Paris, promène son 
chien, ne suit plus aucun 
cours à distance. Cet éloigne-
ment « providentiel » le 
remet d’aplomb. « Le Covid 
m’a sauvé de cet enfer. » Le 
6 dont il hérite est suffisant 
pour l’envoyer en 3e année, à 
l’étranger. Il rejoint Barcelone 
et y vit sa meilleure vie d’étu-
diant. C’est là qu’il apprend, au 
printemps 2021, que deux de 
ses six harceleurs ont été 
condamnés pénalement à des 
stages de citoyenneté et qu’ils 
devront repiquer.

Si l’UEJF condamne « le 
dysfonctionnement total » de 
Sciences-po Strasbourg dans 
la gestion de cette affaire, le 
nouveau directeur, 
nommé il y a trois ans, 
assure avoir repris les 
choses en main. « Depuis 
2019, il n’y a eu aucun acte 
antisémite », assure Jean-
Philippe Heurtin.

À la fin de sa licence, Jéré-
my a décidé de rester « pour 
ne pas partir sur un échec ». 
« Je n’ai pas regretté. Ces deux 
années de master ont été nic-
kel ! » Vendredi dernier, il a 
décollé pour l’Asie vers un 
nouveau master, en droit 
international des affaires. « Ça 
m’a dévoré mais aujourd’hui, 
je sais que ce n’était pas moi le 
problème. »
* Le prénom a été changé.

À SCIENCES-PO I « Et un, 

et deux, et Troisième Reich »
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secouent alors l’île après 
l’agression mortelle en prison 
d’Yvan Colonna, membre du 
commando responsable de 
l’assassinat du préfet Érignac. 
« L’exécutif, qui a eu jusqu’ici 
une gestion erratique du dos-
sier corse, comprend que le 
volcan s’est manifesté. Parce 
qu’il y a la présidentielle, il faut 
vite éteindre le feu », tranche 
Acquaviva.

Des mois de chaud 
et de froid
Le ministre de l’Intérieur est 
dépêché en démineur. « Il 
nous a parlé franchement. 
Devant les journalistes, il par-
lait de lignes rouges. Mais 
dans la salle, il ne s’est jamais 
bouché les oreilles », apprécie 
un témoin. Six déplacements, 
des coups de fil et des SMS en 
direct, une certaine faconde : 
Darmanin fait du Darmanin. 

Mais les échanges, parfois 
rudes, vifs, patinent.

Ils sont stoppés net durant 
six mois, rappelle un élu, « par 
l’affaire des prisonniers » — les 
autonomistes se retirent des 
discussions après un nouveau 
refus de la justice d’octroyer 
une semi-liberté à Pierre Ales-
sandri et Alain Ferrandi. « La 
justice est indépendante, vous 
le savez bien. Moi-même, j’en 
ai fait les frais… », avait pour-
tant tenté d’apaiser Darmanin 
au cours d’une réunion, rap-
porte un participant encore 
stupéfait. Les relations se ten-
dent ensuite avec les trois 
députés autonomistes du 
groupe Liot, qui ferraille dur à 
l’Assemblée contre le projet de 
réforme des  retraites.

Les discussions se réchauf-
fent lorsqu’en célébrant le 
25e anniversaire de l’assassinat 
du préfet Érignac, Darmanin 
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Emmanuel Macron 
(ici à Bonifacio, en 2020), 
est attendu de pied ferme 
sur l’Île de Beauté, 
en quête d’autonomie.

Pauline Théveniaud

SUSPENSE… « Les dés rou-
lent », souffle le député auto-
nomiste de la Haute-Corse 
Jean-Félix Acquaviva, avant le 
d i s c o u r s  t a n t  a t t e n d u 
d’Emmanuel Macron devant 
l’Assemblée de Corse, ce jeudi 
matin, à Ajaccio. Point d’orgue 
d’un déplacement express, où 
passé et avenir s’entremêlent : 
officiellement programmé 
pour célébrer le 80e anniver-
saire de la libération de l’île, il 
vient surtout solder des mois 
de chaotiques négociations 
entre l’État et les élus locaux.

« Un moment crucial », 
avance-t-on à l’Élysée, avec la 
possibilité d’un « rapproche-
ment acceptable » entre « les 
interlocuteurs corses ». En 
cas d’accord, poursuit-on au 
palais, le président « est prêt à 
envisager une évolution insti-
tutionnelle ».

Ces derniers jours furent 
ceux des ultimes discussions 
et arbitrages, en cercle de plus 
en plus restreint. Le président, 
autonomiste, du Conseil exé-
cutif de Corse, Gilles Simeoni, 
a multiplié les rendez-vous. 
Avec Élisabeth Borne et 
Gérald Darmanin à Matignon. 
Mais aussi, en toute discré-
tion, avec Emmanuel Macron 
à l’Élysée. Rien n’a filtré.

Épilogue d’un chemin 
sinueux. Car tout a commen-
cé par un virage spectaculai-
re, il y a dix-huit mois. À la mi-
mars 2022, le gouvernement 
fait savoir qu’il est prêt à 
« aller jusqu’à l’autonomie ». 
Aux antipodes de la fermeté 
affichée par Macron jusque-
l à .  Ma i s  d e s  v io l e n ce s 

se lance dans une ode à « la 
paix ». Et plus encore quand, 
geste apprécié, Macron s’invite 
par surprise à une réunion 
Place Beauvau.

« La hantise de l’échec »
Mais le plus dur reste à faire. 
Car le gouvernement deman-
de à l’Assemblée de Corse de 
s’accorder sur un projet uni-
que. Échec, le 5 juillet. La qua-
si-totalité des nationalistes 
(majoritaires) se rassemblent 
autour d’un texte réclamant, 
entre autres, la « co-officialité 
de la langue », « un statut de 
résident », un pouvoir législa-
tif, un titre dans la Constitu-
tion. « Les fondamentaux de 
l’indépendance… », épingle le 
sénateur LR Jean-Jacques 
Panunzi. La droite, qui ne veut 
qu’un simple « pouvoir 
d’adaptation », présente une 
proposition de son côté.

Or, elle est majoritaire au 
palais du Luxembourg, où est 
la clé (ou le verrou, c’est selon) 
d’une possible réforme consti-
tutionnelle. Gilles Simeoni le 
sait bien, lui qui y a rencontré 
Bruno Retailleau jeudi dernier.

Difficile d’entrevoir une voie 
commune… D’autant que les 
« lignes rouges » fixées par 
Macron demeurent inchan-
gées : maintien de la Corse 
dans la République et refus de 
créer deux catégories de 
citoyens. « C’est redoutable-
ment incertain, poursuit le 
patron des députés Horizons, 
Laurent Marcangeli. Il y aura 
un avant et un après, mais il y a 
une forme de hantise de 
l’échec. » À l’Élysée, on se rac-
croche à une sibylline « magie 
de la discussion ».

Macron face au défi corse
Le chef de l’État a entamé ce mercredi un déplacement consacré au 80e anniversaire 

de la libération de l’île, mais surtout à l’avenir institutionnel du territoire.

vous du mercredi. Le minis-
tre à qui la question sera 
adressée répondra à son tour 
en vidéo via l’application. La 
réponse sera également 
retranscrite à l’écrit.

« Il y a une défiance pro-
fonde des Français par rap-
port à la politique. Elle ne 
nous est pas corrélée, elle 
nous a précédés et elle nous 
succédera, commente Olivier 
Véran. Cette application doit 
permettre de restaurer du 
lien. C’est un combat person-
nel, j’assume militer, par 
exemple, pour le référendum 
et même le préférendum 
(référendum à choix multiple, 
selon la pensée du ministre). 
Agora sera comme un Tri-
pAdvisor de la démocratie. »

Français sur ce qui peut moti-
ver ou au contraire empêcher 
leur passage à l’action et 
leurs changements d’habitu-
de vers des comportements 
plus économes en énergie », 
commente Agnès Pannier-
Runacher.

Deuxième fonctionnalité : 
les « questions au gouverne-
ment citoyennes », comme 
les a baptisées Olivier Véran. 
Cette fois, liberté est donnée 
aux Français d’interroger les 
ministres. Chaque semaine, 
la question la plus soutenue 
sera traitée par l’exécutif. Le 
porte-parole du gouverne-
ment se chargera ensuite 
d’apporter une réponse 
devant la presse lors du 
compte rendu du rendez-

obtenus. Le ministre concer-
né par le dossier sera ensuite 
amené à communiquer 
directement sur l’application.

La première consultation, 
ce n’est  pas un hasard, 
portera sur la planification 
écologique, qui a fait l’objet 
lundi d’annonces présiden-
tielles. Elle comporte deux 
volets, portés par Agnès 
Pannier-Runacher et Chris-
tophe Béchu.

Les questions se veulent 
concrètes, le gouvernement 
demandant, par exemple, aux 
utilisateurs si ces derniers 
sont davantage enclins à 
acheter des appareils condi-
tionnés pour « réduire leurs 
usages numériques ». « Nous 
souhaitons interroger les 

vivons une période de boule-
versement démocratique et, 
pourtant, on ressent une 
envie chez les Français d’être 
utiles, de participer. Ils ont un 
avis sur tous les sujets. »

Consultations 
et « QAG citoyennes »
Agora repose sur deux fonc-
tionnalités. La première ins-
taure des consultations 
numériques. Chaque semai-
ne, les citoyens sont invités à 
répondre à un questionnaire 
qui restera en ligne pendant 
un mois. Des questions (pas 
plus de quinze) sur un sujet 
précis défilent à l’écran. Cer-
taines sont ouvertes, d’autres 
à choix multiples. L’utilisateur 
accède en direct aux résultats 

Ludwig Gallet

OLIVIER VÉRAN a décidé de 
reprendre ses consultations. 
Mais le patient de ce médecin 
de profession est tout parti-
culier : il s’agit de la démocra-
tie. Le porte-parole du gou-
vernement ,  chargé  du 
Renouveau démocratique, 
travaille depuis un an au lan-
cement d’une application 
censée « tisser un lien direct 
entre le gouvernement et les 
citoyens ». L’outil, baptisé 
Agora, sera téléchargeable 
dès ce jeudi sur tous les 
smartphones.

« Les applications servent 
aujourd’hui à tous les usages, 
mais pas à la démocratie, 
défend Olivier Véran. Nous 

Véran lance le « TripAdvisor de la démocratie »
L’appli Agora vise à « tisser un lien direct entre le gouvernement et les citoyens ».

a
L’exécutif comprend 
que le volcan 
s’est manifesté. 
Parce qu’il y a la 
présidentielle, il faut 
vite éteindre le feu
Jean-Félix Acquaviva, député 
autonomiste de la Haute-Corse 

Marion Mourgue
Cheffe adjointe 
du service politique

Ils n’avaient pas pu se voir, 
cet été au fort de Brégançon. 
Emmanuel Macron et 
Nicolas Sarkozy ont donc 
dîné ensemble dimanche 
soir, selon nos informations. 
Un rendez-vous de 
retrouvailles, pour apaiser 
les relations après 
la publication du « Temps 
des combats » de l’ancien 
chef de l’État. « Emmanuel 
Macron n’a pas aimé 
le livre », confie un de ses 
interlocuteurs, notamment 
les passages critiques sur la 
politique intérieure et 
internationale conduite par 
la France. Il n’a pas non plus 
apprécié les doutes 
exprimés par son 
prédécesseur sur la stratégie 
de l’Élysée, comme sur le 
casting gouvernemental.

Dimanche soir, après 
l’interview d’Emmanuel 
Macron dans les JT de TF 1 et 
France 2, les deux présidents 
ont donc pris le temps de 
parler politique dans une 
ambiance décontractée. 
L’occasion aussi d’évoquer 
les européennes, comme 
l’avenir de la droite. 
Emmanuel Macron n’a jamais 
oublié qu’il n’avait pas pu 
compter sur les voix LR 
pendant la réforme des 
retraites. Il n’a pas l’intention 
de se précipiter désormais.

Nicolas Sarkozy campe, lui, 
sur une autre ligne. « Sans 
rassemblement, la droite n’a 
aucune chance de gagner », 
pointait-il fin août dans nos 
colonnes. Il l’a redit au chef 
de l’État : il faut bouger, 
cesser de procrastiner. 
En plus d’un contrat de 
gouvernement, il appelle 
à une liste commune aux 
européennes Renaissance-
LR pour éviter à sa famille 
politique un nouvel échec 
électoral. Et pourquoi pas 
prévoir un accord entre la 
droite et la majorité pour les 
municipales ? À ses yeux, 
tout le monde en sortirait 
gagnant. Hasard du 
calendrier, quelques jours 
plus tard, c’était au tour 
de Brigitte Macron de se 
retrouver avec Nicolas 
Sarkozy, à l’Institut 
Gustave-Roussy de Villejuif 
ce mercredi, pour parler de 
la recherche contre le cancer 
des enfants. Notamment.

En coulisses
Macron-
Sarkozy, 
le dîner secret
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pas d’autre solution que de 
donner des papiers à tous les 
travailleurs.

Dans votre livre, vous 
présentez la France comme 
« un exemple mondial 
des violences policières ». 
N’est-ce pas prêter le flanc 
aux accusations d’excès 
ou d’outrances ?
Cette phrase a l’air de vous 
choquer davantage que l’exé-
cution d’un gamin de 17 ans 
(Nahel) ! Je rappelle que pour 
la première fois la France, 
République fondatrice des 
droits de l’homme, est poin-
tée par l’ONU et la Cour de 
justice de l’Europe comme 
pays qui pratique les violen-

ces policières et « le racisme 
systémique » dans sa police.

Vous mettez la France 
sur le même rang que l’Iran 
ou d’autres pays 
autoritaires !
Mon livre décrit l’origine des 
violences policières dans la 
politique des libéraux comme 
Ma c ro n .  L’ I G P N  v i e n t 
d’avouer 38 morts au cours 
de missions de police en 
2022. La police doit être 
réformée de la cave au gre-
nier. Les premiers contents 
seront les policiers eux-mê-
mes. Ils me le disent.

L’interdiction de l’abaya 
à l’école est passée 

sans heurt. La « guerre de 
religion » dont vous parliez 
n’a donc pas eu lieu…
L’abaya n’est pas un habit reli-
gieux. Les autorités religieu-
ses elles-mêmes le disent. 
Donc, pour la première fois 
depuis la loi laïque de 1905, un 
ministre décide du contenu 
d’une religion. Ce n’est pas à 
M. Attal de décider de ce 
qu’est l’islam, point final !

Pourtant on vous accuse 
de tourner le dos 
au principe de laïcité…
Ce que je mets en cause, c’est 
la volonté de créer sans arrêt 
des conflits à connotation plus 
ou moins religieuse, ou d’en 
inventer une. Stigmatiser ainsi 
une partie de la population 
française, c’est un grand dan-
ger pour l’unité du pays. Pour-
tant, avec toutes ces robes lon-
gues, il y avait plus d’abayas au 
mètre carré à la réception de 
Charles III à Versailles qu’il n’y 
en a jamais eu dans aucun col-
lège (il rit) ! Pourquoi réserver 
cette créolisation de la mode 
aux riches ? Mon livre dit : la 
créolisation c’est l’avenir de 
l’humanité !

La Nupes peut-elle survivre 
à ses tensions internes ?
Nous avons signé un pro-
gramme. Si ceux qui l’ont 
signé n’en ont rien à faire, 
qu’ils l’assument et le disent 
sans faire les hypocrites. 
La Nupes est pour nous le 
chemin le plus court vers 
la victoire.

Vous considérez être 
le candidat naturel 
de votre camp ?
Non.

À partir de quand LFI doit-
elle choisir son candidat 
à la présidentielle ?
Le plus tard possible. Chez les 
Insoumis, nous avons plu-
sieurs candidatures. Nous 
sommes presque trop riches 
quand d’autres sont trop pau-
vres. Je ne commettrai pas les 
erreurs du passé. Le prési-
dent Mitterrand a enflammé 
les conflits internes en dési-
gnant un successeur. Lionel 
Jospin a cru nous rendre ser-
vice en disparaissant soudai-
nement. Les circonstances 
font les candidatures.
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Nous avons signé 
un programme (pour 
la Nupes). Si ceux 
qui l’ont signé 
n’en ont rien à faire, 
qu’ils l’assument 
et le disent sans faire 
les hypocrites.

survie des êtres humains. Il 
est temps que notre nombre 
fixe la limite au capitalisme.

Vous intitulez votre livre 
« Faites mieux ! ». À qui 
s’adresse cette injonction ?
À la nouvelle génération. 
Quand je l’ai vue voter à 50 % 
pour moi lors de la présiden-
tielle, j’ai compris que mon 
premier devoir était à l’égard 
de ceux qui vont construire le 
monde à venir. Je dis « faites 
mieux » pour leur dire : 
« Vous allez devoir inventer 
quelque chose. Ma généra-
tion n’y est pas arrivée. »

Emmanuel Macron a 
présenté sa « planification 
écologique » pour arriver à 
la neutralité carbone en 
2050… Êtes-vous au moins 
d’accord sur l’objectif ?
Il m’a pris la formule sans la 
comprendre. Il confond pla-
nification écologique avec 
gestion prévisionnelle d’une 
entreprise. La planification 
écologique, c’est se rendre 
maître du temps long. Là, il 
reste dans les cycles courts. 
Exemple : faire des batteries 
au lithium pour les voitures 
électriques ne règle pas le 
problème de la quantité 
d’électricité nécessaire pour 
les faire fonctionner. La plani-
fication écologique, c’est une 
bifurcation, pas juste une 
transition du pareil au même.

Sur le volet international, 
la France fait-elle bien 
de se retirer du Niger ?
Quand on nous demande de 
partir d’un pays, il faut partir. 
Et quand Macron parle d’un 
ambassadeur retenu « en ota-
ge », il ment. C’est lui qui avait 
ordre  de  ne pas  part i r  ! 
Macron en Afrique est illisible. 
Son appréciation diverge d’un 
pays à l’autre et d’un putsch à 
l’autre. Nous ne pouvons pas 
imposer notre présence de 
force ! Il nous a rendus odieux 
à toute l’Afrique. J’irai bientôt 
sur ce continent pour être la 
voix d’une autre France.

Les Insoumis pourraient-ils 
travailler avec la majorité 
sur le volet régularisations 
de la loi sur l’immigration, 
à l’image de ce qu’ont fait 
d’autres élus de gauche ?
Nous ne sommes pas des 
perdreaux de l’année ! Le 
gouvernement manœuvre 
pour obtenir, en échange d’un 
vote sur un point, le vote de 
toute sa loi. Or, ce qui est pro-
posé n’a aucun sens. Il n’y a 

Paris, ce mardi. « Je dis faites 

mieux pour dire à la nouvelle 

génération : Vous allez devoir 

inventer quelque chose. Ma 

génération n’y est pas arrivée. »

Propos recueillis par 
Pierre Maurer, Julien Duffé 
et Marcelo Wesfreid

«  C E L A  VA  C R É E R  d u 
débat », se félicite Jean-Luc 
Mélenchon. Publié ce jeudi, 
l’ouvrage « Faites mieux ! 
Vers la révolution citoyenne » 
(Éd. Robert Laffont) sort en 
France, avant une traduction 
dans cinq autres langues. À 
trois ans et demi de la prési-
dentielle, le leader des Insou-
mis y détaille sa vision du 
monde et alerte sur le risque 
d’« effondrement de la civili-
sat ion humaine » .  «  En 
retrait » de la vie politique 
active, comme il aime à le 
répéter, il ne ferme toutefois 
aucune porte…

Votre ouvrage se présente 
comme une « théorie 
politique ». La gauche 
en manque-t-elle ?
JEAN-LUC MÉLENCHON. 
La pensée politique de gau-
che est tombée en panne, il y 
a trente ans. Nous avons 
besoin d’un cadre d’analyse 
pour interpréter la réalité et 
agir. C’est pourquoi je propo-
se une théorie globale sur 
notre temps. Le monde est 
totalement neuf : il lui faut une 
vision nouvelle ! Il a fallu 
390 000 ans pour atteindre 
le premier milliard d’êtres 
humains. Dorénavant, on 
gagne 1 milliard tous les dou-
ze ans. Depuis 2008, plus 
d’humains vivent en ville qu’à 
la campagne. Et depuis 2022, 
5 milliards d’êtres humains 
sont connectés entre eux 
dans la sphère numérique 
par le smartphone.

Vous alertez sur le risque 
« d’effondrement de la 
civilisation humaine ». 
Pourquoi un tel 
pessimisme ?
C’est le secrétaire général de 
l’ONU qui le dit. Jusque-là, ma 
force a été de voir à temps ce 
qui va arriver. Dans le livre, 
j’annonce que les conditions 
fondamentales de l’espèce 
disparaissent : la nuit et le 
silence sont menacés après 
l’air pur et l’eau potable… Le 
capitalisme doit accélérer 
sans cesse le cycle du profit : 
donc vendre toujours plus, 
prélever sur la nature pour 
produire et aussitôt produire 
davantage. Résultat, le choc 
des rythmes : il faut une 
seconde pour fabriquer un 
sac plastique et quatre siècles 
pour le désintégrer ! Le capi-
talisme fixe une limite à la 

« La pensée politique de gauche 
est tombée en panne »

LFI | Jean-Luc Mélenchon publie ce jeudi un essai de « théorie politique ». 
Une façon de remuscler le logiciel de son parti.
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Francfort DAX -0,25%
15 217,45 points i

New-York Dow Jones -0,19%
33 553,72 points i

Londres Footsie -0,43%
7 593,22 points i

Tokyo NIKKEI +0,18%
32 371,90 points h

Accor 32,35 +0,68 +38,54
ADP 111,80 +0,63 -10,70
Airbus Group 124,00 +0,34 +11,69
Air France - KLM 11,71 +0,10 -4,86
Air Liquide 158,48 -0,39 +19,70
ALD 7,28 -4,15 -32,39
Alstom 22,62 +1,03 -0,88
Alten 119,90 -2,20 +2,65
Amundi 52,65 -0,28 -0,66
Aperam 26,57 +0,08 -9,90
Arcelor Mittal SA 23,33 +1,26 -5,07
Argan 63,00 -2,33 -16,89
Arkema 92,96 +3,15 +10,82
Atos 6,35 +1,80 -29,58
Axa 28,30 -1,22 +8,60
Beneteau 13,16 +1,54 -6,93
Bic 62,35 0,00 -2,50
bioMerieux 89,00 -1,09 -9,11
BNP Paribas 60,11 -0,20 +12,88
Bollore 5,07 -0,10 -2,87
Bouygues 33,14 -0,18 +18,19
Bureau Veritas 23,12 -0,69 -6,05
Cap Gemini 165,45 +0,85 +6,09
Carmila 13,90 -0,57 +4,20

Carrefour 16,19 -0,34 +3,52
CGG 0,68 +3,33 +11,88
Clariane SE 5,49 -0,54 -45,75
Coface 12,52 -0,79 +3,13
Covivio 41,20 -1,86 -25,70
Credit Agricole 11,50 +0,51 +16,96
Danone 51,66 -1,60 +4,94
Dassault Aviation 180,40 +0,78 +14,03
Dassault Systèmes 34,68 +0,84 +3,54
Derichebourg 4,60 +0,31 -16,70
Edenred 58,94 +0,27 +15,84
Eiffage 90,72 +1,14 -1,31
Elior Group 1,86 +0,27 -43,67
Elis 16,10 +1,45 +16,50
Engie 14,51 -1,59 +8,38
Eramet 70,60 +1,22 -15,80
EssilorLuxottica 162,64 -0,36 -3,88
Eurazeo 56,25 +0,81 -3,18
Euroapi 11,74 -0,63 -15,23
Eurofins Scientif. 54,00 -0,74 -19,50
Euronext 64,15 -0,23 -7,24
Eutelsat Comm. 5,31 +0,76 -23,78
FDJ 30,68 -0,97 -18,36
Fnac Darty 22,66 +0,71 -34,20

Forvia 19,41 +1,01 +37,36
Gecina 95,35 -1,95 +0,21
Getlink 14,90 +1,78 -0,53
GTT 116,70 +2,73 +16,93
Hermes Intern. 1 696,60 -0,61 +17,41
Icade 30,74 -1,85 -23,61
ID Logistics Group 241,50 +3,65 -9,89
Imerys 27,68 +0,14 -23,83
Inter Parfums 52,10 +0,19 +3,08
Ipsen 122,30 -1,37 +21,69
Ipsos 42,36 -1,85 -27,62
JC Decaux SA 15,34 -1,10 -13,43
Kering 427,25 -0,63 -10,15
Klepierre 22,74 -0,74 +5,62
L'Oreal 386,70 -0,22 +15,92
Lectra 24,85 +1,84 -29,40
Legrand 85,04 +0,26 +13,66
LVMH 698,70 -0,61 +2,77
M6-Metropole TV 11,81 +0,43 -23,06
Mercialys 8,28 -0,84 -15,25
Mersen 36,85 +2,93 +1,86
Michelin 28,92 -0,45 +11,59
Neoen 26,92 -3,65 -22,47
Nexans 73,70 +3,00 -12,73

Nexity 13,75 +2,46 -47,24
Orange 10,82 -1,55 +16,60
Orpea 1,39 +6,81 -77,50
Pernod Ricard 159,45 -0,96 -13,22
Plastic Omnium 15,25 +0,33 +12,30
Publicis Groupe SA 71,00 +1,37 +19,49
Remy Cointreau 116,00 -1,69 -26,40
Renault 38,35 +1,19 +22,62
Rexel 21,17 -2,13 +14,80
Rubis 21,38 0,00 -13,09
Safran 149,48 +1,52 +27,85
Saint Gobain 56,23 -0,21 +23,18
Sanofi 101,68 -1,07 +13,18
Sartorius Sted Bio 222,00 -1,90 -26,61
Schneider Electric 155,32 +1,57 +18,82
Scor SE 29,28 -1,74 +36,25
Seb 87,30 -0,40 +11,57
SES 6,19 +0,73 +1,64
SES Imagotag 111,80 -1,06 -8,36
Societe Generale 22,89 +1,22 -2,51
Sodexo 96,54 -1,17 +7,89
Soitec 153,10 +1,49 +0,16
Solutions 30 SE 1,96 +1,88 +14,60
Solvay 103,40 +0,39 +9,46

Sopra Steria Group 188,50 +1,34 +33,50
SPIE 27,20 +1,12 +11,66
Stellantis NV 17,85 -0,75 +34,53
Stmicroelectronics 39,82 +0,21 +20,68
Technip Energies 24,14 +3,65 +64,55
Teleperformance 114,20 -2,97 -48,81
TF1 7,09 -1,05 -0,98
Thales 133,20 +0,41 +11,66
TotalEnergies 62,93 +1,65 +7,30
Trigano 119,40 -0,08 -6,43
Ubisoft Entert 29,92 +0,40 +13,29
Unibail-Rodamco Westfield44,90 -1,38 -7,67
Valeo 16,45 0,00 -1,53
Vallourec 11,67 +1,66 -4,93
Valneva 5,53 -0,58 -11,21
Veolia Environ. 27,62 -2,16 +15,08
Verallia 36,82 -0,70 +16,22
Vinci 104,42 +0,35 +11,93
Virbac 243,00 -1,62 +6,58
Vivendi 8,08 -1,08 -9,33
Voltalia 10,94 -15,72 -35,87
Wendel 73,65 -0,67 -15,54
Worldline 27,03 +1,39 -26,01
X-Fab 9,56 +2,25 +44,52

Changes dern.€ préc.€
États-Unis USD 0,9506 0,9448

Séance du mercredi 27 septembre 2023

Valeur duMoment dern. € % var. % an
Lhyfe S.A 5,55 -1,25 -35,84

Bourse

Dans lemondei -0,03% 7 071,79 points

Conseils et cotations en direct sur le site

Valeurs à suivre

Voltalia (-15,72 % à 10,94 €)
L’action du producteur d’électricité à partir d’énergies
renouvelables chute dans d’importants volumes. Les
investisseurs sanctionnent l’abaissement d’un objectif
annuel dans le sillage de la publication de résultats
en régression au 1er semestre 2023. Celui-ci se solde
par une perte nette de 19,40millions d’euros,
contre -4,60millions d’euros au 1er semestre 2022.

TotalEnergies (+1,65% à 62,93 €)
TotalEnergies prévoit d'augmenter sa production
d'hydrocarbures de 2% à 3%par an sur les cinq
prochaines années. La compagnie va développer
son pipeline de projets GNL et renforcer sa position
de leader de la regazéification en Europe et de premier
exportateur deGNL aux États-Unis d’Amérique.

Or Lingot 1kg Once Napoléon
57 990,00 € 1 885,70 $ 350,00 €

Pétrole dern. $ % var
Baril de brent (163,66L) 95,86 +1,90

Libéllé dern. % Var. % an Libéllé dern. % Var. % an Libéllé dern. % Var. % an Libéllé dern. % Var. % an Libéllé dern. % Var. % an

voyager, pour environ 49 € 
par mois, sur l’ensemble du 
réseau TER. En revanche, 
pour les automobilistes et les 
passagers des avions, les péa-
ges et les prix des billets pour-
raient augmenter. Le gouver-
nement prévoit en effet de 
taxer les infrastructures de 
transport à hauteur de 4,6 % 
(lire page ci-contre). Objectif : 
récupérer 600 M€ par an.

Autre mauvaise nouvelle, si 
le prêt à taux zéro accordé 
a u x  p r i m o - a c c é d a n t s 
modestes est prolongé jus-

qu’en 2027, il est recentré sur 
l’habitat collectif et les zones 
tendues. Pour autant, Bruno 
Le Maire a proposé dans nos 
colonnes de réviser le barè-
me pour permettre à davan-
tage de « jeunes ménages » 
d’y accéder. En revanche, pas 
de trace dans le PLF de la 
réduction de 71 % à 50 % de 
l’abattement fiscal pour les 
locations meublées touristi-
ques dont profite Airbnb, évo-
quée par le ministre de l’Éco-
nomie. La mesure devrait y 
figurer par amendement.

Pour lutter contre la préca-
rité étudiante, le repas à 1 € est 
maintenu en 2024 pour les 
boursiers, tandis que le prix 
pour les autres étudiants est 
maintenu à 3,30 €. Quant aux 
élèves des lycées profession-
nels, leurs stages seront 
désormais rémunérés et 
payés par l’État à hauteur de 
467 millions d’euros.

Cet exercice d’équilibriste, 
entre maintien du pouvoir 
d’achat et rigueur budgétaire, 
se retrouve sur le projet de loi 
de financement de la Sécurité 
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430 millions d’euros ont été budgétisés pour financer l’indemnité carburant de 100 € promise aux gros 

rouleurs par Emmanuel Macron.

Vincent Vérier

NI UN BUDGET d’austérité, 
ni le retour du « quoi qu’il en 
coûte ». Pour le septième pro-
jet de loi de finances (PLF) de 
l’ère Macron, présenté ce 
mercredi, le gouvernement a 
décidé d’emprunter une ligne 
de crête étroite. À mi-chemin 
entre une obligation de repri-
se en main des finances publi-
ques, alors que la dette dépas-
se les 3 000 milliards d’euros, 
et le nécessaire soutien aux 
consommateurs dans un con-
texte où l’inflation sur les prix 
des carburants et des produits 
alimentaires décélère à un 
train de sénateur.

Un « en même temps » 
dont la majorité est coutu-
mière — contrainte aussi par 
des objectifs environnemen-
taux — et qui inquiète Bruxel-
les, alors que les projections 
macroéconomiques — une 
croissance de 1,4 % l’année 
prochaine — sur lesquelles se 
base  le  gouvernement 
« manquent de crédibilité », 
selon Pierre Moscovici, le 
président du Haut Conseil aux 
finances publiques.

Ainsi, ce sont 430 millions 
d’euros (M€) qui ont été bud-
gétisés pour financer l’indem-
nité carburant de 100 €. Celle-
ci sera versée en 2024 aux 
Français les plus modestes 
qui utilisent leur voiture pour 
se rendre au travail et qui en 
feront la demande. Cette aide 
au carburant sera accompa-

gnée d’un second coup de 
pouce. Un amendement porté 
par Mathieu Lefèvre, député 
Renaissance du Val-de-Mar-
ne, et soutenu par le gouver-
nement, prévoit d’améliorer 
l’avantage fiscal dont dispo-
sent les salariés sur leurs frais.

Alors que ceux-ci sont exo-
nérés d’impôt sur le revenu, de 
CSG et de cotisations sociales 
à hauteur de 500 € par an, 
dont 200 € maximum pour le 
carburant, le parlementaire 
propose d’augmenter la limite 
à 700 € par an, dont 400 € 
pour les frais de carburant. 
« Le travail doit payer, justifie 
le député. C’est une mesure de 
justice sociale. »

Le seuil du malus pour les 
véhicules lourds augmenté
Par ailleurs, si l’État augmente 
son budget pour aider les 
Français à acheter un véhicu-
le propre, ou à l’acquérir en 
leasing, il durcit aussi les con-
ditions d’accès pour privilé-
gier les foyers modestes et les 
véhicules les plus vertueux. 
Les détails seront connus 
ultérieurement. Parallèle-
ment, les malus appliqués aux 
véhicules trop lourds ou qui 
émettent trop de CO2 sont 
durcis. Ainsi, le seuil de paie-
ment de la taxe se déclenche-
ra désormais dès 1,6 tonne, au 
lieu de 1,8 tonne actuellement.

Dans les transports, le bud-
get 2024 prévoit de financer, 
sans plus de détails, le Passe 
rail qui doit permettre de 

sociale (PLFSS). Il faut dire 
que les dépenses sociales 
représentent 50 % de la 
dépense publique. Et que le 
déficit de la Sécu pour l’année 
prochaine est estimé 11,2 mil-
liards d’euros.

Les transports sanitaires 
dans le viseur
Parmi les mesures d’écono-
mie, les patients qui utilisent 
un transport sanitaire (ambu-
lance ou taxi conventionné) 
seront invités à partager un 
véhicule  avec un autre 
patient. En cas de refus sans 
raison médicale valable, ils 
devront faire l’avance de frais 
et ne seront remboursés que 
sur la base du prix d’un trans-
port partagé.

Le gouvernement accentue 
aussi la lutte contre la fraude. 
Ainsi, un médecin mandaté 
par l’employeur pour contrô-
ler un salarié en arrêt maladie 
pourra suspendre le verse-
ment des indemnités s’il esti-
me l’arrêt injustifié. Le texte 
prévoit aussi de limiter à trois 
jours la durée des arrêts pres-
crits par téléconsultation, 
excepté lorsqu’il s’agit du 
médecin traitant. Enfin, les 
protections périodiques réuti-
lisables seront remboursées 
pour les femmes de moins de 
26 ans et les bénéficiaires de 
la complémentaire santé soli-
daire, tandis que la gratuité 
des préservatifs pour tous les 
assurés de moins de 26 ans 
sera gravée dans la loi.

Les gagnants et les perdants 
du budget 2024

Tiraillé entre rigueur économique et soutien à la consommation en période d’inflation, 
le gouvernement s’est livré à un exercice d’équilibriste. Au risque de ne contenter personne.
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d’emblée Pierre Coppey, pré-
sident de Vinci Autoroutes. 
« Je veux rassurer tout le 
monde, la taxation ne se 
répercutera pas sur les péages 
qui sont fixés par contrat et 
validés par l’État. Tout le reste, 
ce sont des fake news ! » nous 

confie Clément Beaune. Le 
gouvernement s’appuie sur 
l’avis rendu par le Conseil 
d’État, le 12 septembre dernier.

Les Sages affirment qu’il est 
possible d’éviter une « com-
pensation » – prévue dans les 
contrats en cas d’alourdisse-

La nouvelle taxe devrait générer 600 millions d’euros par an 

et financer le plan d’investissement en faveur du ferroviaire.
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Victor Tassel

APRÈS L’ANNONCE , le 
combat juridique s’engage 
déjà. Dans le cadre du projet 
de loi de finances 2024 (PLF), 
présenté ce mercredi, le gou-
vernement instaure une nou-
velle « taxe sur les grandes 
exploitations d’infrastructu-
res de transport de longue 
distance ».

En clair, elle concernera les 
sociétés d’autoroutes et les 
grands aéroports français. 
« Pour réussir la transition 
écologique, il faut accompa-
gner les plus modestes et 
accepter que ceux qui peu-
vent contribuer le plus finan-
cent la transition écologique », 
justifie Clément Beaune, 
ministre des Transports.

De l’ordre de 4,6 %, la taxe 
s’appliquera à partir de 
120 millions d’euros de chiffre 
d’affaires annuel et une renta-
bilité supérieure à 10 %. Une 
dernière clause qui exclut la 
SNCF du dispositif. Les reve-
nus qui en découleront, esti-

més à 600 millions d’euros 
par an, seront dirigés vers 
l’Agence de financement des 
infrastructures de transport 
de France (Afip) pour alimen-
ter le plan d’investissement 
de 100 milliards d’euros en 
faveur du ferroviaire annoncé 
en février par la Première 
ministre, Élisabeth Borne.

Le bras de fer est engagé
Un principe de « pollueur-
payeur » assumé par le gou-
vernement afin de financer la 
transition écologique, mais 
qui ne devrait pas rester sans 
conséquences pour les parti-
culiers. « Je ne vois pas par 
quel tour de magie le gouver-
nement évitera une hausse 
significative des coûts pour les 
usagers », s’inquiète Pierre 
Chasseray, délégué général de 
40 Millions d’automobilistes.

Les sociétés d’autoroutes 
agitent déjà la menace d’une 
augmentation des prix. « Une 
hausse des taxes se traduit 
inévitablement par une haus-
se des péages », prévient 

ment de la fiscalité – par les 
sociétés d’autoroutes à condi-
t ion que la  mesure soi t 
« générale ». « Les autoroutes 
et les aéroports, cela ne cons-
titue pas une taxation généra-
le, tranche-t-on chez un 
acteur autoroutier.  Par 
ailleurs, le Conseil d’État affir-
me que si elle nous concerne 
exclusivement, ou quasi 
exclusivement, alors elle 
ouvre la possibilité d’une 
compensation. »

Des répercussions aussi 
sur les billets d’avion
Les sociétés autoroutières 
prévoient déjà des recours 
juridiques pour obtenir gain 
de cause. « Le juge se pronon-
cera en toute indépendance. 
Mais cette nouvelle taxe a été 
conçue et écrite pour être 
générale et non pas spécifi-
que. Nous ne voulons pas 
stigmatiser les automobilistes 
et alourdir les charges des 
Français obligés de se dépla-
cer en voiture », insiste un 
conseiller ministériel.

Concernant l’aérien, en 
revanche, le gouvernement 
n’aura aucun remords à voir 
les prix des billets d’avion 
augmenter. Le groupe Paris 
Aéroport (ADP) a d’ores et 
déjà annoncé qu’il répercute-
rait ces nouveaux coûts aux 
compagnies aériennes. « Il 
y aura un impact inévitable 
sur les prix des billets pour 
les voyageurs », alerte un 
transporteur. « Il faudra 
observer les effets à terme, 
évacue-t-on au gouverne-
ment. C’est aux compagnies 
de décider de le répercuter et 
sur quel public. »

Une compagnie s’émeut 
également d’une « distorsion 
de concurrence ». Elle cite 
l’aéroport de Beauvais (Oise), 
par exemple, où le low-cost 
Ryanair réalise l’essentiel de 
son activité en France. « De 
fait, ils ne seront pas concer-
nés, s’agace un acteur du sec-
teur. Nos deux compagnies 
nationales, Air France et Tran-
savia, basées à Roissy et Orly, 
seront donc désavantagées ! »

La taxe autoroutes se retournera-t-elle contre les usagers ? 
Le budget 2024 prévoit une nouvelle taxation des aéroports et sociétés d’autoroutes. Alors que ces 

dernières avertissent qu’elle se traduira par une hausse des péages, le gouvernement affirme que non.

Les facteurs peuvent aussi livrer desmédicaments,
des repas, des courses et rendre visite aux

plus fragiles pour favoriser leurmaintien à domicile.

La Poste. Ça crée des liens entre nous.

Lesvisitesdufacteur, çaaideàbienvieillir chezsoi.
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pouvoirs publics pour assurer 
l’entrée dans le droit commun 
du cannabis médical dès 
l’année prochaine, sans en 
rendre l’accès difficile, voire 
impossible, aux traitements. »

« Ils confondent beuh, shit 
et médicament »
L’expérimentation doit pren-
dre fin en mars 2024. « Avec 
la Direction générale de la 
santé, on a monté un groupe 
de travail pour définir un sta-
tut dans le but de le légaliser. 
Sauf que, surprise, le cannabis 
médical ne figure pas dans le 
projet de loi de la Sécurité 
sociale qui s’apprête à être 
présenté. Pas une ligne ! 
Comment l’expliquer ? » 
s’indigne Marie-Madeleine 

Gilanton, à l’origine de cette 
tribune et présidente d’Apai-
ser, une association qui fédère 
500 personnes atteintes de 
syringomyélie, une maladie 
de la moelle épinière.

Les 17 signataires sont 
d’autant plus préoccupés que, 
selon eux, son accès pourrait 
être restreint et seulement 
délivré à l ’hôpital.  « Les 
médecins généralistes ne 
pourraient plus le prescrire, ni 
les pharmacies en ville le dis-
tribuer. Si on en arrive là, c’est 
clair, on tue le projet ! Et on 
pousse  des  mi l l iers  de 
patients à se fournir dans la 
rue. Encore une fois, ce sont 
eux qui en pâtissent ! »

Il y a quelques mois, cer-
tains d’entre eux s’étaient 
retrouvés démunis après la 
décision de reprolonger 
l’expérimentation d’un an. 
« Nous n’avons pas le nombre 
de patients suffisants pour 
tirer des conclusions », avait 
déclaré François Braun, alors 
ministre de la Santé. Les labos 
qui fournissaient le cannabis 
gratuitement le temps du test 
avaient alors arrêté. Et le 
temps que l’appel d’offres soit 
renouvelé, des malades 
s’étaient retrouvés privés de 
leurs produits. Alors, cette 
fois, associations, patients, 
médecins montent au front.

Le pharmacologue Nicolas 
Authier, qui préside à l’agence 

du médicament (ANSM) le 
comité scientifique sur le 
cannabis médical, ne cache 
pas sa colère : « On a toujours 
fait face à des détracteurs, 
mais cette fois, à l’heure de la 
légalisation, l’opposition vient 
d’instances répressives et 
sécuritaires qui confondent 
beuh, shit et médicament, 
comme le ministère de l’Inté-
rieur. Ils pensent que généra-
liser le cannabis médical 
créerait la confusion dans 
l’esprit des Français alors que, 
au même moment, le trafic de 
stupéfiants gagne du terrain 
dans le pays. »

Vent debout, le médecin 
évoque un « non-sens ». 
« Les stupéfiants, c’est leur 
problème,  pas le nôtre. 
L’échec de leur politique ne 
doit pas entraîner celui de 
l’accès à des médicaments. 
Chacun ses compétences. »

Certes, le professeur Nico-
las Authier le reconnaît, le 
cannabis thérapeutique n’est 
pas une potion magique. Pas-
cal, atteint de sclérose en pla-
ques, le dit lui-même : sa 
souffrance s’est atténuée sans 
disparaître. « Si 30 % des 
2 700 patients ont abandonné 
à cause des effets secondai-
res, 68 % ont vu leur état de 
santé s’améliorer, certains ont 
pu reprendre le travail, expli-
que le pharmacologue. On 
parle là de gens qui ont tout 

tenté, qui vivent 24 heures sur 
24 avec des douleurs atroces 
qui leur donnent l’impression 
de recevoir des coups de cou-
teau, d’avoir été jeté dans les 
orties. On ne peut pas les 
abandonner ! »

Le retour du tramadol ?
Les signataires de tribune, 
eux, estiment que ces médi-
caments à base de cannabis 
constituent « une lueur 
d’espoir face à des traite-
ments inefficaces ou mal 
tolérés ». « L’absence d’action 
de la part de l’État prolonge la 
s o u f f r a n c e  d e  p rè s  d e 
300 000 patients », dénon-
cent les 17.

Nicolas Authier craint aussi 
que, si ce projet périclite, les 
malades ne se retrouvent 
avec des ordonnances de 
produits bien plus puissants : 
morphine, tramadol, oxyco-
done qui ont rendu l’Améri-
que accro et provoqué la mort 
de plus de 80 000 personnes 
entre 2021 et 2022. « C’est un 
comble, prescrire ces dro-
gues ne pose pas de problè-
me, mais le cannabis… si ! »

Contacté sur l’avenir de 
l’expérimentation, le ministre 
de l’Intérieur nous renvoie 
vers le ministère de la Santé. 
Quant à sa Direction générale, 
elle nous répond qu’à ce stade 
« les concertations sont enco-
re en cours ».

Elsa Mari

MATIN ET SOIR, Pascal 
Douek dépose sur sa langue 
quelques gouttes d’huile de 
cannabis. Et quand les dou-
leurs persistent, que les crises 
raidissent ses muscles, que 
ses jambes désobéissantes se 
mettent à tressauter comme 
au rythme d’un piano fou, 
alors il remplit son vaporisa-
teur de fleurs séchées. Quel-
ques bouffées repoussent la 
violence de la sclérose en pla-
ques, cette maladie auto-im-
mune qui le conduit à vivre en 
fauteuil roulant. « Ce n’est pas 
un pétard, c’est un médica-
ment ! » prévient d’emblée cet 
ancien médecin généraliste 
de 63 ans, qui participe depuis 
2021 à l’expérimentation sur 
le cannabis thérapeutique.

Les 2 700 malades ont tout 
tenté pour alléger le fardeau 
des douleurs neuropathiques 
réfractaires, de fin de vie, des 
complications liées aux 
cancers, de l’épilepsie sévère. 
En vain. Diagnostiqué en 
2012, Pascal n’arrivait plus à 
marcher 1 km, puis 500 m, 
puis 100. Bâtons de marche, 
béquilles, fauteuil : aucun trai-
tement ne le soulageait. 
« J’avais en permanence des 
sensations de brûlure et des 
douleurs obsédantes qui 
remontaient du pied à la jam-
be, décrit-il. Le seul moyen de 
les faire taire,  c’était  de 
m’allonger et de dormir. » De 
ces huiles et fleurs, venues 
apaiser son quotidien, Pascal 
n’imagine pas s’en passer : 
« Arrêter l’expérimentation 
serait incompréhensible. »

Pourtant, l’inquiétude gran-
dit chez les malades. Dans une 
tribune que nous publions en 
exclusivité sur notre site Inter-
net, 17 associations de patients 
appellent le gouvernement à 
« tenir ses promesses ». 
« Nous lançons un appel aux 

Pas touche au cannabis 
thérapeutique

MÉDECINE | Alors que l’expérimentation lancée en 2021 touche à sa fin, 17 associations 
interpellent l’État dans une tribune à retrouver sur notre site.

Ancien médecin généraliste, Pascal Douek, atteint de sclérose 

en plaques, soulage ses douleurs avec de l’huile de cannabis.

D
R

LA CONSIGNE 
PLASTIQUE, C’EST FINI
Après des mois 
d’hésitation, 
le gouvernement 
abandonne finalement 
son projet d’instaurer une 
consigne sur les bouteilles 
plastique. La faute à 
l’absence d’une « pleine 
adhésion dont nous avons 
besoin aujourd’hui », a 
expliqué ce mercredi soir 
le ministre de la Transition 
écologique, Christophe 
Béchu, dans son discours 
face aux participants 
des assises des déchets à 
Nantes (Loire-Atlantique).
Distributeurs et fabricants 
de sodas, de jus ou d’eaux 
minérales, comme 
la grande distribution, 
poussaient pourtant pour 
sa mise en place avec, 
à la clé, la multiplication 
de points de collecte 
automatisés. Comme en 
Allemagne ou en Croatie, 
les consommateurs 
auraient pu y insérer leurs 
bouteilles vides contre 
quelques centimes.
Le système, soutenu par 
l’exécutif, devait permettre 
d’atteindre l’objectif fixé 
par l’Europe de 90 % des 
bouteilles mises sur le 
marché à l’horizon 2029, 
contre 60 % aujourd’hui 
en France.
La fronde des élus locaux 
et les arguments des ONG 
environnementales ont eu 
gain de cause. 
Les premiers étaient vent 
debout contre la mesure 
qui allait les priver 
d’une matière première 
recyclable rentable.
Pour les associations, le 
principal risque est de voir 
la production de matière 
plastique augmenter, 
comme en Allemagne. 
« Cela fait dix ans qu’on 
explique que le recyclage 
du plastique n’est pas 
la solution pour réduire 
la production », insiste 
Juliette Franquet, 
directrice de Zéro Waste 
France. Un argument qui a 
pesé lourd. « Il n’y a pas eu 
de baisse de mise sur 
le marché de tonnages 
de bouteilles en plastique 
dans les pays où 
la consigne a été mise 
en place », reconnaissait 
ce mercredi soir 
Christophe Béchu.  A.R.
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Depuis deux ans, 2 700 malades sujets à des douleurs intenses et chroniques les apaisent grâce au cannabis thérapeutique.
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che, le Niger a également 
interdit son espace aérien aux 
avions français.

Dans le même temps, Paris 
maintient son soutien au pré-
sident nigérien Mohamed 
Bazoum et à sa volonté d’« un 
retour de l’ordre constitution-
nel au Niger, en plein appui 
aux efforts de la Cédéao 

(Communauté économique 
d e s  É t a t s  d ’A f r i q u e  d e 
l’Ouest) », d’après les déclara-
tions de la ministre des Affai-
res étrangères, Catherine 
Colonna, ce lundi. « La libéra-
tion du président Bazoum est 
une priorité », a appuyé mardi 
Anne-Claire Legendre, porte-
parole du Quai d’Orsay.

L’ambassade française à Niamey, 

au Niger, le 28 août. Le régime 

militaire, au pouvoir depuis deux 

mois, exigeait son expulsion 

depuis plusieurs semaines.
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Louis Valleau

SON DÉPART ÉTAIT atten-
du, il est maintenant effectif. 
L’ambassadeur français au 
Niger, Sylvain Itté, a quitté le 
pays ce mercredi, d’après des 
sources officielles auprès de 
l’Agence France-Presse. 
« L’ambassadeur et six colla-
borateurs ont quitté Niamey 
vers 4 heures du matin (6 heu-
res à Paris) », indique ainsi une 
source diplomatique à l’AFP. 
Ce départ a été confirmé par 
une source ministérielle qui 
précise que l’avion est parti en 
direction du Tchad. Sylvain Itté 
a atterri à Paris dans l’après-
midi, ce mercredi. Selon RTL, 
l’ambassade devrait toutefois 
rester ouverte dans la capitale 
nigérienne.

Le régime militaire, qui a 
pris le pouvoir il y a deux mois, 
exigeait son expulsion depuis 
plusieurs semaines et lui avait 
retiré son immunité et son 
visa diplomatiques. Paris avait 
dans un premier temps refusé 
de rappeler son ambassadeur, 

avant de céder ce dimanche. 
« Dans les prochaines heures, 
notre ambassadeur va rentrer 
en France », avait affirmé 
Emmanuel Macron lors de 
son entretien aux JT de TF 1 et 
de France 2. « Nous n’avions 
pas d’autre choix », analysait 
alors à chaud Thierry Vircou-
lon, coordinateur de l’Obser-
vatoire de l’Afrique centrale et 
australe à l’Institut français des 
relations internationales (Ifri), 
parlant d’« aveu d’impuissan-
ce ». Le chef de l’État avait éga-
lement annoncé le retrait des 
quelque 1 500 soldats français 
déployés au Niger pour lutter 
contre le djihadisme.

L’espace aérien interdit 
aux avions français
« Les troupes françaises ainsi 
que l’ambassadeur de France 
quitteront le sol nigérien d’ici 
la fin de l’année. C’est un 
moment historique qui témoi-
gne de la détermination et de 
la volonté du peuple nigé-
rien », avait alors réagi la junte 
militaire au pouvoir dans un 

communiqué. Ces derniers 
jours, des soldats nigériens, 
arme au poing, étaient posi-
tionnés devant l’enceinte de 
l’ambassade de France. Des 
véhicules militaires y étaient 
éga lement  s ta t ionnés . 
L’ambassadeur est « pris en 
otage », avait affirmé Emma-
nuel Macron, « on empêche 
de livrer la nourriture. Il man-
ge avec des rations militai-
res ».

Ce départ intervient deux 
mois après le putsch au Niger 
qui a renversé le président 
Mohamed Bazoum. « Cela fait 
suite à la dégradation continue 
de la situation sécuritaire, la 
mauvaise gouvernance éco-
nomique et sociale », avaient 
alors justifié les putschistes. 
Depuis, les relations entre 
Paris et Niamey s’étaient forte-
ment dégradées, jusqu’à arri-
ver à ces annonces d’Emma-
nuel Macron. Niamey avait 
notamment accusé Paris de 
préparer une intervention 
militaire armée, information 
démentie par Paris. Ce diman-

L’ambassadeur français au Niger de retour à Paris
Emmanuel Macron avait annoncé le rapatriement de Sylvain Itté il y a deux jours, 

après avoir déclaré qu’il était « pris en otage ».
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Frédéric Gouaillard

C’EST UN SERPENT de mer 
sur lequel se sont déjà cassés 
les dents plusieurs ministres 
de l’Éducation nationale. 
Comment reconquérir le 
mois de juin et faire en sorte 
que les élèves — lycéens en 
tête — travaillent jusqu’au 
bout ? L’année scolaire 2022-
2023 a été un parfait contre-
exemple. Avec l’avancement 
des épreuves de spécialité du 
baccalauréat au mois de 
mars, une proportion non 
négligeable d’élèves de termi-
nale a non seulement déserté 
le mois de juin, mais égale-
ment avril et mai. « Nous per-
dons des semaines et des 
semaines de programme, ce 
qui n’est pas un service à ren-
dre à l’enseignement supé-
rieur » ,  se  désolai t  Pap 
Ndiaye, l’ancien locataire de la 
Rue de Grenelle, en juillet.

« Cela devient urgent »
Pour pallier ce problème, 
Gabriel Attal, son successeur, 
a consulté et décidé de repo-
sitionner les épreuves écrites 
pendant le mois de juin, his-
toire de fidéliser les élèves 
jusqu’aux examens. Mais il n’a 
toujours pas dévoilé le calen-
drier exact du bac qui s’arti-
cule autour d’écrits de philo-
sophie, des deux épreuves de 
spécialités, et du grand oral.

Les lycéens, comme les 
professeurs, attendent avec 
impatience le dévoilement 
officiel de ces dates. « Cela 
devient urgent car il y a un 
enjeu aussi sur le contenu des 
programmes, explique Pierre 
Priouret,  professeur de 
mathématiques et référent 

jusqu’à la mi-juin. Ensuite, 
ces élèves seront amenés à 
effectuer un stage de quinze 
jours en entreprise, en cohé-
rence avec les trois spéciali-
tés qu’ils auront choisies 
pour l’année suivante, en 1re. 
Ce stage s’effectuerait sur le 
modèle de celui qui existe 
déjà en 3e. Cette pratique est 
déjà largement répandue 
dans les établissements pri-
vés, mais elle n’avait pas vrai-
ment cours dans le public.

Reste à définir la date 
des conseils de classe
Les régions de France, en 
charge de la construction des 
lycées mais aussi compéten-
tes en matière d’orientation 
(notamment sur la diffusion de 
l’information), pourraient être 
mises à contribution pour 
accompagner la mesure. Faci-
liter le transport des élèves, 
sensibiliser les entrepreneurs 
ou favoriser la mise en relation 
entre les élèves et les entrepri-
ses pourrait faire partie de 
leurs missions, comme cela se 
fait déjà en Occitanie pour les 
stages de 3e.

« Dans tous les cas, le pro-
blème est de savoir quand 
auront lieu les conseils de 
classe. S’ils se tiennent à par-
tir du 20 mai, par exemple, le 
risque, c’est que les élèves 
considèrent que l’année est 
terminée et qu’on ne les voie 
plus, souligne Jérôme Four-
nier, du syndicat enseignant 
Unsa. Quant à ces stages 
pour les 2de, il ne faut pas 
qu’ils rentrent en conflit avec 
les stages obligatoires des 
élèves de lycée profession-
nel. Pour nous, ça serait un 
casus belli. »

dans cette matière du syndi-
cat du second degré Snes-
FSU. Placer les épreuves au 
début ou à la fin du mois de 
juin, cela peut représenter 
10 % en plus ou en moins du 
programme, et ça a un impact 
sur la vitesse à laquelle on 
déroule les enseignements. Et 
puis il y a la question du con-
tenu. Est-ce qu’on reste sur 
un programme resserré 
comme l’année dernière ? Ou 
sur la totalité ? »

Le ministère penche pour 
une localisation des épreuves 
lors de la deuxième partie de 
juin. Les écrits pourraient 
commencer la semaine du 

10 juin avec la philosophie et, 
en 1re, avec les épreuves anti-
cipées de français. 

En attente de validation 
de l’Élysée
La semaine suivante serait 
consacrée aux deux spéciali-
tés, et la dernière au grand 
oral, avec un possible débord 
sur les premiers jours de 
juillet. Ce sont les pistes qui 
se dégageaient ces derniers 
jours, même si elles doivent 
encore être validées par 
l’Élysée et la Première minis-
tre Élisabeth Borne.

Cette formule permettrait 
de garder les élèves en cours 

peu ou prou jusqu’à la mi-
juin avant le passage du bac-
calauréat. Elle offrirait aussi 
la garantie de ne pas mobili-
ser les professeurs pour la 
surveillance d’épreuves ou la 
correction des copies avant 
ces dates.

Enfin, reste le cas, et non 
des moindres, des classes 
d’élèves de 2de qui se retrou-
vent lâchés dans la nature 
dès la fin du mois de mai, jus-
te après la tenue des conseils 
de classe. Le ministère veut 
profiter de la présence des 
professeurs dans les établis-
sements scolaires pour assu-
rer la poursuite des cours 

Le Parisien-Infographie.

Les évolutions du calendrier du bac général

2024 : calendrier envisagé
(dates approximatives)
Cinq épreuves comptant pour 60%
du résultat + contrôle continu

2023 : premièremise enœuvre
complète de la réforme Blanquer
Cinq épreuves comptant pour 60%
du résultat + contrôle continu

2020 : dernière année
des séries L, ES et S
Épreuves comptant pour 100%
du résultat
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Ensemble des épreuves

Résultats
Résultats

Grand oralGrand oral

Épreuves de spécialité

Spécialités

Philosophie et français (1re) Philosophie et français (1re)

Le nouveau calendrier du bac 2024
pour reconquérir le mois de juin

Afin de maintenir les cours le plus longtemps possible, le ministère de l’Éducation nationale finalise 
le déroulé des épreuves du baccalauréat et instaure un stage obligatoire pour les élèves de 2de.

magistrat instructeur est 
nommé à la suite d’une plain-
te. « Ce qui n’est pas la majori-
té des cas », note Me Archam-
bault, qui émet aussi des 
doutes sur la constitutionnali-
té de la mesure — elle porte-
rait  at teinte à la  l iberté 
d’expression et de communi-
cation — et sa conformité avec 
le droit européen. Des criti-
ques balayées par le ministè-
re de la Transition numéri-
que :  « Il  n’y aura aucun 
problème », assure-t-on.

ves de l’enseignement public 
(Peep), Laurent Zameczkows-
ki. Mais on a des doutes sur 
l’applicabilité de la mesure. » 
« Les harceleurs pourront la 
contourner en utilisant le télé-
phone d’un tiers », embraye 
Grégoire Ensel, président de la 
Fédération des conseils de 
parents d’élèves (FCPE).

Autre difficulté, soulignée 
par le spécialiste du droit du 
numér ique  Alexandre 
Archambault : cette mesure 
ne s’appliquera que lorsqu’un 

d’amende ». Ce bannissement 
s’ajoute aux sanctions déjà 
prévues par la loi, qui punit le 
harcèlement scolaire d’une 
peine maximale de dix ans de 
prison et 150 000 € d’amende 
en cas de suicide ou de tentati-
ve de suicide de la victime.

« Un signal fort »
« Il était nécessaire qu’il y ait 
une prise de conscience et 
qu’un signal fort soit envoyé, 
se félicite le porte-parole de la 
Fédération des parents d’élè-

lement. Mais le gouvernement 
souhaite que cette sanction 
puisse être prescrite dans le 
cadre d’un contrôle judiciaire, 
« c’est-à-dire sans attendre 
qu’une peine soit prononcée », 
a déclaré le ministre.

« Les réseaux sociaux blo-
queront votre compte et vous 
n’aurez plus la possibilité de 
vous y connecter », a-t-on 
indiqué au ministère, préci-
sant que les plates-formes 
auront « l’obligation » d’appli-
quer la mesure « sous peine 

d’« exclure les élèves harce-
leurs ». Une peine de « ban-
nissement  des  réseaux 
sociaux » pour une durée de 
six mois, et jusqu’à un an en 
cas de récidive, pourra ainsi 
être prononcée contre les 
cyberharceleurs, a expliqué 
Jean-Noël Barrot, le ministre 
délégué chargé de la Transi-
tion numérique. Une mesure 
qui figure déjà dans le projet 
de loi visant à « sécuriser et 
réguler l’espace numérique » 
actuellement en débat au Par-

Pierre Hardy

C’EST LA « PRIORITÉ de 
cette rentrée ». Le gouverne-
ment a dévoilé mercredi son 
plan pour lutter contre le har-
cèlement scolaire, destiné à 
« mieux prévenir les drames 
tels que ceux survenus ces 
derniers mois et poser un 
constat sur les défaillances 
existantes ».

La Première ministre, Élisa-
beth Borne, a annoncé qu’elle 
s o u h a i t a i t  p e r m e t t r e 

Les auteurs de harcèlement scolaire bannis des réseaux sociaux
Le gouvernement a proposé mercredi cette sanction contre les cyberharceleurs 

pour une durée de six mois, et jusqu’à un an en cas de récidive. Des « doutes » sur la faisabilité.

a
Placer les épreuves 
au début ou à la fin 
du mois de juin peut 
représenter 10 % 
en plus ou en moins 
du programme
Pierre Priouret, professeur 
de mathématiques référent 
du syndicat Snes-FSU
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Louise Colcombet 

Envoyée spéciale à Plaine 
(Bas-Rhin) avec Vincent 

Gautronneau

DES SAPINS qui s’élancent 
droit jusqu’au ciel, et, en con-
trebas, quelques habitations 
regroupées en hameaux, 
posés le long de petites routes 
forestières qui épousent les 
courbes de la rivière Bruche. 
Niché au cœur de cette vallée, 
aux confins de l’Alsace et des 
Vosges, le village de Plaine, 
9 00 habitants à peine, retient 
son souffle depuis quatre 
jours .  «  On ne peut  pas 
s’empêcher d’imaginer des 
choses, y compris tragiques, 
glisse ainsi une habitante. 
Mais on aimerait au moins 
que Lina soit retrouvée, d’une 
manière ou d’une autre, et 
que cette attente insupporta-
ble cesse pour sa maman. »

L’adolescente de 15 ans n’a 
plus donné de signe de vie 
depuis samedi matin, alors 
qu’elle se rendait à pied à la 
gare de Saint-Blaise-la-Ro-
che, à moins de 3 km de son 
domicile. Lina devait y pren-
dre un train à 12 h 3 pour 
rejoindre son petit ami et pas-
ser la journée avec lui. Les 
caméras du TER, comme cel-
les de la gare de Strasbourg, 
où Thao l’attendait sur le quai, 
attestent qu’elle n’est jamais 
montée à bord.

Elle n’aurait pas atteint 
la piste cyclable
Dès samedi, l’enquête ouverte 
pour « disparition inquiétante 
de mineure » s’est concentrée 
sur le chemin que devait 
emprunter la jeune fille : deux 
battues ont été organisées, 
des hélicoptères équipés de 
drones et de caméras thermi-
ques ont également été 
déployés pour inspecter les 
abords de la D 350 et de la 
piste cyclable qu’elle devait 
rejoindre ensuite pour parve-
nir à la gare. En vain.

Ce mercredi après-midi, 
des plongeurs de la compa-
gnie fluviale de Strasbourg 
ont longuement sondé l’étang 
de Breux, un point d’eau situé 
sur son chemin, sans plus de 
résultats. Selon le responsa-
ble des lieux, « l’étang était 
loué samedi, il y avait du 
monde ce jour-là ». Mais les 
pêcheurs qui se trouvaient 
sur place ont indiqué qu’ils 
n’avaient pas vu Lina, contrai-
rement à la veille, sur cet iti-
néraire qu’elle empruntait 

quotidiennement depuis 
quinze jours pour se rendre à 
l’épicerie de Saint-Blaise, où 
elle effectuait un stage dans le 
cadre de son CAP aide à la 
personne, section vente.

De fait, habitants comme 
enquêteurs ont désormais le 
sentiment que Lina n’est plus 
dans le secteur. « On a tout 
inspecté, ratissé, témoigne 
ainsi Frédéric, un habitant qui 
a participé à la battue de lundi. 
Je connais la famille. Cette 
gamine, elle a la tête sur les 
épaules, elle ne serait pas par-
tie comme ça. Ça fait quatre 
jours maintenant… Vu les 
moyens déployés, si on avait 
dû trouver quelque chose ici, 
ce serait déjà fait », souffle-t-
il, défaitiste.

Plus inquiétant encore, 
selon la procureure de Saver-
ne, le portable de Lina a cessé 
d’émettre à 11 h 22, juste après 
avoir envoyé une vidéo d’elle 
à son petit ami. C’est dans ce 
même laps de temps que 
deux témoins affirment l’avoir 
aperçue le long de la route.

« Je rentrais chez moi pour 
chercher un outil, il était envi-
ron 11 h 15 quand je l’ai croisée. 
Elle allait en direction de la 
gare avec son portable tendu 
vers son visage, raconte ainsi 
Jean-Marc Chipon, l’ancien 
maire de la commune. À pei-
ne dix minutes après, je suis 
repassé en sens inverse et elle 
n’était plus là. Vu la distance, 
ça m’a étonné, je me suis alors 
fait la remarque qu’elle devait 
marcher très vite… »

« Jamais elle ne serait 
montée avec un inconnu »
Que s’est-il donc passé sur 
ces 900 m qu’il lui restait à 
parcourir pour atteindre la 
piste cyclable ? Les deux 
chiens saint-hubert déployés 
par la gendarmerie ont bien 
« marqué », mais perdent 
brutalement la trace de Lina le 
long de la route. Jean-Marc 
Chipon, lui ,  se souvient 
n’avoir croisé aucun autre 
véhicule, ni à l’aller ni au 
retour.

Si aucune piste n’est offi-
ciellement écartée, les gen-
darmes de la SR de Stras-
bourg, saisis de l’enquête, ont 
désormais la conviction que 
la jeune fille est montée dans 
une voiture. L’a-t-elle fait de 
son plein gré ? « Jamais Lina 
ne serait montée avec un 
inconnu », a assuré sa mère, 
mardi, au micro de LCI. Si 
aucun élément ne permet de 
l’établir, la possibilité d’un 
départ avec une connaissan-
ce fait encore partie des 
hypothèses des gendarmes, 
qui poursuivent leurs audi-
tions auprès de l’entourage de 
la jeune fille.

« Elle était respectueuse, 
très proche de sa maman, elle 
faisait toujours attention de ne 
pas la décevoir, je ne crois pas 
une seule seconde qu’elle ait 
pu fuguer », assure pourtant 
Thibault, un ami présent lors 
de la battue de mardi. Aucun 
mouvement sur ses comptes 
bancaires n’a en outre été 
décelé depuis samedi.

À Plaine, où Lina a grandi, 
l’inquiétude est de plus en 
plus palpable. Malgré de nou-
velles opérations de ratissage 
prévues ce jeudi, le spectre 
d’un enlèvement par un pré-
dateur est dans toutes les 
têtes, y compris celles des 
enfants. C’est pour calmer les 

angoisses de sa fille qu’Auré-
lie, ce mercredi, a pris rendez-
vous à la cellule psychologi-
que mise en place par la 
mairie.

« Quand elle a vu sa photo 
sur l’avis de disparition, elle 
s’est mise à hurler », témoigne 
ainsi la maman. En juin, Lina 
avait effectué un stage d’une 
semaine à l’école de Plaine, où 
elle était très appréciée des 
enfants. « C’est en boucle dans 
sa tête. Tous les jours, elle me 
dit : Maman, est-ce qu’on a 
retrouvé Lina ? » À ses côtés, 
Eva fond soudain en larmes. 
« À l’école, on l’aime bien. Tout 
le monde en parle à la récré… 
Ils disent qu’elle est morte », 
lâche la petite, tête basse. 
« C’est pour ça qu’on est 
venues. Toute cette tristesse 
en elle, souffle Aurélie. Je n’ai 
pas les mots pour expliquer ça 
à une enfant… »

Saint-Blaise-la-Roche 

(Bas-Rhin), ce mercredi. 

Les plongeurs ont quadrillé les 

deux étangs du Breux, proches 

du chemin qu’empruntait Lina 

entre son domicile et la gare.
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À l’école, on l’aime 
bien. Tout le monde 
en parle à la récré… 
Ils disent qu’elle est 
morte.
Eva, une écolière de Plaine

À Plaine, dans le village de Lina, 
l’insupportable attente

Dans la région, le spectre d’un prédateur est dans toutes les têtes. Des plongeurs ont sondé 
ce mercredi un point d’eau non loin du chemin emprunté par la jeune fille samedi dernier. En vain.

Lina a disparu samedi matin. 

Son portable a cessé d’émettre 

à 11 h 22, peu après qu’elle 

a appelé son petit ami, qui 

l’attendait à Strasbourg.
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avant l’arrêt de celle-ci en 
2021, mais aussi pour son 
talent d’animateur sur les 
stations Virgin Radio et NRJ.

Dans ce petit village tran-
quille, proche des Mureaux, 
la nouvelle a immédiatement 
fait le tour du voisinage. 
« Quelle tristesse, se désole 
Jean-Pierre, qui habite à 
proximité de la belle maison 

aux volets bleus. C’est un voi-
sin très agréable, qui ne joue 
pas les stars. Une fois, ma 
femme et moi, nous avons 
été invités chez lui à son 
anniversaire. Il nous a offert 
le champagne. L’année sui-
vante, sa femme a offert une 
bouteille à tous les voisins 
pour s’excuser du bruit qu’ils 
avaient fait. »
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L’animateur et son épouse ont été extirpés de leur lit sous la menace d’une arme de poing 

puis conduits dans la chambre de leur fils. (Illustration.)

a
C’est un voisin 
très agréable 
qui ne joue pas 
les stars
Jean-Pierre, un voisin

Une autre voisine confirme 
la modestie de Bruno Guillon, 
décrit comme une personne 
très discrète « qui ne se la 
raconte pas » : « On le voit 
parfois à Auchan ou dans le 
village, mais on le laisse tran-
quille, on ne vient pas l’embê-
ter. Je sais que sa femme et lui 
s’occupaient d’une vieille 
dame qui habitait en face de 
chez eux et qui n’avait pas 
trop les moyens. »

Une possible préparation 
des malfaiteurs
Plusieurs témoignages 
sèment le doute sur une 
éventuelle préparation des 
malfaiteurs. Beaucoup de 
riverains assurent avoir 
entendu les chiens du centre 
du village « aboyer anorma-
lement ». « Cela a commencé 
au coucher du soleil, ça n’a 
pas arrêté et l’un des chiens 
hurlait à la mort. J’ai pensé 
qu’il se passait quelque chose 
car ce n’est pas courant », se 
souvient Luciana.

Enfin, une autre voisine a la 
certitude que son époux a 
croisé les kidnappeurs : 
« Mon mari travaille à 3 heu-
res du matin et, en passant 
devant chez Bruno Guillon, il 
a vu une grosse Audi ou Mer-
cedes sombre remonter la 
rue en marche arrière. Il a 
trouvé ça bizarre. » Une voi-
ture, que la vidéo de sur-
veillance, dont est équipé le 
village, permettra certaine-
ment d’identifier.

Jean-Michel Décugis, 
Claire Hache 
et Mehdi Gherdane

LES FAITS se sont déroulés 
aux alentours de 3 h 40 du 
matin. Dans la nuit de mardi à 
mercredi, l’animateur de 
radio et de télévision Bruno 
Guillon appelle la police. Il 
affirme avoir été séquestré 
avec sa famille — sa femme et 
un enfant âgé de 14 ans.

Selon lui, quatre hommes 
sont entrés par effraction 
dans son domicile situé dans 
le village de Tessancourt-
sur-Aubette, dans les Yveli-
nes, en brisant la vitre d’une 
chambre d’amis, au rez-de-
chaussée de l’habitation, 
avant de se rendre dans la 
chambre parentale, a appris 
« le Parisien » de sources 
policière et judiciaire. Pour 
dissimuler leur identité, les 
malfaiteurs portaient des 
casquettes, des capuches et 
des masques chirurgicaux…

Menacés, ligotés 
et bâillonnés
Le couple a été extirpé de son 
lit — l’animateur se trouvait 
alors sous la menace d’une 
arme de poing placée sur sa 
tempe — avant d’être conduit 
dans la chambre de leur fils 
de 14 ans. La femme et l’ado-
lescent ont été ligotés avec 
des colliers de serrage de 
type Serflex et bâillonnés 
dans cette pièce. Deux indivi-
dus les surveillent alors. L’un 

d’entre eux est armé d’un 
marteau.

Ils réclament à la famille de 
l’argent, des bijoux, des mon-
tres, des sacs de luxe… La 
femme est détachée et mène 
les hommes vers les bijoux et 
un coffre. Les quatre individus 
repartent avec leur butin, peu 
avant 4 heures du matin. Le 
préjudice, toujours en cours 
d’évaluation selon une source 
judiciaire, serait estimé à ce 
stade à 80 000 €.

Le couple 
est en état de choc
L’animateur et sa femme, qui 
n’ont pas été blessés, sont en 
état de choc. L’enquête a été 
confiée à la police judiciaire 
de Versailles et les suspects 
sont activement recherchés. 
Une enquête pour vol à main 
armée en bande organisée et 
séquestration a été ouverte 
par le parquet de Versailles.

Bruno Guillon n’était pas à 
l’antenne en direct ce mer-
credi matin sur Fun Radio. 
Dans sa matinale, sa complice 
Christina a déclaré : « Bruno, 
qu’on embrasse, sera de 
retour demain. Tout va bien, 
soyez rassurés. » L’animateur 
était pourtant bien visible sur 
France 2, ce mercredi, dans 
l’émission « Chacun son 
tour », celle-ci étant enregis-
trée à l’avance.

Bruno Guillon est surtout 
connu pour avoir animé pen-
dant trois ans l’émission de 
France 2 « les Z’amours », 

L’animateur Bruno Guillon et sa famille 
séquestrés chez eux

Quatre individus auraient pénétré à leur domicile, à Tessancourt-sur-Aubette (Yvelines), dans la nuit 
de mardi à mercredi avant de repartir avec 80 000 € de biens. La police judiciaire a été saisie.

être vivant et ne peut donc pas 
être victime d’un homicide. 
Seuls les bébés ayant respiré 
et montré des signes de vie à la 
naissance sont considérés 
comme des personnes juridi-
ques.

À moins d’une demande de 
contre-expertise, la qualifica-
tion des charges retenues 
contre Pierre Palmade devrait 
donc évoluer à la clôture de 
l’instruction, lors du renvoi 
probable de l’humoriste 
devant le tribunal correction-
nel. Il devrait ainsi être jugé 
uniquement pour des faits de 
blessures involontaires aggra-
vés, une infraction passible de 
cinq à sept ans de prison, pei-
ne doublée si la récidive est 
retenue. Pour l’heure, les ter-
mes de la mise en examen de 
l’humoriste restent identiques.

tent vivantes. Il faut que mon 
rapport avec la drogue soit 
résolu […]. Je suis dangereux à 
cause de la drogue, je suis un 
chic type, je suis quelqu’un de 
bien », avait-il déclaré le 
17 février lors de son premier 
interrogatoire ayant conduit à 
sa mise en examen.

En parallèle, une expertise 
médicale cruciale qui devait 
trancher le débat sur le statut 
juridique du bébé décédé dans 
l’accident vient d’être remise à 
la juge d’instruction. Comme 
révélé par « le Parisien », ce 
rapport rédigé par un collège 
d’experts conclut que l’enfant 
est bien mort à cause de la col-
lision, mais que ce décès est 
intervenu peu avant l’accou-
chement par césarienne prati-
qué en urgence. Or un fœtus 
n’est pas considéré comme un 

présumée de l’humoriste dans 
l’accident. Cette étape était très 
attendue puisque l’instruction 
entre dans sa dernière ligne 
droite et pourrait être bouclée 
avant la fin de l’année, ouvrant 
la voie à un procès au prin-
temps 2024. Il s’agissait pro-
bablement de l’un des der-
niers actes d’enquête.

Les charges contre lui 
devraient évoluer
Pierre Palmade a toujours 
reconnu sa responsabilité 
dans l’accident, évoquant son 
addiction aux drogues de 
synthèse comme la 3MMC. 
« Je suis complètement catas-
trophé d’avoir mis en danger 
la famille que j’ai percutée, je 
suis obsédé par ça, pour le 
bébé qui est mort, je prie pour 
que les autres personnes res-

Accompagné de ses avoca-
tes, Pierre Palmade est ressorti 
du palais de justice en fin 
d’après-midi. Il s’agissait d’un 
interrogatoire consacré aux 
faits en détail et à l’implication 

dien, qui conduisait sous 
l’empire de stupéfiants, avait 
percuté une voiture, faisant 
trois blessés graves, dont une 
femme enceinte qui a perdu 
son enfant.

Jérémie Pham-Lê, 
Guénaèle Calant 
et Jean-Michel Décugis

PLACÉ sous contrôle judi-
ciaire avec l’interdiction de 
quitter la Nouvelle-Aquitaine 
depuis le mois de juin, Pierre 
Palmade a pu regagner la 
région parisienne. Mais le 
temps d’une journée, pour 
qu’il puisse honorer une con-
vocation judiciaire. Selon nos 
informations, l’humoriste de 
55 ans a été réentendu mardi 
au tribunal judiciaire de 
Melun (Seine-et-Marne) par 
la juge d’instruction chargée 
d’enquêter sur le grave acci-
dent de la route qu’il a provo-
qué, le 10 février.

Mi s  e n  ex a m e n  p o u r 
« homicide et blessures invo-
lontaires aggravés », le comé-

Pierre Palmade a été réentendu par la juge d’instruction
Cet interrogatoire est crucial avant une probable clôture de l’instruction et la perspective d’un procès.

Melun (Seine-et-Marne), mardi. Pierre Palmade (à dr.) à la sortie du 

palais de justice.
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Saisie record de cocaïne 
en Irlande
Un cargo intercepté par la 
police et la marine 
irlandaises, au large de 
l’Irlande, transportait de la 
drogue pour environ 
157 millions d’euros, une 
saisie record pour le pays. 
Plus de 2,2 tonnes de 
cocaïne ont été retrouvées à 
bord du « MV Matthew », 
immatriculé au Panama. « Il 
s’agit de la plus importante 
saisie de drogue de l’histoire 
de l’État », selon un porte-
parole de la police irlandaise. 
Trois membres de l’équipage 
ont été arrêtés et placés en 
détention provisoire.

Un homme interpellé après 
le décès d’une migrante
Un jeune Soudanais a été 
arrêté par la police 
britannique dans l’enquête 
sur la mort d’une jeune 
migrante d’Érythrée, 
découverte sur une plage 
près de Calais (Pas-de-
Calais), a annoncé mercredi 
l’agence britannique de lutte 
contre la criminalité. Les 
enquêteurs pensent que 
cette femme est décédée en 
tentant de traverser la 
Manche à bord d’une petite 
embarcation. L’homme est 
soupçonné d’avoir conduit 
un bateau qui a atteint les 
côtes britanniques mardi.

Pascale Égré

IMPECCABLEMENT cons-
truit, en deux parties et sous-
parties, l’exposé de l’enquêtri-
ce de la Sdat (sous-direction 
antiterroriste) semble impla-
cable. Énoncé ce mercredi 
devant la Cour d’assises spé-
ciale de Paris, il vise à démon-
trer, en décrivant les liens 
entre le djihadiste Larossi 
Abballa, auteur de l’attentat de 
Magnanville (Yvelines), et 
Mohamed Lamine Aberouz, 
jugé depuis trois jours pour 
complicité du double assassi-
nat des policiers, que celui-ci 
aurait exercé une influence 
majeure sur le passage à l’acte 
du premier dans les mois qui 
ont précédé les crimes du 
13 juin 2016. Étayé d’une mul-
titude de scellés de télépho-
nie, d’écoutes, d’expertises 
informatiques et de témoi-
gnages, il laisse cependant 
l’image d’une toile impres-
sionniste, qui permet toutes 
les interprétations.

Celle de la policière, qui 
témoigne anonymement 
comme « SDAT33 », se veut 
sans appel :  « Mohamed 
Lamine Aberouz ne pouvait 
ignorer le projet de son ami. Il 
a œuvré à l’influencer dans sa 
préparation psychologique en 
renforçant ses convictions », 
conclut-elle. Amis d’enfance 
e t  l o n g t e m p s  v o i s i n s 
aux Mureaux (Yvelines), 
Larossi Abballa et Mohamed 
Lamine Aberouz ont grandi 
dans deux familles originaires 
du sud du Maroc, dont les 
pères se fréquentaient. En 
2016, le premier ne vit plus là 
mais à Mantes-la-Jolie, où sa 
famille a déménagé après sa 
condamnation pour terroris-

me trois ans auparavant dans 
un dossier de filière pakista-
no-afghane. Le grand frère du 
second, Charaf Din Aberouz, 
parti sur zone, a été condam-
né dans ce même dossier – 
leur contrôle judiciaire leur 
interdit de se voir, ce qu’ils 
font malgré tout.

« Une vision commune 
de la religion »
Début 2016, Larossi Abballa 
crée une société de livraison 
de sandwichs à domicile. 
Régulièrement, son ami 
l’accompagne – des traces de 
son ADN, par ailleurs identifié 
tardivement sur l’ordinateur 
des victimes, ont été retrou-
vées dans la Clio utilisée le 
soir de l’attentat. Fin février, 
Abballa part en pèlerinage à 

L a  M e c q u e  e t  r e v i e n t . 
SDAT33 le souligne : les com-
munications, retracées, 
démontrent que les deux 
amis échangent beaucoup, en 
particulier via l’application 
Telegram, alors prisée par les 
adeptes de l’État islamique. 
Qu’ils prient ensemble à la 
mosquée, fréquentent la 
même crêperie, envisagent 
d’épouser religieusement la 
même femme (Sarah Her-
vouët) et se côtoient donc 
« régulièrement, parfois quo-
tidiennement et pour des 
banalités ».

L’enquêtrice s’applique 
ensuite à démontrer, écoutes 
et fichiers numériques plus 
tard décryptés à l’appui, qu’ils 
partagent « une vision com-
mune de la religion et une 

adhésion aux thèses de l’État 
islamique ». Or, chez Abballa, 
« cet intérêt va grandissant au 
printemps 2016 ». Outre des 
consultations sur l’organisa-
tion des groupes terroristes 
ou d’organes de diffusion de 
propagande, « il porte un inté-
rêt particulier à des scènes 
d’égorgement et de décapita-
tion, mettant en scène des dji-
hadistes français ». Les inves-
tigations sur les supports 
d’Aberouz démontreront « le 
même intérêt », mais avec un 
souci « d’anonymisation, de 
discrétion, d’effacement des 
données » suggérant « une 
volonté de dissimulation », 
avance-t-elle.

Parce que Larossi Abballa, 
« décrit comme peu érudit », 
« se tourne vers les deux frè-

res pour des conseils » en 
religion et parce qu’Aberouz, 
« dont la vision radicale de la 
religion va au-delà d’une 
vision rigoriste », se position-
ne « en référent religieux », il 
se serait « associé » au projet 
d’attentat du premier, con-
clut-elle. Elle cite cet élément 
certes troublant, mais qu’un 
autre enquêteur doit venir 
détailler : la similitude entre 
un ouvrage djihadiste de 
53 pages, retrouvé en perqui-
sition dans la chambre d’Abe-
rouz, et les termes de la vidéo 
de revendication d’Abballa.

Des vidéos 
de décapitation
Peu de questions du prési-
dent. L’une des avocates 
générales vient à la rescous-
se : « La radicalisation de 
Larossi Abballa est ancienne, 
rappelle-t-elle. L’influence de 
Mohamed Lamine Aberouz 
vient-elle la structurer idéo-
logiquement ? » « C’est exac-
tement ça », répond SDAT33. 
Les avocats de la défense, 
Mes Vincent Brengarth et Nino 
Arnaud, enchaînent : y a-t-il 
une preuve que ces vidéos de 
décapitation ont été transmi-
ses par l’accusé à son ami ? 
Qu’il lui aurait adressé la bro-
chure « mode d’emploi » 
retrouvée dans sa chambre ? 
Savait-elle qu’Abballa avait 
été chargé des recherches 
religieuses par l’émir de la 
filière pakistano-afghane ? 
Qu’il avait établi à l’époque 
une liste de commissariats ? 
Avait-il besoin d’Aberouz 
pour consulter la propagan-
de ? Non, reconnaît l’enquê-
trice, qui finit par lâcher : « Si 
la notion d’influence peut être 
discutée, il y a d’autres élé-
ments au dossier. »

L’influence de l’accusé discutée
PROCÈS DE L’ATTENTAT DE MAGNANVILLE | L’exposé d’une enquêtrice antiterroriste, visant à démontrer que 

l’accusé aurait incité l’auteur de l’attentat du 13 juin 2016 à passer à l’acte, s’est avéré peu convaincant.

Mohamed Lamine Aberouz est jugé pour complicité du double assassinat des policiers.
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La radicalisation 
de Larossi Abballa 
est ancienne
L’une des avocates générales

Actu express

La police allemande a mené 
mercredi matin des dizaines 
de perquisitions contre un 
groupe d’extrême droite 
accusé de propager 
l’idéologie nazie au travers 
de croyances païennes 
sectaires et xénophobes. Le 
siège du groupe 
Artgemeinschaft et les 
domiciles de 39 de ses 
membres ont été fouillés 
dans 12 Länder, tandis que la 
ministre allemande de 
l’Intérieur a annoncé la 
dissolution de l’association 

et de ses ramifications. « Il 
s’agit d’un nouveau coup 
porté à l’extrémisme de 
droite et aux intellectuels 
pyromanes qui continuent 
de propager les idéologies 
nazies », s’est félicitée Nancy 
Faeser. Le groupuscule, 
fondé en 1951, qui compte 
environ 150 membres, 
« tente de fabriquer de 
nouveaux ennemis à la 
Constitution à travers un 
endoctrinement des enfants 
et des jeunes », en recourant 
à une littérature de l’époque 

nazie à peine modifiée. Le 
Familienwerk, un club 
destiné aux familles 
nombreuses et très 
nombreuses, est aussi 
concerné, de même qu’une 
revue propageant ses idées 
nationales-socialistes. Selon 
la presse allemande, le 
néonazi Stephan Ernst, 
condamné pour avoir 
assassiné un élu qui 
défendait les migrants, 
Walter Lübcke, a été 
membre de cette 
communauté traditionaliste.

La police allemande démantèle 
un groupe d’extrême droite

Bade-Wurtemberg (Allemagne), 

ce mercredi. Des dizaines de 

perquisitions ont été menées. 
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Florian Grill a été élu président 
de la Fédération française 
de rugby il y a trois mois.
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Propos recueillis par 
Clément Dossin

LA BLESSURE au visage 
d’Antoine Dupont, dont le 
retour est espéré pour le 
probable quart de finale des 
Bleus (14-15 octobre), a fait 
trembler les fans du XV de 
France. Mais elle a aussi 
replacé au centre des discus-
sions la question de la sécu-
rité des pratiquants. Pour 
Florian Grill, élu président de 
la Fédération française de 
rugby il y a trois mois, il reste 
des progrès à accomplir 
dans ce domaine.

Depuis la blessure 
d’Antoine Dupont, 
beaucoup de voix se sont 
élevées pour s’inquiéter 
d’un retour trop précoce 
au jeu du capitaine des 
Bleus. Qu’en pensez-vous ?
FLORIAN GRILL Je veux dire 
et redire ce que le staff répète 
depuis le début : c’est le chi-
rurgien (le professeur Frédé-
ric Lauwers du CHU de Pur-
pan à Toulouse) qui dira si oui 
ou non Antoine Dupont peut 
jouer. Il faut faire confiance 
aux spécialistes, et il n’y a pas 
meilleur spécialiste que la 
personne qui l’a opéré.

Quand Olivier Magne 
parle de « jeux du cirque », 
quand des spécialistes 
en neurochirurgie 
évoquent une « hérésie », 
ça vous agace ?
Non, ça montre d’abord l’inté-

rêt que tout le monde porte au 
rugby en cette période de Cou-
pe du monde. Chacun a le droit 
de penser ce qu’il veut mais, 
d’un point de vue médical, s’il y 
a une personne qui est bien 
placée pour décider, c’est le 
chirurgien qui a opéré Antoine 
et qui aura le dernier mot. Ce 
n’est pas à Antoine Dupont de 
décider tout seul, pas au sélec-
tionneur non plus, même si 
Fabien Galthié décidera si cela 
a du sens ou pas, sportive-
ment, de l’aligner.

Concernant les conditions 
de son retour au jeu, 
qu’en est-il du masque ?
Avant de parler masque ou pas 
masque, la décision appartient 
au médecin. De ce que je com-
prends, dans le cas d’Antoine, 
le masque ne changerait pas 
grand-chose, hormis peut-
être psychologiquement.

Ce Mondial est un immense 
succès populaire, 
mais cette blessure 
devant plus de 10 millions 
de téléspectateurs 
n’est-elle pas la pire 
contre-publicité qui puisse 
être faite au rugby ?
Des blessures dans le rugby, 
il y en a toujours eu. C’est un 
accident de jeu comme ça 
peut arriver. Si la question 
est : est-ce qu’il valait mieux 
qu’Antoine Dupont ne se 
blesse pas, la réponse est oui, 
bien sûr. Mais on ne peut pas 
supprimer à 100 % le risque 
de blessure, dans aucun 
sport.

Ne craignez-vous pas 
qu’une action comme 
celle-ci dissuade 
les parents d’inscrire 
leurs enfants au rugby ?
Non. On s’attend à une crois-
sance de 20 % du nombre de 
licenciés après cette Coupe du 
monde. Ensuite, il faut redire 
qu’on offre toute une gamme 
de rugbys différents, comme 
un rugby à V sans chocs ni pla-
quages et en mixité, basé sur la 
passe et l’évitement, et que l’on 
peut pratiquer jusqu’à 70 ans. Il 
existe aussi le rugby à VII, à X, à 
XV. À l’école de rugby, on a une 
introduction très progressive 
du contact. Chacun peut trou-
ver chaussure à son pied. Je 
rassure les nouveaux prati-
quants, on ne va pas les mettre 
sur le terrain d’Afrique du 
Sud - Irlande le lendemain de 
leur arrivée (rires).

Le Namibien Johan Deysel 
qui a blessé Antoine 
Dupont a écopé d’une 
suspension de 5 matchs. 
Ça vous semble être une 
sanction proportionnée ?
Je n’ai pas envie d’entrer dans 
un cas individuel. D’une façon 
générale, je me bats au sein de 
World Rugby pour trois cho-
ses : qu’on fasse évoluer les 
règlements ; que les arbitres 
appliquent très strictement les 
règles ; et que les commissions 
respectent au pied de la lettre 
les règlements. Je n’ai pas 
envie de siéger à World Rugby 
juste pour parler business du 
rugby ou calendrier, je veux 
parler de la sécurité des prati-

quants. Mon combat, c’est de 
mettre ces sujets sur la table. Et 
cela passe d’abord par l’évolu-
tion des règles.

Concrètement ?
On a mis en place en France 
l’abaissement de la ligne de 
plaquage en Fédérale 2 et dans 
les divisions inférieures, et je 
suis ravi de voir que ça a été 
repris en Nouvelle-Zélande. Je 
voudrais que l’on discute de 
cette règle au sein de World 
Rugby, même pour le niveau 
professionnel. Ça libère les 
bras du porteur de ballon, ça 
favorise un rugby de mouve-
ment, ça limite les chocs tête 
contre tête. On est en train de 
consolider des données là-
dessus en comparant la Fédé-
rale 1 et la Fédérale 2, deux 
divisions avec un règlement 
différent, et je compte exposer 
cela à World Rugby.

Vous avez le sentiment 
d’être entendu ?
J’en parle sans cesse ! Je veux 
placer la sécurité au cœur des 
discussions qu’on va avoir à 
World Rugby lors d’une gros-
se réunion, le mercredi 
4 octobre, sur la question de 
l’harmonisation du calendrier 
international (Six Nations et 
Rugby Championship sur une 
même plage, création d’une 
Nations Cup, passage de la 
Coupe du monde à 24 pays 
ramenée sur six semaines…) 
La FFR ne signera rien sur le 
calendrier tant que ces ques-
tions-là ne seront pas au-des-
sus de la pile.

Quel accueil recevez-vous ?
Plutôt bon puisque nous avons 
un droit de veto (sourire). Il faut 
l’unanimité pour prendre les 
décisions, donc j’ai le meilleur 
des leviers pour imposer que 
ces sujets fondamentaux, sur 
lesquels nous travaillons avec 
Philippe Chauvin (père de 
Nicolas Chauvin, espoir du 
Stade Français mort à 18 ans 
après un double plaquage trop 
haut), soient pris en compte. Je 
ne ferai aucune concession là-
dessus, car je considère qu’il 
en va de l’avenir du rugby 
français et mondial. On ne joue 
pas au rugby pour se mettre en 
danger. Je suis prêt à bloquer le 
projet de Nations Cup si les 
sujets de santé ne sont pas pris 
en compte.

Vous avez évoqué le nom 
de Philippe Chauvin. 
Pensez-vous que la FFR 
a fait tout ce qui était 
en son pouvoir pour faire 
la lumière sur la mort 
de son fils ?
Non. Clairement, Philippe 
Chauvin a été tenu à l’écart de 
la FFR et, à peine élu, j’ai voulu 
au contraire qu’il soit au centre 
et qu’on travaille avec lui pour 
faire progresser le rugby. J’ai 
donné consigne à tout le mon-
de qu’on le voie, il aura des 
rendez-vous avec les arbitres, 
avec Jean-Marc Lhermet qui 
s’occupe du haut niveau… Phi-
lippe Chauvin a un rôle central 
à jouer, il a l’amour du rugby 
chevillé au corps et, comme il 
le dit, la mort de Nicolas doit 
servir à quelque chose.

« Je ne ferai aucune concession 
sur la santé »

Le président 
de la Fédération 
française de rugby, 
Florian Grill, 
s’exprime pour la 
première fois depuis 
la blessure d’Antoine 
Dupont. Une prise de 
position très ferme 
qui dépasse, de loin, 
le seul cas du 
capitaine des Bleus.

Orange Vélodrome (Marseille), le 21 septembre. Après la blessure de Dupont, Florian Grill est catégorique : « C’est le chirurgien qui dira si oui ou non il peut jouer. »
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Je suis prêt à bloquer 
le projet de Nations 
Cup si les sujets 
de santé ne sont pas 
pris en compte
Florian Grill, président de 
la Fédération française de rugby         
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RUGBY
Vakatawa s’engage 
avec Bristol
De retour à la compétition 
avec les Barbarians 
britanniques en août, plus 
d’un an après avoir été 
contraint d’arrêter sa carrière 
suite à des problèmes 
cardiaques, l’ancien joueur 
du Racing 92 a signé un 
contrat jusqu’à la fin de 
saison avec les Bristol Bears.

HANDBALL
Le PSG battu à Kielce
Après deux victoires initiales 
face à Szeged et Zagreb, le 
PSG s’est incliné lors de son 
premier gros test de Ligue 

des champions sur le terrain 
de Kielce (30-29). Malgré les 
sept buts de Kamil Syprzak, 
les Parisiens ont couru après 
le score toute la rencontre 
sans jamais réussir à égaliser. 

FOOTBALL
Commotion cérébrale 
pour Umtiti
Victime d’une commotion 
cérébrale mardi, Samuel 
Umtiti, le défenseur central 
lillois, va devoir valider les 
différentes étapes du 
protocole mis en place par la 
LFP avant de revenir à la 
compétition.  Il est déjà forfait 
pour le déplacement 
au Havre ce dimanche.

dans les mains, à attendre, 
s’agiter, tressaillir puis chanter 
de joie à l’arrivée du petit con-
voi tricolore.  « C’est un 
moment exceptionnel, qui va 
leur donner du bonheur, indi-
que Thierry Pouplier, le direc-
teur de l’Institut des Parons. 
On remercie l’équipe de Fran-
ce et la ville d’Aix. »

Passé l’accueil festif et 
enthousiaste, les joueurs fran-
çais ont fait un petit tour en 
classe avec les enfants, pour 
une session de questions-ré-
ponses, sans filtre mais pas 
sans sourires, sur le mode des 
« Rencontres du Papotin » 
(émission de télévision où une 

star est interrogée par des 
journalistes porteurs de han-
dicap). « Qu’est-ce que vous 
mangez avant les matchs ? » 
« Poulet-pâtes ! » répondent 
en chœur Yoram Moefana et 
Arthur Vincent. Pourquoi des 
bandages aux cuisses ? Et des 
protège-dents ? Avez-vous 
une danse comme le haka ? 
Est-ce que vous avez des 
enfants ? « J’ai une fille de 
1 an », sourit François Cros. 
« Et moi un chien », s’amuse 
Thibaud Flament, suscitant 
aussi l’intérêt des écoliers.

Puis direction les espaces 
verts de cet immense centre 
d e  1 2  h a ,  q u i  a c c u e i l l e 

300 personnes de 6 à 72 ans 
porteuses de tous types de 
handicaps mentaux (trisomie, 
autisme…). Sur les pelouses, 
des poteaux de rugby, des 
plots en plastique, des ballons 
de rugby. Maxime Lucu se fait 
plaquer par quinze enfants à la 
suite, de tous les gabarits. 

« On se demande parfois 
qui est déficient… »
« On a plus peur qu’avec les 
vrais joueurs ! » s’amuse le 
demi de mêlée qui pourrait 
remplacer Antoine Dupont 
dans neuf jours à Lyon (Rhône) 
contre l’Italie. Cette « heure 
intense et sympathique », qui 

Jean-Gabriel Bontinck 
Envoyé spécial 
à Aix-en-Provence 
(Bouches-du-Rhône)

« VOUS NOUS donnez de la 
force ! » Le manageur du XV 
de France Raphaël Ibanez, en 
compagnie de cinq joueurs 
(Arthur Vincent, Yoram Moe-
fana, François Cros, Maxime 
Lucu et Thibaud Flament), est 
venu chercher de l’énergie ce 
mercredi 27 septembre pour 
la suite de la Coupe du monde 
de rugby. Mais auprès de qui ? 
Des chamans ou des guéris-
seurs pour leur capitaine bles-
sé Antoine Dupont ? Pas du 
tout. Cette force, ils sont allés la 
puiser dans les yeux de fans 
pas tout à fait comme les 
autres : à l’Institut des Parons, 
un grand centre associatif 
pour les personnes en situa-
tion de handicap mental, à 
Aix-en-Provence (Bouches-
du-Rhône), non loin de leur 
camp de base.

Ils étaient plusieurs dizaines 
d’enfants et d’adolescents, 
bleu-blanc-rouge sur le visage 
et panneau d’encouragements 

se termine par une séance 
d’autographes, a ravi les 
enfants qui « s’en souvien-
dront longtemps », assure 
Thierry Pouplier. Une expé-
rience de ce genre cadre en 
effet parfaitement avec la 
pédagogie de cet établisse-
ment si particulier. 

« Notre mission, c’est de les 
rendre plus autonomes, plus 
heureux, poursuit le directeur. 
C’est beau,  non ? Ici ,  i ls 
apprennent autrement, en fai-
sant du sport, de l’art, de la cul-
ture… mais pas devant un 
tableau ouvert. Eux sortent un 
peu du schéma. Ils vont vivre 
le moment, contrairement à 
nous qui pensons toujours à 
après. On se demande parfois 
qui est déficient… C’est un vrai 
exemple pour nous. »

C’est cet exemple que sont 
venus chercher les Bleus. Ces 
opérations « d’engagement » 
sont proposées par les organi-
sateurs de France 2023. Tou-
tes les équipes en font, dans 
des écoles, des hôpitaux… La 
ville d’Aix a suggéré l’Institut 
des Parons, le XV de France a 
accepté, après avoir fait deux 
visites similaires dans un 
hôpital et un établissement 
spécialisé quand ils étaient à 
Rueil-Malmaison (Hauts-de-
Seine). « On en faisait un peu à 
mon époque, quand j’étais 
joueur, mais pas assez, estime 
Raphaël Ibanez. Les joueurs 
ont besoin de ça. Ça se voit 
dans leurs yeux : ils ne sont 
plus pareils en repartant. » 
« Repartez avec leur éner-
gie ! » leur avait conseillé 
Thierry Pouplier en arrivant. 
Mission accomplie.

Les Bleus trouvent de la force 
auprès d’enfants handicapés

Pendant son Mondial, le XV de France prend le temps de participer à des opérations. 
Exemple ce mercredi, dans un centre pour enfants porteurs d’un handicap mental.

Aix-en-Provence (Bouches-du-Rhône), ce mercredi. François Cros et Maxime Lucu ont partagé 
un moment sympathique avec des enfants de l’Institut des Parons. 
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Les joueurs ont 
besoin de ça. Ça se 
voit dans leurs yeux : 
ils ne sont plus 
pareils en repartant.
Raphaël Ibanez, manageur 
général de l’équipe de France

Actu express

Le juge en charge de l’affaire 
du baiser forcé qui secoue 
l’Espagne a cité à 
comparaître ce mercredi 
l’ex-sélectionneur de la Roja 
féminine Jorge Vilda. Albert 
Ruque, directeur sportif de 
l’équipe nationale, et Ruben 
Rivera, directeur marketing 
de la Fédération espagnole, 
sont eux aussi accusés par 
Francisco de Jorge, le juge 
du tribunal national.
Selon les informations 
d’« El Confidencial », l’ancien 
entraîneur, champion du 

monde en août, aurait exercé 
des pressions sur le frère de 
Jennifer Hermoso. 
Le principal concerné, qui a 
témoigné ce lundi en huis 
clos en faveur de la plainte de 
sa sœur, aurait admis avoir 
subi des pressions de la part 
de Jorge Vilda. 
L’ex-sélectionneur avait été 
viré trois semaines après 
le début de l’affaire. « J’ai la 
conscience tranquille. Je n’ai 
pas compris mon 
licenciement. Quand j’ai vu 
les images, j’ai pensé qu’il 

s’agissait d’un geste 
déplacé », avait-il réagi, niant 
toute demande à la joueuse 
ou son entourage d’étouffer 
l’affaire. Il devra tout de 
même s’expliquer sur ce 
point le 10 octobre prochain. 
Avant cela, trois joueuses ont 
également été appelées à la 
barre. Pendant ce temps, 
Rubiales réfute toujours 
toute pression exercée sur  
Hermoso. C’est pour cela que 
le juge se penche  sur les 
proches de Rubiales, dont 
Jorge Vilda. V.C.

Football : l’ancien sélectionneur 
espagnol mis en examen

Ce mercredi
n Uruguay - Namibie 36-26

Vendredi, 21 heures TF 1

n Nouvelle-Zélande - Italie

5 octobre, 21 heures
n Nlle-Zélande - Uruguay

6 octobre, 21 heures
n France - Italie

Déjà joués. France - Nlle-Zélande 
27-13, Italie - Namibie 52-8 ; 
France - Uruguay 27-12,
Nlle-Zélande - Namibie 71-3 ; 
Italie - Uruguay 38-17, 
France - Namibie 96-0.

POULE A

CLASSEMENT

Pts J. G. N. P. Dif
1 France 13 3 3 0 0 125
2 Italie 10 2 2 0 0 65
3 Nlle-Zélande 5 2 1 0 1 54
4 Uruguay 5 3 1 0 2 -26
5 Namibie 0 4 0 0 4 -218

Samedi, 17 h 45
n Fidji- Géorgie  

Dimanche, 17 h 45
n Australie - Portugal

Déjà joués. Australie - Géorgie 
35-15 ; Galles - Fidji 32-26,
Galles - Portugal 28-8,
Australie - Fidji 15-22, 
Géorgie - Portugal 18-18, 
Galles - Australie  40-6.

POULE C 

CLASSEMENT

Pts J. G. N. P. Dif
1 Galles 14 3 3 0 0 60
2 Fidji 6 2 1 0 1 1
3 Australie 6 3 1 0 2 -21
4 Georgie 2 2 0 1 1 -20
5 Portugal 2 2 0 1 1 -20

Ce samedi, 21 heures
n Écosse - Roumanie

Dimanche, 21 heures
n Afrique du Sud - Tonga

Déjà joués. Irlande - Roumanie 
82-8 ; Afrique du Sud - Écosse
18-3, Irlande - Tonga 59-16,
Afrique du Sud - Roumanie 76-0, 
Afrique du Sud - Irlande 8-13, 
Écosse - Tonga 45-17.

POULE B

CLASSEMENT

Pts J. G. N. P. Dif
1 Irlande 14 3 3 0 0 122
2 Af. du Sud 10 3 2 0 1 86
3 Écosse 5 2 1 0 1 13
4 Tonga 0 2 0 0 2 -71
5 Roumanie 0 2 0 0 2 -150

Ce jeudi, 21 heures
n Japon - Samoa  

Samedi, 15 heures
n Argentine - Chili              

Déjà joués. Angleterre - Argentine 
27-10 ; Japon - Chili 42-12,
Samoa - Chili 43-10,
Angleterre - Japon 34-12, 
Argentine - Samoa 19-10,
Angleterre - Chili 71-0.

POULE D

CLASSEMENT

Pts J. G. N. P. +/-
1 Angleterre 14 3 3 0 0 110
2 Samoa 5 2 1 0 1 24
3 Japon 5 2 1 0 1 8
4 Argentine 4 2 1 0 1 -8
5 Chili 0 3 0 0 3 -134
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continuer depuis l’ouverture 
de la saison.

Difficile d’imaginer l’ancien 
bavarois ne pas pouvoir souf-
fler jusqu’au retour de Nuno 
Mendes et le voir continuer à 
avaler seul pendant quatre 
mois le couloir gauche com-
me il l’a fait lors des sept pre-
miers matchs de la saison. 

Ronan Folgoas et Benjamin 
Quarez avec S.N.

LA SAISON 2021-2022 de la 
section féminine du PSG res-
semble à une boîte de Pando-
re dont personne ne mesure 
encore la profondeur. L’agres-
sion de Kheira Hamraoui à 
coups de barre de fer, possi-
blement commanditée selon 
la justice par sa coéquipière 
Aminata Diallo, en constitue 
encore aujourd’hui le triste 
point d’orgue.

Selon des sources concor-
dantes, un dépôt de plainte 
pour agression sexuelle a 
aussi été enregistré à la fin du 
mois de juin par le parquet de 
Versailles. Il émane de l’ex-
joueuse du PSG Kadidiatou 
Diani, 28 ans, et vise nommé-
ment l’ex-entraîneur du club 
parisien Didier Ollé-Nicolle, 
62 ans. L’information nous a 
été confirmée par la procu-
reure de la République de 
Versailles, Maryvonne Cailli-
botte, qui précise l’ouverture 
d’une enquête préliminaire, 
confiée à la police judiciaire 
de Versailles.

L’attaquante de l’équipe de 
France, désormais sous le 
maillot de Lyon depuis juillet, 
dénonce deux faits qui se 
seraient produits en août 2021. 
Elle décrit notamment une 
scène datée du 19 août à l’issue 
d’un match de base-ball 
auquel l’effectif parisien et le 
staff technique venaient 
d’assister, lors d’un stage aux 
États-Unis. Au moment où les 

joueuses montaient dans le 
bus, Ollé-Nicolle aurait touché 
les fesses de plusieurs d’entre 
elles à l’aide d’une batte de 
base-ball miniature. Parmi les 
joueuses visées, Diani, qui, sur 
le moment, aurait préféré ne 
pas réagir alors qu’il ne s’agis-
sait pas, selon elle, du premier 
écart de conduite de son 
coach.

Une main aux fesses
Quelques semaines plus tôt, 
et toujours selon les termes 
de la plainte dont notre jour-
nal a pris connaissance, l’ex-
attaquante du PSG aurait en 

effet déjà subi un autre geste 
déplacé. À la mi-temps d’un 
match amical organisé début 
août à Toulouse, Didier Ollé-
Nicolle aurait ainsi mis une 
main aux fesses de la joueuse 
au moment où l’équipe pari-
sienne allait quitter le vestiai-
re. Une simple tape d’encou-
ragements ? Diani ne l’aurait 
pas vécue comme telle.

Cette plainte pour « agres-
sion sexuelle » déposée par 
Diani en juin vient donc relan-
cer un dossier qui semblait se 
refermer tout doucement. Sol-
licitée, l’avocate de la nouvelle 
attaquante lyonnaise, Me San-

drine Pégand, confirme l’exis-
tence de ce dépôt de plainte et 
explique la démarche de sa 
cliente. « Comme bon nombre 
de victimes d’abus à caractère 
sexuel, la première option est 
le silence, explique la pénalis-
te. Il fallait donc encourager la 
libération de la parole et don-
ner le temps nécessaire à ma 
cliente pour porter sa voix 
devant la justice. »

Impossible, toutefois, de ne 
pas rapprocher le moment 
choisi pour déposer plainte, le 
23 juin, avec la fin imminente 
du contrat qui la liait avec le 
PSG. Alors que son bail pari-

sien s’achevait le 30 juin, 
l’attaquante internationale 
s’est engagée quelques jours 
plus tard avec la section fémi-
nine de l’OL. Cette plainte 
pouvait donc s’inscrire dans 
un moment où elle était en 
train de tourner la page de ses 
années parisiennes.

« Il conteste fermement 
toutes les accusations »
Contacté, l’avocat de Didier 
Ollé-Nicolle, Me Guillaume 
Traynard, ne cache pas son 
étonnement vis-à-vis de cet-
te plainte qu’il juge « fantai-
siste ». « À ce jour, Didier 
Ollé-Nicolle n’a été ni enten-
du ni convoqué pour s’expli-
quer sur les faits qui sont 
évoqués dans cette plainte, 
précise ce pénaliste parisien. 
En tout cas, il conteste ferme-
ment toutes les accusations 
d’agression sexuelle dont il a 
pu être l’objet. Enfin, nous 
remarquons que cette der-
nière attaque en date pro-
vient d’une ex-joueuse du 
PSG qui se trouve être la 
compagne de César Mavaca-
la, un homme mis en exa-
men en mars pour extorsion 
e n  b a n d e  o r g a n i s é e  à 
l’encontre du PSG. Un dos-
sier connexe de l’agression 
de Kheira Hamraoui dans 
lequel Didier Olé-Nicolle est 
justement partie civile. »

Didier Ollé-Nicolle, tou-
jours selon son avocat, pour-
rait déposer plainte à son tour 
pour « dénonciation calom-
nieuse ». 
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Didier Ollé-Nicolle (ici, en septembre 2021) est visé nommément par l’attaquante Kadidiatou Diani. 

Diani a déposé plainte pour agression 
sexuelle contre son ex-coach du PSG

L’ex-attaquante du PSG et de l’équipe de France, nouvelle recrue de l’Olympique lyonnais,
a porté plainte fin juin contre Didier Ollé-Nicolle pour des faits datant de 2021.

des champions, la liste des 
joueurs sur laquelle il ne figu-
rait pas n’étant pas modifiable 
avant les huitièmes de finale.

Dans ce contexte, la présen-
ce de Mbappé ce mercredi au 
Campus PSG pour un entraî-
nement en salle peut être con-
sidérée comme une bonne 
nouvelle. Si elle ne lui a pas per-
mis de s’entraîner avec ses par-
tenaires et qu’elle lui imposera 
de s’entretenir de nouveau en 
salle ce jeudi, la cheville gauche 
du meilleur buteur parisien 
touchée face à l’OM n’est pas 
source d’inquiétude. Les pre-
miers examens, qui ont révélé 
une « petite entorse », seront 
complétés par d’autres en fin 
de semaine et détermineront le 
moment de la reprise du 
numéro 7 parisien.

Achraf Hakimi, voire Mar-
quinhos, pourraient certes 
ponctuellement dépanner 
dans ce registre, à l’image de la 
fin de rencontre face à Toulou-
se et Dortmund.

Petite entorse pour Mbappé
Mais il n’est pas exclu que 
Layvin Kurzawa fasse son 
retour dans la partie, malgré la 
sanction dont il pourrait poten-
tiellement hériter (avec Kolo 
Muani, Dembélé et Hakimi) 
après les chants insultants 
effectués à l’issue du clasico. 
Lui qui n’a plus joué un match 
de championnat sous le maillot 
parisien depuis le 9 mai 2021 
(1-1 à Rennes) pourrait être 
amené à fouler de nouveau les 
pelouses de Ligue 1, mais ne 
pourra pas participer à la Ligue 

de mettre un terme à cette 
annus horribilis qui ne l’aura 
vu participer qu’à 15 matchs 
seulement  de janvier  à 
décembre 2023.

Mais le cas Mendes consti-
tue le premier vrai coup dur 
de la saison aussi pour le PSG. 
S’il n’était pas encore en état de 
renouer avec la compétition, 
l’ancien latéral du Sporting 
était toutefois programmé 
pour faire son retour dans les 
rotations au poste de latéral 
gauche dans un délai raison-
nable. Son absence, qui devrait 
au moins s’étendre jusqu’en 
janvier 2024, va imposer aux 
patrons du sportif, le tandem 
Campos-Enrique, de revoir 
leurs plans quant à la gestion 
d’un flanc gauche que Lucas 
Hernandez occupe sans dis-

Après cinq mois sans com-
pétition, voilà donc le Portu-
gais contraint de signer un 
nouveau bail longue durée à 
l’infirmerie, sa période d’indis-
ponibilité étant cette fois esti-
mée à quatre mois. Un nou-
v e a u  c o u p  d u r  p o u r 
l’international lusitanien de 
21 ans qui avait délaissé le rang 
des blessés depuis presque 
une semaine pour faire son 
retour sur les terrains d’entraî-
nement .  Mais  s ’ i l  ava i t 
emprunté le chemin du retour, 
il ne s’était pas pour autant 
débarrassé de la gêne greffée à 
son ischio-jambier droit. Plu-
tôt que d’insister sur la douleur 
et de prolonger l’incertitude, le 
Portugais a donc fait le choix 
de passer par la case interven-
tion chirurgicale dans l’espoir 

Stéphane Bianchi

LES SIGNAUX envoyés par 
son absence longue durée ne 
présageaient rien de bon. Les 
inquiétudes concernant Nuno 
Mendes étaient bel et bien fon-
dées puisque, faute de pouvoir 
retrouver l’ensemble de ses 
capacités physiques, le latéral 
gauche portugais sera opéré ce 
vendredi en Finlande des 
ischio-jambiers. « Après de 
nouveaux examens médicaux 
et une nouvelle étude appro-
fondie de la situation de Nuno 
Mendes, le département médi-
cal du Paris Saint-Germain a 
pris la décision d’effectuer une 
intervention chirurgicale ce 
vendredi en Finlande », a 
annoncé le PSG.

Quatre mois d’absence pour Nuno Mendes
Éloigné des terrains depuis avril, le latéral portugais sera opéré en fin de semaine des ischio-jambiers. 
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Nuno Mendes. 

Le club 
et quatre joueurs 
convoqués 
le 5 octobre
Il faudra encore patienter 
avant de connaître la nature 
d’éventuelles sanctions 
visant le PSG après les 
chants homophobes et 
insultants contre l’OM,
lors du clasico du dimanche 
24 septembre. La Ligue
de football professionnel
a annoncé ce mercredi soir 
que le club de la capitale
et les quatre joueurs 
(Dembélé, Kolo Muani, 
Kurzawa et Hakimi), qui ont 
proféré des chants insultants 
contre les Marseillais, seront 
convoqués le jeudi 5 octobre 
par la commission
de discipline, au lendemain 
de leur match de Ligue des 
champions à Newcastle.
Les chants homophobes 
venus des tribunes avaient 
provoqué de nombreuses 
réactions d’indignation, 
notamment venant de la 
ministre des Sports, Amélie 
Oudéa-Castéra, qui a appelé 
à des sanctions contre 
les auteurs. Ce mardi, 
des chants similaires ont pu 
à nouveau être entendus, 
cette fois à Lille, signe d’un 
problème omniprésent.

S.G.
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candidats en tribunes le jour 
du match. « Ils n’étaient pas 
sur le banc parce qu’hier ils 
ont marché à l’entraînement », 
justifiera le Calabrais au tem-
pérament inflexible… mais 
parfois aussi grossier, voire 
viriliste.

Il n’est pas rare effective-
ment de l’entendre parler de 
parties génitales quand il veut 
analyser un match ou décré-
dibiliser quelqu’un. « Le pro-
blème, c’est que c’est une bite 
en football. Il n’y connaît rien. 
En plus, il est hypocrite et 
méchant », balançait-il il y a 
dix ans dans « So Foot » au 
sujet de son ancien président à 
Palerme, avec qui la collabora-
tion n’avait duré que huit 
matchs à l’été 2013.

« Je veux que mes joueurs 
jouent avec leurs couilles et le 
cœur ! » avait-il aussi lâché un 
an plus tôt sur le banc de Pise, 

avant d’envoyer « se faire fou-
tre » un journaliste. Attention, 
le protégé de Jorge Mendes 
n’épargne personne. Pas 
même les confrères inter-
vieweurs. L’une de ses saillies 
les plus connues date d’un 
après-match d’avril 2018. À 
un journaliste milanais lui 
demandant si la frappe de son 
joueur Hakan Calhanoglu sur 
la transversale aurait pu chan-
ger le scénario du match, il 
répond ceci : « Si mon grand-
père avait trois boules, ce 
serait un flipper ! »

Hilarité générale dans 
l’assistance. Toutefois, le show 
Gattuso ne fait pas toujours 
l’unanimité non plus, loin de là. 
Certaines prises de parole, 

datant notamment de son 
époque de joueur, dégradent 
d’ailleurs encore aujourd’hui 
son CV. Lors de l’Euro 2008, il 
s’était dit « scandalisé » par la 
légalisation du mariage 
homosexuel en Espagne. 
« Pour moi, c’est entre un 
homme et une femme, avait-il 
lancé. Oui, cela me scandalise 
parce que je crois en la famille. 
Mais bon, on est en 2008, et 
chacun fait ce qu’il veut. »

Il avait récidivé cinq ans 
plus tard, dénigrant cette fois le 
football féminin. « Moi, les 
femmes dans le foot, elles ne 
me vont pas. Je suis désolé, 
mais c’est comme ça ! » Il réa-
gissait alors à la nomination de 
Barbara Berlusconi, fille de 
l’ex-président du Conseil ita-
lien et propriétaire de l’AC 
Milan, au sein l’organigramme 
lombard. Ces dérapages lui 
ont coûté des opportunités de 

Gennaro Gattuso a connu 

des expériences souvent 

chaotiques sur ses différents 

bancs de touche. 
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travail. En 2021, le board de 
Tottenham le sollicite. Le 
Transalpin se montre intéres-
sé mais se voit barrer la route 
par des supporteurs londo-
niens rassemblés sur les 
réseaux sociaux sous la ban-
nière #NoToGattuso. Même 
vent de protestation du côté du 
FC Valence, même si cette fois 
le poste lui était revenu.

« Mon histoire 
parle pour moi »
Gattuso s’est à plusieurs repri-
ses dit « blessé » par ces accu-
sations d’homophobie et de 
sexisme. « Mon regret est que 
je n’ai pas eu l’opportunité de 
me défendre, d’expliquer que 
ce que disaient les gens en 
Angleterre ne me correspond 
pas », avait-il d’abord réagi 
avant d’en remettre une cou-
che à l’époque des négocia-
tions avec Valence dans « la 
Gazzetta dello Sport ». « Mon 
histoire parle pour moi. Suis-
je raciste ? Homophobe ? 
Xénophobe ? Machiste ? Mais 
sommes-nous fous ? C’est le 
moment de se calmer », se 
défendra alors celui qui n’avait 
pas hésité à s’exiler aux Glas-
gow Rangers à 19 ans (1997-
1998) avant de s’imposer chez 
lui, en Serie A. Au sujet de sa 
phrase sur les femmes, il 
avancera avoir simplement 
voulu « défendre le travail 
d’Adriano Galliani, qui avait été 
mis à l’écart ».

Ce jeudi, il sera principale-
ment question de sportif, alors 
que l’OM doit se relever de la 
punition reçue au Parc des 
Princes (4-0) et réussir un 
résultat à l’AS Monaco samedi 
soir. Mais il le sait, ses prises de 
parole passées et son style de 
communication offensif ris-
quent également d’intéresser. 
C’est aussi ça, la vie d’un « Rin-
ghio » Star.

Cyril Simon

UN PHÉNOMÈNE, encore 
un. L’Olympique de Marseille 
a l’habitude de recruter sur 
son banc des hommes à part. 
Des fous de foot incapables de 
se complaire dans la langue de 
bois et de rentrer dans le 
cadre. Après Bielsa, Sampoali 
ou Tudor, pour ne citer qu’eux, 
place donc à Gennaro Gattuso. 
L’ancienne légende de la 
Squadra Azzura et de l’AC 
Milan a officiellement rejoint la 
Canebière ce mercredi.

Sur le papier, le profil atypi-
que de Gattuso, 45 ans, a de 
quoi plaire au public phocéen, 
toujours avide de personnalités 
entières et capables d’absorber 
la pression. Quels mots choisi-
ra « Ringhio » (son surnom, qui 
veut dire « grognement » en 
italien) pour embarquer les 
supporteurs derrière lui ? Sa 
première prise de parole, pré-
vue ce jeudi, s’annonce très 
suivie, au vu du contexte olym-
pien et de la crise ouverte entre 
la direction et ses ultras.

« Je veux que mes joueurs 
jouent avec leur cœur ! »
Depuis ses débuts en 2013, 
l’ancien milieu de terrain 
défensif a connu huit clubs dif-
férents, dont quatre avec les-
quels il n’a pas tenu plus d’une 
demi-saison (Sion, Palerme, 
OFI Crète, Fiorentina). Le 
signe d’un entraîneur sanguin, 
pas angoissé à l’idée de mon-
ter à la confrontation avec sa 
hiérarchie, notamment sur les 
transferts. Même chose avec 
ses joueurs, qu’il peut couver, 
couvrir de compliments mais 
aussi vouer aux gémonies. À 
Naples, ce patron de vestiaire 
avait par exemple choisi de 
dépoussiérer la concurrence 
au poste de latéral gauche, 
quitte à laisser deux des trois 

Gattuso, nouvel entraîneur de l’OM, 
machine à punchlines et à polémiques

À l’instar du joueur, symbole du football italien des années 2000, Gennaro Gattuso cultive l’image 
d’un entraîneur total. Son franc-parler risque de détoner à l’OM et au sein du Championnat de France.

Pourquoi 
Galtier 
a décliné
Priorité marseillaise, 
Christophe Galtier, 
l’ancien coach du PSG, 
avait été contacté avant 
même le clasico. Après 
avoir pris du recul, 
le technicien français 
était prêt à retrouver 
un nouveau challenge 
et l’intérêt de l’OM, le club  
de son cœur et où 
il a joué de 1985 à 1987 
puis de 1995 à 1997, l’a fait 
réfléchir. Mais mardi dans 
la journée, l’ex-coach de 
Saint-Étienne a finalement 
contacté les décideurs 
olympiens pour leur dire 
qu’il ne viendrait pas. Et 
cette décision n’a pas été 
aisée à prendre. Pourquoi 
donc a-t-il refusé un 
challenge dans son club 
de cœur ? La raison 
est à chercher dans 
le contexte : peu de temps 
pour travailler alors que 
le calendrier s’annonce 
démentiel d’ici au mois 
de décembre : Monaco, 
Brighton, Nice, AEK 
Athènes (deux fois), Lyon, 
Lille, Lens et Amsterdam. 
Le tout entrecoupé par 
deux matchs contre 
Le Havre et Strasbourg. 
En dehors du timing et 
avec un peu plus de 
marge, il y a fort à parier 
qu’il aurait relevé le défi. 
Et malgré quelques 
hashtags hostiles sur 
les réseaux sociaux, 
plusieurs personnages 
influents parmi les 
groupes de supporteurs 
ne s’étaient opposés 
à sa venue. M.M. et A.C.

Anne-Élisabeth Lemoine

Tous les soirs, 
c’est à elle

Reportage
Les Restos du cœur 
rattrapés par la crise 

Enquête
Le monde entier 
se presse pour Van Gogh 

Récit
L’incroyable succession du 
magnat Rupert Murdoch

• Portrait
Anne-Élisabeth Lemoine,
tous les soirs, c'est à elle

• Enquête
Le monde entier
se presse pour Van Gogh

Demain
avec votre 
journal 
Votre
magazine

ftp



20 HIPPISME QUINTÉ Jeudi 28 septembre 2023 N N° 24599 

Paris-Turf 9 13 11 2 5 6 8 Le Dauphiné Libéré 9 11 12 6 13 1 5

Paris-Turf.com 9 13 12 11 2 5 8 Le Républicain Lorrain 11 13 9 2 5 6 7

Week-End 9 12 2 5 7 13 11 Equidia 9 13 11 2 3 12 5

Week-End.com 9 13 11 7 8 5 6 Dernières Nouvelles d'Alsace Non communiqué

Paris Courses 9 11 5 13 12 1 8 France Antilles Courses 11 9 2 12 13 6 8

Paris-Courses.com 9 11 5 2 13 6 8 La Provence 9 13 11 5 6 12 8

3601 13 9 11 6 5 12 8 Le Progrès de Lyon 2 6 12 11 9 5 13

La Gazette 9 11 6 13 2 5 8 Confidentiel des pistes 9 11 13 6 12 2 5

Ouest-France 9 13 11 12 5 6 2

 LES PRIORITÉS 16 fois : Houston Tuilerie (9), Hannibal Tuilerie (11), Hautain (13); 15 fois : Galant de Bruyère (5); 
12 fois : Humour Festif (6); 11 fois : Huron (2), Hove Pont Vautier (12); 9 fois : Gadsem (8); 3 fois : Frenchy                  
Berry (7); 2 fois : Génialissime (1); 1 fois : Hasir (3). Abandonnés : Falco de Bellande (4), Elvis Madji (10).

Les pronostics de la presse

RÉUNION 1 - 3e COURSE - PRIX AUSTRIA
ATTELÉ - MÂLES ET HONGRES - COURSE E - 52 000 € - 2 850 M - GRANDE PISTE - DÉPART VERS 20 H 15

N° CHEVAUX S.R. AGE DIST. DRIVERS ENTRAINEURS PROPRIETAIRES GAINS ORIGINES TEMPS RECORDS COTES

1 GÉNIALISSIME - Q Hb. 7 2 850 E. De Jésus A. De Jésus F. Chartier 87 055 Brillantissime - Arane des Noés PR - 2 725 - 1'14"5 21/1

2 HURON - Q Hal. 6 2 850 A. Laurent A. Laurent Ec. Alain Laurent 87 060 Ulysse - Léa PR - 2 100 - 1'12"4 13/1

3 HASIR Hb.f. 6 2 850 Loris Garcia Loris Garcia Mme M. Bounieux 90 405 Briac Dark - Valzir PR - 2 300 - 1'13"9 36/1

4 FALCO DE BELLANDE Hal. 8 2 850 P.-Y. Verva P.-Y. Verva Mme C. Ramet 90 550 Sereno - Sagesse du Bouffey PR - 2 700 - 1'14"5 29/1

5 GALANT DE BRUYÈRE - P Hb. 7 2 850 E. Raffin C. Dreux Ec. Charles Dreux 91 095 Laetenter Diem - Quora de Bruyère PR - 2 875 - 1'14"1 8/1

6 HUMOUR FESTIF - Q Hn.p. 6 2 850 A. Abrivard Loris Garcia Mme K. Garcia 93 585 Prodigious - Petite Chérie PR - 2 925 - 1'13"5 10/1

7 FRENCHY BERRY - Q Hb. 8 2 850 B. Rochard D.-M. Olivier C. Duchier 94 510 Tag Wood - Simone PR - 2 775 - 1'14"3 18/1

8 GADSEM - Q Hb.cl. 7 2 850 F. Nivard L. Laudren L. Laudren 94 830 Speedy Blue - Ophélie du Dollar PR - 2 700 - 1'13"9 15/1

9 HOUSTON TUILERIE - Q Hb. 6 2 875 D. Thomain Mme C. Desmontils Mme C. Desmontils 136 675 Ricimer - Quyalla d'Avril PR - 2 975 - 1'13"9 4/1

10 ELVIS MADJI Hb.f. 9 2 875 Y. Lorin Y. Lorin D.-C. Delaunay 177 310 Sun Céravin - Nougatine de Sassy PR - 2 775 - 1'13"6 70/1

11 HANNIBAL TUILERIE Hb. 6 2 875 M. Abrivard J. Bruneau C.-M. Bruneau 178 615 Remember Jihem - Akiwanga PR - 2 100 - 1'11"6 6/1

12 HOVE PONT VAUTIER Mb. 6 2 875 F. Lagadeuc F. Souloy Ec. Le Trémont 179 200 Uniclove - Voix Pont Vautier PR - 2 100 - 1'11"3 12/1

13 HAUTAIN - P Mb.f. 6 2 875 Y. Lebourgeois V. Lebarque Ec. Cte P de Montesson 180 900 Ready Cash - Nika PR - 2 050 - 1'12" 3/1

Pour chevaux entiers et hongres de 6 à 9 ans inclus, n'ayant pas gagné 182 000 €. Recul de 25 m à 96 000 €.   P : déferré des postérieurs.  Q : déferré des quatre pieds.

Résultats et rapports en direct au 0.892.683.675 (1,99€/appel)

 Kévin Romain

DERRIÈRE Hannibal Tuilerie (n° 11), 
notre favori du quinté, se cache une 
histoire d’amitié. L’aventure com-
mence en 2018. Quatre copains, 
Charles Bruneau, Guillaume Lenain, 
Alexandre Angot et Jules Gastineau, 
tous issus de la sphère hippique, dé-
cident d’acheter un trotteur aux 
ventes de yearlings de Caen. « On 
avait 1000 euros chacun à investir, 
détaille le fils de Jacques Bruneau. 
Le premier jour, j’en achète un pour 
1500 euros. J’appelle mes trois com-
pères et leur dis qu’on peut se porter 
acquéreur d’un deuxième. » Ce sera 
Hannibal Tuilerie. « Il était un peu 
grossier mais se déplaçait bien et 
avait de bons aplombs », relance 
l’intéressé. Le marteau tombe à 
1300 euros et les voilà propriétaires 
de ce fils de Remember Jihem. Puis 
vient le temps du débourrage et de 
la qualification, chez Bruno Angot, 
qui en a la responsabilité. « Il était 

gentil mais a connu des problèmes 
d’allures après une course au trot 
monté. On a décidé de le castrer et 
ça n’allait plus. » Le doute s’installe 

Avec Hannibal Tuilerie, les photos sont toujours bien remplies ! Acheté poulain par 
Charles Bruneau (à la tête) et trois amis, il va tenter de briller ce vendredi. (SD/VD.)

Hannibal et sa bande de potes
VENDREDI À VINCENNES | Acheté 1 300 euros par quatre amis, Hannibal Tuilerie peut 

combler de bonheur ses propriétaires, dont Charles Bruneau, encore apprenti.

Entraîneur à suivre

VINCENT LEBARQUE

« Hautain est en très grande forme. 
J’ai un seul doute concernant son 
aptitude à la grande piste de Vin-
cennes. Il s’y était bien comporté il y 
a un an sur 2700 mètres mais n’a 
pas souvent été en réussite dans la 
montée. J’attends tout de même 
une confirmation de sa part, car il ne 
cesse de répéter.

SON CHOIX

11 - 9 - 13 - 1 - 12 - 6 - 8 - 3

Coup de folie

3 HASIR

Doué, comme le prouve son récent 
succès, il reste très difficile à saisir. 
Sage, il peut réaliser un « numéro » 
pour ses débuts à Vincennes.

L'Argus
1. Génialissime, 167;
2. Huron, 169;
3. Hasir, 165;
4. Falco de Bellande, 168;
5. Galant de Bruyère, 172;
6. Humour Festif, 168;
7. Frenchy Berry, 171;
8. Gadsem, 171;
9. Houston Tuilerie, 174;

10. Elvis Madji, 164;
11. Hannibal Tuilerie, 173;
12. Hove Pont Vautier, 170;
13. Hautain, 174.

SON CLASSEMENT 
INTERPRÉTÉ

9. Houston Tuilerie
13. Hautain
11. Hannibal Tuilerie
5. Galant de Bruyère
8. Gadsem
7. Frenchy Berry

12. Hove Pont Vautier
2. Huron

DEUX SUPPLÉMENTÉS DANS L’ARC 
Ils seront finalement quinze participants dans le Qatar Prix de 
l’Arc de Triomphe (Groupe I) ce dimanche à Longchamp. Si 
Emily Dickinson a été retirée, deux supplémentations ont été 
validées et non des moindres avec l’allemand Fantastic Moon, 
vainqueur du Qatar Prix Niel, ainsi que l’irlandais Continuous, 
récemment sacré dans le Saint-Léger de Doncaster en Angle-
terre.

GO ON BOY VERS SOLVALLA 
Récent vainqueur du Grand Prix de Wallonie (Groupe I), ce 
qui lui a permis de décrocher une première victoire méritée à 
ce niveau, Go on Boy va désormais prendre la direction de la 
Suède. Leader du classement de l’U.E.T. Elite Circuit, le pen-
sionnaire de Romain Derieux est attendu pour la Finale, fixée 
le 14 octobre à Solvalla. Il devrait retrouver sur sa route un 
certain Vivid Wise As.

KARA DIAMOND PREND SA REVANCHE 
Malgré un bel effort final, Sissi du Mesnil n’a pu contester la 
supériorité de Kara Diamond dans le Prix de Chambly (Grou-
pe III), hier à Auteuil. Mieux placée au poids, la pensionnaire 
de François Nicolle a fait impression. « Elle le fait très bien et 
pourrait être encore plus performante en se faisant emme-
ner. Aujourd’hui, j’ai dû la reprendre à plusieurs reprises. Elle 
va dans tous les terrains », a dit son jockey, Angelo Zuliani.

Nos pronostics

STÉPHAN FLOURENT
11 HANNIBAL TUILE.
9 HOUSTON TUILE.

13 HAUTAIN
5 GALANT DE BRUY.
6 HUMOUR FESTIF

12 HOVE PONT VAUT.

1 GÉNIALISSIME
8 GADSEM

KÉVIN ROMAIN
9 HOUSTON TUILE.

13 HAUTAIN
11 HANNIBAL TUILE.
8 GADSEM
5 GALANT DE BRUY.

12 HOVE PONT VAUT.

7 FRENCHY BERRY
1 GÉNIALISSIME

DIMITRI FORTIN
9 HOUSTON TUILE.
11 HANNIBAL TUILE.
13 HAUTAIN
12 HOVE PONT VAUT.
5 GALANT DE BRUY.
6 HUMOUR FESTIF

2 HURON
3 HASIR

JORDAN PHILIPPY
11 HANNIBAL TUILE.
9 HOUSTON TUILE.

12 HOVE PONT VAUT.
13 HAUTAIN
5 GALANT DE BRUY.
6 HUMOUR FESTIF

3 HASIR
1 GÉNIALISSIME

LEUR SYNTHÈSE
11 HANNIBAL TUILERIE
9 HOUSTON TUILERIE

13 HAUTAIN
12 HOVE PONT VAUTIER
5 GALANT DE BRUYÈRE
6 HUMOUR FESTIF

1 GÉNIALISSIME
8 GADSEM

PIERRE-EMMANUEL GOETZ
11 HANNIBAL TUIL.
9 HOUSTON TUIL.

12 HOVE PONT VAUT.
13 HAUTAIN
5 GALANT DE BRUY.
8 GADSEM

6 HUMOUR FESTIF
2 HURON

NOMBRE DE 
CHEVAUX CITÉS

11

dans l’association. « On pensait le 
vendre cheval de selle à ce mo-
ment-là, avoue avec le sourire le 
jeune homme de 26 ans. Mon père 

l’a alors essayé et requalifié en 
2022. »
Un quinté pour objectif
Deuxième pour sa rentrée, il ouvre 
son palmarès dans une épreuve à 
réclamer. « On l’a présenté dans 
cette catégorie faute d’engagements, 
se souvient-il. Heureusement, mon 
père a eu la bonne idée de le défen-
dre. » Le destin voulait donc que ce 
compétiteur se révèle sur l’établis-
sement familial, situé à Bonchamp-
lès-Laval (Mayenne). Depuis, les 
bonnes performances s’enchaînent, 
avec à la clé deux victoires dans le 
temple du trot et un compte en ban-
que avoisinant les 180 000 euros de 
gains. « Le prochain objectif est 
d’essayer de gagner un quinté », 
prévient celui qui est encore ap-
prenti. Une étape à la portée du re-
présentant de sa casaque. « Je suis 
confiant, même si on ne peut pas le 
déferrer totalement. Ce sera une 
question de parcours, mais j’espère 
le voir jouer un bon rôle. »

ftp
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N. Bazire

11 HANNIBAL TUILERIE

9 HOUSTON TUILERIE

13 HAUTAIN

12 HOVE PONT VAUT.

5 GALANT DE BRUY.

2 HURON

3 HASIR

6 HUMOUR FESTIF

F. Ouvrie

13 HAUTAIN

6 HUMOUR FESTIF

11 HANNIBAL TUILERIE

3 HASIR

9 HOUSTON TUILERIE

4 FALCO DE BELLAN.

1 GÉNIALISSIME

12 HOVE PONT VAUT.

F. Lagadeuc

12 HOVE PONT VAUT.
11 HANNIBAL TUILERIE

13 HAUTAIN

9 HOUSTON TUILERIE

2 HURON

3 HASIR

6 HUMOUR FESTIF

5 GALANT DE BRUY.

R. Derieux

6 HUMOUR FESTIF

11 HANNIBAL TUILERIE

13 HAUTAIN

9 HOUSTON TUILERIE

2 HURON

7 FRENCHY BERRY

8 GADSEM

5 GALANT DE BRUY.

S. Provoost

12 HOVE PONT VAUT.

13 HAUTAIN

1 GÉNIALISSIME

2 HURON

6 HUMOUR FESTIF

3 HASIR

9 HOUSTON TUILERIE

11 HANNIBAL TUILERIE

A. Ripoll Rigo

13 HAUTAIN

11 HANNIBAL TUILERIE

9 HOUSTON TUILERIE

12 HOVE PONT VAUT.

5 GALANT DE BRUY.

8 GADSEM

6 HUMOUR FESTIF

7 FRENCHY BERRY

La sélection des drivers Le choix des entraîneurs

À vos carnets

èDERNIERS TUYAUX
HANNIBAL TUILERIE : enchaîne les 
bonnes sorties.
HOUSTON TUILERIE : invaincu sans 
ses fers.

èDES OUTSIDERS
GALANT DE BRUYÈRE : à ne pas 
condamner hâtivement.
HUMOUR FESTIF : traverse une 
belle passe de forme.

èDERNIÈRE MINUTE
HAUTAIN : vise la passe de quatre 
succès consécutifs.
HOVE PONT VAUTIER : à surveiller 
d’entrée de jeu.

 n Favoris battus (dernière sortie)
16/10 Galant de Bruyère 

  2,4/1 Elvis Madji
n Numéros en forme

9 - 6 - 8 - 11 - 7
n Numéros à l'écart

3 - 5 - 1 - 4 - 13
n Entraîneurs en forme

V. Lebarque - Y. Lorin
n Jockeys en forme

E. Raffin - A. Abrivard
n Entraîneurs à l'écart

F. Souloy - C. Dreux
n Jockeys à l'écart

L. Garcia - A. Laurent

èARRIVÉE DU 30/09/2022

1er : Drop de l’Iton - H9 - 2875
2e : Gagnant de Brikvil - H6 - 2850
3e : Ghost des Charrons - H6 - 2875
4e : Fonzy d’Héripré - H7 - 2850
5e : Gordon Mijack - H6 - 2875

Bruits de sabots
Propos recueillis par Dimitri Fortin

GÉNIALISSIME - A. De Jésus :
« C’est un cheval qui doit bénéficier 
d’un déroulement de course optimal 
pour donner sa pleine mesure et                             
je pense qu’il y a deux ou trois chevaux 
qui me semblent très difficiles à                       
battre avant le coup. Avec l’aide d’un 
parcours aux petits oignons, il peut 
prendre la quatrième ou cinquième 
place. »

HASIR - L. Gracia :
« Il est en très belle forme et vient de 
renouer avec le succès à Feurs. Il a                  
des moyens mais je pense qu’Humour 
Festif est un peu meilleur. Il peut tout 
de même prendre une place dans les 
cinq premiers. »

FALCO DE BELLANDE - P.-Y. Verva :              
« Il reste sur de bonnes sorties mais n’a 
pas été revu en compétition depuis              
presque deux mois et risque sans dou-
te de manquer un peu niveau condition 
physique. Il va faire face à une très belle 
opposition et n’a aucune marge de 
manœuvre. Il va faire de son mieux et 
aura déjà largement rempli  sa mission 
s’il parvient à prendre la cinquième 
place. »

HUMOUR FESTIF - L. Garcia :
« Il est en très belle forme et reste sur 
deux beaux succès à Divonne-les-
Bains. Il faut que tout se passe bien car 
il n’a pas beaucoup de marge avec les 
concurrents du second échelon, mais il 
peut terminer dans les cinq premiers             
si tout se passe bien. »

GADSEM - L. Laudren :
« Il est en forme et reste sur d’assez 
bonnes sorties dans l’ensemble. Il                  
découvre un bon engagement aux 
gains et ne sera pas dérangé par                            
la grande piste de Vincennes et le                
parcours de tenue. Il faut que tout se 
passe bien car il n’a pas de marge face à 
certains rivaux plus jeunes et doués. 
S’il parvient à prendre une place, il aura 
rempli sa mission. »

3
HASIR 2 850
LORIS GARCIA
1a Da 4a 10a Da 3a 

La régularité n’est pas son point fort mais quand il se 
montre sage, il réalise de belles choses, comme en 
dernier lieu. Notre coup de folie.

n SA MEILLEURE PERFORMANCE
Feurs, 4 septembre 2023. Prix Nigay. Bon terrain. Atte-
lé. 26000 €. 2850m. 1. HASIR 2850 1'15"3 (YA. Briand 
32/10). 2. Huppercut de Joux 2850. 3. Falko de Nouville 
2875. 4. Hobby d'Erable 2850. 5. Gamin de Star 2850. 6. 
Good Luck Tit 2875. 10 part.
Marseille-Borély, 31 août 2023. Prix de la Fourragère. 
Bon terrain. Attelé. 25000 €. 2300m. 1. Hurricane Fran-
ce 2300. 2. Hooligan One 2300. 3. Hook Up Absolute 
2300. 4. Happy Lyl 2300. 5. Fillmore 2300. 6. Gohaki 
2300. dai. HASIR - Q 2300 (L. Garcia 3/1). 11 part.
Cagnes-sur-Mer, 15 août 2023. Prix Fitzgerald Bigi. Bon 
terrain. Attelé. 21000 €. 2925m. 1. Hanapier 2925. 2. 
Harfan des Granges 2925. 3. Halain d'Occagnes 2925. 4. 
HASIR 2925 1'16"4 (N. Ensch 9/1). 5. Hurricane France 
2925. 6. Hodosis 2925. 14 part.

7
FRENCHY BERRY 2 850
B. ROCHARD
5a 4a 5a 5a 4a 7a 

Il revient sur la cendrée parisienne avec des conditions 
de courses idéales. Il fait partie des chances régulières 
de la compétition.
Pornichet, 15 septembre 2023. Prix Casino Partouche 
de Pornichet. Bon terrain. Attelé. 30000 €. 2725m. 1. 
Gloire Royale 2725. 2. Great Kills 2725. 3. Good Friend 
2725. 4. Gadsem 2725. 5. FRENCHY BERRY - Q 2725 
1'14"9 (DM. Olivier 18/1). 6. Fun Lover 2725. 14 part.
Craon, 4 septembre 2023. Prix Chaussée Aux Moines. 
Bon terrain. Attelé. 7000 €. 2775m. 1. Folette du Mans 
2800. 2. Fille de l'Ouest 2800. 3. Héra du Donjon 2800. 
4. FRENCHY BERRY - Q 2800 1'23"3 (C. Duchier 12/1). 
5. First Ken Blue 2775. 6. Gringo de la Nade 2775. 14 
part.
n SA MEILLEURE PERFORMANCE
Pornichet, 13 juillet 2020. Prix Hugo de Mai. Bon terrain. 
Attelé. 12000 €. 2725m. 1. FRENCHY BERRY - Q 2725 
1'15"1 (M. Abrivard 7/10). 2. Feria Gonivière 2725. 3. For-
tune de Socery 2725. 4. Fakir de Chantenay 2725. 5. Fa-
lencio 2725. 6. Flouss Jivé 2725. 11 part.

9
HOUSTON TUILERIE 2 875
D. THOMAIN
1a 1a 1a Da Da 2a 

Ses deux seuls essais sans ses fers se sont soldés par 
autant de victoires. Il a de nouveau une belle carte à 
jouer dans cette compétition.
Bernay, 10 septembre 2023. Prix Philippe Thirionet. Bon 
terrain. Attelé. 18500 €. 2800m. 1. HOUSTON TUILE-
RIE - Q 2825 1'18"9 (D. Thomain 7/4). 2. Honey King 
2825. 3. Has de Coeur 2825. 4. Impartial 2825. 5. Honey 
de Ginai 2800. 6. Hamilton Fouteau 2800. 17 part.
n SA MEILLEURE PERFORMANCE
Paris-Vincennes, 19 août 2023. Prix de Molay. Bon ter-
rain. Attelé. 49000 €. 2700m. 1. HOUSTON TUILE-
RIE - Q 2700 1'14"2 (D. Thomain 16/10). 2. Honey King 
2700. 3. Fabuleux d'Echal 2700. 4. Frichti 2700. 5. Gueliz 
2700. 6. Galion 2700. 10 part.
Rochefort-sur-Loire, 6 août 2023. Prix Flambeau des 
Pins. Bon terrain. Attelé. 19000 €. 3000m. 1. HOUSTON 
TUILERIE 3000 1'22"4 (M. Abrivard 3/1). 2. François 
Nay 3000. 3. Gadsem 3000. 4. Hello John 3000. 5. Hé-
lali de Montceau 3000. 6. Hed 3000. 11 part.

13
HAUTAIN 2 875
Y. LEBOURGEOIS
1a 1a 1a 4a 3a 4a 

Il enchaîne les bonnes tentatives et aborde ce bel en-
gagement en grande confiance après trois succès de 
rang. Tous les feux sont au vert.
Laval, 8 septembre 2023. Prix Sarl Guyon & Fils - Prix 
Plafitech. Bon terrain. Attelé. 25000 €. 2850m. 1. HAU-
TAIN - P 2875 1'14"8 (Y. Lebourgeois 12/10). 2. Halfan 
Speed 2850. 3. Hermès Haufor 2850. 4. Hélios du Con-
roy 2850. 5. Gershwin de Chenu 2875. 6. Hector de Bas-
sière 2875. 11 part.
Cabourg, 18 août 2023. Prix de Villedieu-les-Poêles. 
Bon terrain. Attelé. 33000 €. 2750m. 1. HAUTAIN - P 
2775 1'13" (Y. Lebourgeois 17/10). 2. Hélia de Baffais 
2750. 3. Hold Up des Ventes 2775. 4. Hiroise du Parjat 
2750. 5. Gaz Oil 2750. 6. Goal Star 2775. 12 part.
n SA MEILLEURE PERFORMANCE
Cabourg, 5 août 2022. Prix des Hêtres. Bon terrain. At-
telé. 45000 €. 2750m. 1. Happy Valley 2750. 2. Hatchet 
Man 2750. 3. HAUTAIN - P 2750 1'13"1 (Y. Lebourgeois 
10/1). 4. Handy Bourbon 2750. 5. Halicia Bella 2750. 6. 
Haitian Fight Song 2750. 8 part.

Classement

6 HUMOUR FESTIF 6 fois
9 HOUSTON TUILER. 6 fois
11 HANNIBAL TUILE. 6 fois
13 HAUTAIN 6 fois
12 HOVE PONT VAU. 5 fois
2 HURON 4 fois
3 HASIR 4 fois
5 GALANT DE BRUY. 4 fois
1 GÉNIALISSIME 2 fois
7 FRENCHY BERRY 2 fois
8 GADSEM 2 fois
4 FALCO DE BELLAN. 1 fois
10 ELVIS MADJI 0 fois

2
HURON 2 850
A. LAURENT
8a 6a 4a 6a 1a 2a 

Il détient quelques titres avec de bonnes réductions 
kilométriques mais ses récentes sorties ne lui confè-
rent pas une première chance.
Rambouillet, 17 septembre 2023. Prix du SNPT. Bon 
terrain. Attelé. 24000 €. 2800m. 1. Hannibal Tuilerie 
2825. 2. Holster 2800. 3. Hérine d'Occagnes 2800. 4. 
Falkano de Houelle 2825. 5. Hysope du Bocage 2800. 6. 
Génialissime 2800. 8. HURON 2800 (A. Laurent 11/4). 
16 part.
La Capelle, 6 septembre 2023. Prix d'Arras. Bon terrain. 
Attelé. 27000 €. 1800m. 1. Impérial Marandais 1800. 2. 
Izara de Viette 1800. 3. Hermine de Rhêve 1800. 4. Hor-
seris 1800. 5. Ivana de Bertrange 1800. 6. HURON - P 
1800 1'12"4 (A. Laurent 5/2). 9 part.
n SA MEILLEURE PERFORMANCE
Paris-Vincennes, 7 novembre 2022. Prix d'Isigny. Bon 
terrain. Attelé. 34000 €. 2100m. 1. Hélios de Mésangy 
2100. 2. HURON - P 2100 1'12"4 (A. Laurent 6/4). 3. 
Hacker Meslois 2100. 4. Hougarden 2100. 5. Harley du 
Cherisay 2100. 6. Harcouel 2100. 16 part.

6
HUMOUR FESTIF 2 850
A. ABRIVARD
1a 1a Da 3a Da Da 

Il reste sur deux succès face à une opposition plus fai-
ble. Sa forme sera un atout mais il n’a pas énormé-
ment de marge.
Divonne-les-Bains, 25 août 2023. Prix d'Aix-les-Bains - 
Crédit Mutuel Gessien. Bon terrain. Attelé. 23000 €. 
2650m. 1. HUMOUR FESTIF - Q 2650 1'14" (A. Abrivard 
21/10). 2. Hermine de Rhêve 2650. 3. Grande Malice 
2650. 4. Ikaros 2650. 5. Infinity Jet 2650. 6. Hello Boy du 
Pic 2650. 11 part.
Divonne-les-Bains, 20 août 2023. Prix de Genève - Prix 
du Crédit Mutuel Gessien. Bon terrain. Attelé. 16500 €. 
2675m. 1. HUMOUR FESTIF - Q 2700 1'14"1 (A. Abri-
vard 27/4). 2. Hello Boy du Pic 2700. 3. Holga des 
Champs 2700. 4. Happy Lyl 2700. 5. Himalaya Tonique 
2675. 6. Hach des Capelles 2700. 10 part.
n SA MEILLEURE PERFORMANCE
Cagnes-sur-Mer, 18 juillet 2022. Prix Musée de Vence. 
Bon terrain. Attelé. 32000 €. 2925m. 1. HUMOUR FES-
TIF - Q 2925 1'14"9 (L. Garcia 9/1). 2. Galaxie du Home 
2925. 3. Hidden Texas 2950. 4. Gaotcho Jiel 2950. 5. 
Hermine Turgot 2950. 6. Get My Love 2925. 9 part.

12
HOVE PONT VAUTIER 2 875
F. LAGADEUC
Da 2a 3a 3a 5a Da 

Son ultime tentative remonte au 17 mai. Il a toujours 
dévoilé des moyens et son entraîneur présente rare-
ment un cheval à court de condition. 
Paris-Vincennes, 17 mai 2023. Prix du Perreux. Bon ter-
rain. Attelé. 90000 €. 2700m. 1. Ibiki de Houelle 2700. 
2. He and Me 2700. 3. Cresus Di Poggio 2700. 4. Instruc-
tor 2700. 5. Ivanka de Jilme 2700. 6. Ister Man 2700. 
dai. HOVE PONT VAUTIER 2700 (F. Lagadeuc 35/1). 13 
part.
Paris-Vincennes, 21 avril 2023. Prix Neptuna. Bon ter-
rain. Attelé. 59000 €. 2100m. 1. Grande Prêtresse 2100. 
2. HOVE PONT VAUTIER 2100 1'11"5 (F. Lagadeuc 
50/1). 3. Gino Viva 2100. 4. Finger des Bordes 2100. 5. 
Gloire des Loyaux 2100. 6. Gamin des Perdrix 2100. 16 
part.
n SA MEILLEURE PERFORMANCE
Mauquenchy, 29 avril 2022. Prix Claudia. Bon terrain. 
Attelé. 51000 €. 2850m. 1. HOVE PONT VAUTIER 2850 
1'13"6 (F. Lagadeuc 35/1). 2. Hinden 2850. 3. Hold Up 
Ranais 2850. 4. Halma d'Amer 2850. 5. Hélali de Mont-
ceau 2850. 6. Handzaro du Bocage 2850. 14 part.

1
GÉNIALISSIME 2 850
E. DE JÉSUS
6a 4a 1a 2a 4a 3a 

Il n’a pas beaucoup déçu depuis le début de l’année. Il 
est le moins riche mais peut accrocher une place en 
bout de combinaison. Outsider valable.
Rambouillet, 17 septembre 2023. Prix du SNPT. Bon 
terrain. Attelé. 24000 €. 2800m. 1. Hannibal Tuilerie 
2825. 2. Holster 2800. 3. Hérine d'Occagnes 2800. 4. 
Falkano de Houelle 2825. 5. Hysope du Bocage 2800. 6. 
GÉNIALISSIME - Q 2800 (E. De Jésus 26/1). 16 part.
La Capelle, 29 août 2023. Prix du Restaurant Panorami-
que. Bon terrain. Attelé. 30000 €. 2750m. 1. Feel Smart 
2775. 2. Gryffondor du Poli 2750. 3. Faucon de l'Alba 
2775. 4. GÉNIALISSIME - Q 2750 1'16" (E. De Jésus 
5/1). 5. For Loving You 2775. 6. Geoffrey d'Am 2775. 12 
part.
n SA MEILLEURE PERFORMANCE
Paris-Vincennes, 1er septembre 2021. Prix de Bosc Re-
noult. Bon terrain. Attelé. 18000 €. 2850m. 1. GÉNIA-
LISSIME - Q 2850 1'16"8 (F. Lecanu 7/1). 2. Goption 
Montaval 2850. 3. Géla de Morge 2850. 4. Gamme de 
Bassière 2850. 5. Hermès Planchette 2850. 6. Héliciane 
d'Erable 2875. 13 part.

4
FALCO DE BELLANDE 2 850
P.-Y. VERVA
2a 2a 4a 2a 5a 6a 

L’ensemble de son année est satisfaisant même s’il n’a 
pas réussi à s’imposer. Dommage de ne pas le voir dé-
ferré. Petit regret.
Compiègne, 30 juillet 2023. Prix de l'Arc. Bon terrain. 
Attelé. 23000 €. 2800m. 1. Rapide Yoda 2800. 2. FAL-
CO DE BELLANDE - Q 2800 (PY. Verva 29/4). 3. Geof-
frey d'Am 2825. 4. Filou de Larré 2825. 5. Mellby Guard 
2825. 6. Last Winner 2825. 14 part.
n SA MEILLEURE PERFORMANCE
La Capelle, 16 juillet 2023. Prix de la Ville de La Capelle. 
Bon terrain. Attelé. 25000 €. 2700m. 1. Gaby des 
Moyeux 2700. 2. FALCO DE BELLANDE 2700 1'14"5 
(PY. Verva 22/1). 3. Go Chicago 2700. 4. Gunnar la Mé-
sange 2700. 5. Gentleman Power 2700. 6. Ganovo 
2700. 12 part.
Laon, 2 juillet 2023. Prix des Professionnels de la Fédé-
ration du Nord. Bon terrain. Attelé. 5500 €. 2850m. 1. 
Giorgio du Vivier 2850. 2. Hé l'Oseille 2875. 3. Hélios des 
Racques 2850. 4. FALCO DE BELLANDE 2875 1'16"8 
(G. Porée ). 5. Grâce du Kastel 2850. 6. El Amor de Ka 
2875. 11 part.

5
GALANT DE BRUYÈRE 2 850
E. RAFFIN
Da 1a 1a 2a 7a 11a 

Après deux victoires convaincantes, il a fortement 
déçu dernièrement. Cette sortie est trop mauvaise 
pour être exacte. On le rachète.
Pornichet, 4 août 2023. Prix Docteur Allard. Bon terrain. 
Attelé. 22000 €. 2725m. 1. Gaucho de la Noue 2750. 2. 
Gypso du Hanoy 2725. 3. Gagnant Rush 2750. 4. Gina 
Pride 2750. 5. Gaya de Lorge 2750. 6. Go Garfield 2725. 
dai. GALANT DE BRUYÈRE - P 2750 (E. Raffin 6/10). 13 
part.
n SA MEILLEURE PERFORMANCE
Pornichet, 28 juillet 2023. Prix ASOSP 44. Bon terrain. 
Attelé. 30000 €. 2725m. 1. GALANT DE BRUYÈRE - P 
2725 1'14"8 (E. Raffin 22/10). 2. Gloire Royale 2725. 3. 
Grazy 2750. 4. Grand Sourire 2750. 5. Edi Josselyn 2750. 
6. Girly Victory 2725. 9 part.
Pontchâteau, 18 juin 2023. Prix Robert Jouan. Bon ter-
rain. Attelé. 5500 €. 2800m. 1. GALANT DE BRUYÈ-
RE - Q 2825 1'16"2 (A. Desbois 36/10). 2. Gina Pride 
2825. 3. Golf du Buisson 2825. 4. Hermione Darche 
2800. 5. First Black 2825. 6. Havana Rush 2800. 16 part.

8
GADSEM 2 850
F. NIVARD
4a 12a 7a 3a Da 5a 

Il vient de se faire remarquer et découvre ce bel enga-
gement dans la foulée. Avec Franck Nivard à son sul-
ky, il ne devrait pas décevoir.
Pornichet, 15 septembre 2023. Prix Casino Partouche 
de Pornichet. Bon terrain. Attelé. 30000 €. 2725m. 1. 
Gloire Royale 2725. 2. Great Kills 2725. 3. Good Friend 
2725. 4. GADSEM - Q 2725 1'14"9 (L. Laudren 32/1). 5. 
Frenchy Berry 2725. 6. Fun Lover 2725. 14 part.
Landivisiau, 3 septembre 2023. Prix Peugeot - Groupe 
Nedelec. Bon terrain. Attelé. 23000 €. 3200m. 1. Gaya 
de Lorge 3200. 2. Good Luck Béco 3200. 3. Giant Dream 
3200. 4. Easy Bleu 3225. 5. Giac Joli 3200. 6. Fiston à 
Papa 3225. 12. GADSEM - Q 3200 (P. Ventura ). 15 part.
n SA MEILLEURE PERFORMANCE
Paris-Vincennes, 25 février 2021. Prix de Bémécourt. 
Bon terrain. Attelé. 29000 €. 2850m. 1. GADSEM - P 
2850 1'14"5 (L. Laudren 36/1). 2. Gondolier 2850. 3. 
Glorious Day 2850. 4. Gavroche d'Idée 2850. 5. Galet 
Sted 2850. 6. Granit du Châtelet 2850. 13 part.

10
ELVIS MADJI 2 875
Y. LORIN
4m 1m 1m 4m 1m 4m 

Il a déjà bien couru sur sa fraîcheur mais à un niveau 
inférieur. Pas évident de lui accorder du crédit, d’au-
tant qu’il conserve ses fers.
Enghien, 22 avril 2023. Prix Profane. Bon terrain. Monté. 
68000 €. 2875m. 1. Geisha Speed 2875. 2. Self Explosive 
2875. 3. Fleur du Polea 2875. 4. ELVIS MADJI - Q 2875 
1'13"3 (A. Abrivard 6/4). 5. Gladys du Cèdre 2875. 6. 
Granit Meslois 2875. 13 part.
Paris-Vincennes, 4 avril 2023. Prix Almanon. Bon ter-
rain. Monté. 52000 €. 2700m. 1. ELVIS MADJI - Q 
2700 1'12"4 (A. Abrivard 9/10). 2. Gala d'Urfist 2700. 3. 
Dahlia du Pont 2700. 4. Greyson 2700. 5. Georges 
l'Aventure 2700. 6. Fribuste du Corbon 2700. 13 part.
n SA MEILLEURE PERFORMANCE
Paris-Vincennes, 2 mars 2023. Prix d'Alençon. Bon ter-
rain. Monté. 57000 €. 2175m. 1. Self Explosive 2175. 2. 
Fève de Beylev 2175. 3. Duchesse de Sassy 2175. 4. EL-
VIS MADJI - Q 2175 1'12" (A. Abrivard 6/4). 5. Guapo 
Marboula 2175. 6. Mateo de Rêve 2175. 10 part.

11
HANNIBAL TUILERIE 2 875
M. ABRIVARD
1a 1a 3a 2a 1a 2a 

Sa saison est excellente avec huit podiums lors de ses 
neuf dernières courses. Notre favori peut ajouter une 
autre victoire à son palmarès.
Rambouillet, 17 septembre 2023. Prix du SNPT. Bon 
terrain. Attelé. 24000 €. 2800m. 1. HANNIBAL TUILE-
RIE - Q 2825 (CM. Bruneau 61/10). 2. Holster 2800. 3. 
Hérine d'Occagnes 2800. 4. Falkano de Houelle 2825. 5. 
Hysope du Bocage 2800. 6. Génialissime 2800. 16 part.
n SA MEILLEURE PERFORMANCE
Paris-Vincennes, 28 août 2023. Prix de Mortain. Bon 
terrain. Attelé. 59000 €. 2850m. 1. HANNIBAL TUILE-
RIE - Q 2850 1'13"4 (M. Abrivard 39/10). 2. Gold Dair-
pet 2875. 3. Hold Up Ranais 2850. 4. Gamin des Perdrix 
2875. 5. Harry de Sassy 2850. 6. Gazoline du Seux 2875. 
11 part.
Mauquenchy, 31 juillet 2023. Prix Passerelle. Bon terrain. 
Attelé. 27000 €. 2850m. 1. Goldwyn du Caux 2850. 2. 
Hold Up des Ventes 2875. 3. HANNIBAL TUILERIE 2875 
1'16"4 (CM. Bruneau 25/4). 4. Go Go Gigi 2875. 5. Fal-
maco des Angles 2850. 6. El Matador 2875. 8 part.

Des indices avec
les émojis
Les émojis indiquent le niveau de 
confiance de l'entraîneur, qui a le choix 
entre trois couleurs.

 Tous les paramètres sont réunis 
pour un classement du cheval dans les 
trois premiers.

 Plusieurs paramètres sont 
réunis pour un classement du cheval à 
la 4e ou la 5e place.

 Peu de paramètres sont réunis 
pour envisager un classement dans les 
cinq premiers.

Invaincu pieds nus, Houston Tuilerie (n°9) s’annonce encore compétitif. (SD/VD.)

ftp
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Jordan Philippy

Avec déjà 38 victoires depuis le début 

de la saison, l’entraîneur Édouard Mon-
fort, installé au côté de Mathieu Brasme 
à Luché-Pringé dans le département de 
la Sarthe, connaît une réussite remar-
quable. 
Ce jeudi, il fait le déplacement à Chan-
tilly avec trois de ses élèves, et quelques 
ambitions légitimes. À commencer par 
Grade Maker (501), qui sera montée par 
Augustin Madamet dans le Prix des 
Courtils, une classe 2 : « Elle m’a rassuré 
en remportant sa course à conditions à 
Deauville, rappelle son metteur au point. 
Derrière, j’ai décidé de l’aligner dans le 
Prix d’Arenberg, un Groupe III où elle 
n’a pas si mal tenu sa partie (7e). Le lot de 
ce jeudi semble plus à sa portée et j’en 
attends une bonne prestation. ». 

les gains

TIERCÉ 13 - 4 - 8 POUR 1 €

ORDRE : 414,60 €
DÉSORDRE : 71,80 €

QUARTÉ + 13 - 4 - 8 - 7 POUR 1,50 €

ORDRE : 1 979,55 €
DÉSORDRE : 155,40 €
BONUS : 23,70 €

QUINTÉ + 13 - 4 - 8 - 7 - 2 POUR 2 €

ORDRE : 30 630 €
DÉSORDRE : 416,80 €
BONUS 4 : 15,60 €
BONUS 3 : 6,80 €

MULTI | 13 - 4 - 8 - 7 POUR 3 €

EN 4 : 472,50 €
EN 5 : 94,50 €
EN 6 : 31,50 €
EN 7 : 13,50 €

2SUR4 | 13 - 4 - 8 - 7 POUR 3€

GAGNANT : 21,60 €

Edouard Monfort.  (Scoopdyga/Valentin Desbriel)

7e COURSE 1. Kimi Di Quattro (9), A. Abri-
vard, G. 3,10 P. 1,40 ; 2. Great Rock (6), Y.                    
Lebourgeois, P. 1,90 ; 3. Hestia Gédé (3), B. 
Rochard, P. 2,70 ; 4. Herduno (7), J. Poutrel. 
Coup. gag. 6,50. Coup. pl. (9-6) : 3,80 (9-3) 
5,70 (6-3) 6,60. Trio (9-6-3) : 16,40.

8e COURSE 1. Inès de la Rouvre (8), L.-M. 
David, G. 7,40 P. 2,50 ; 2. Iquito Planchette 
(7), F. Blandin, P. 5,10 ; 3. Indice du Caïeu (9), 
N. Bazire, P. 8,90 ; 4. Isa des Landes (4),                        
S. Hardy ; 5. Idéfix de Centule (14), T. Le Beller. 
Coup. gag. 66,80. Coup. pl. (8-7) : 24,80 (8-9) 
36,60 (7-9) 52,80. Trio (8-7-9) : 765,80. NP: 15. 
PICK 5 (8-7-9-4-14) : 4.554,40.

1 PRIX DE LA GALERIE DES BATAILLES 13 H 50
HANDICAP DIVISÉ - 1re ÉPREUVE - 3 ANS - 55 000 € - 1 800 M

COUPLÉS - 2SUR4 - TIERCÉ - QUARTÉ+ - QUINTÉ+

N° CHEVAUX S.R. AGE POIDS JOCKEYS CDE COTES
1 ENCHANTRES - O Fb. 3 60 NON PARTANT
2 BUBBLE SIGN Fal. 3 59 I. Mendizabal 7 5/1
3 SAINT ETIENNE Mb. 3 59 C. Soumillon 14 9/1
4 MADIGAN Hb. 3 59 C. Demuro 10 11/1
5 AMERICAN HOPE - A Hgr. 3 59 B. Murzabayev 6 24/1
6 RIDPOUR Mb. 3 59 Gér. Mossé 13 12/1
7 MR CASSIOPE Mb. 3 58 M. Guyon 9 6/1
8 GIRAFFE Fal. 3 57,5 M. Barzalona 2 8/1
9 RECOLETTY Fal. 3 57,5 A. Pouchin 4 10/1

10 SIMANCAS Fal. 3 57,5 O. Peslier 12 22/1
11 ANOLINE Fb.f. 3 57 F. Veron 5 27/1
12 I'M A BELIEVER - A Mb. 3 57 S. Pasquier 8 3/1
13 MELBORA Fb.f. 3 57 L. Boisseau 11 33/1
14 HERNAN CORTES Mal. 3 57 Ronan Thomas 15 36/1
15 NIKOLAJ Mb. 3 57 A. Bentahar 3 18/1
16 CENTORINA Fb. 3 56,5 A. Lemaitre 1 21/1
S. FLOURENT : 12 - 3 - 9 - 2 - 10 - 4 - 8 - 7 
K. ROMAIN : 7 - 12 - 2 - 4 - 9 - 11 - 3 - 8 
D. FORTIN : 12 - 2 - 3 - 4 - 15 - 6 - 7 - 8 

H. BOUAKKAZ : 3 - 12 - 6 - 15 - 2 - 4 - 7 - 9 
SYNTHÈSE : 12 - 3 - 2 - 4 - 7 - 9 - 8 - 15 

2 PRIX DU CABINET DES GEMMES 14 H 25
CLASSE 2 - 3 ANS - 28 000 € - 1 400 M

TRIO ORDRE - COUPLÉ ORDRE DERNIÈRE PERFORMANCE
n n v v l

G. Barbarin G. Bietolini 1 VINTAGE KOD H3 57 3 T. Bachelot L. B 2 57,5 15/2
S.A. Aga Khan F.-H. Graffard 2 TANAIYLA F3 55,5 6 M. Guyon Pro. B 1 56,5 22/10
Sarl Al Shira'aa Farms P. Bary 3 LIWA OASIS F3 55,5 2 S. Pasquier Dea. ST 8 55,5 31/4
L. Calvo R. Chotard 4 RED CHARM F3 55,5 4 A. Pouchin Pro. B 3 63,5 11/1
F.-C. Giacobbe M. Guarnieri 5 SISTER OF LOVE F3 55,5 5 C. Demuro Pro. B 3 55,5 25/4
P.-H. Lassen H.-A. Pantall 6 SUNDAY FUDGE F3 55,5 1 M. BarzalonaS.C. B 7 55 20/1
D. FORTIN : 2 - 3 - 1 - 5   l  K. ROMAIN : 1 - 2 - 4 - 5   l  J. PHILIPPY : 2 - 1 - 3 - 5

3 PRIX DES TERRIERS DU HOUX 15 HEURES
2 ANS - 30 000 € - 1 600 M

TRIO ORDRE - COUPLÉ ORDRE DERNIÈRE PERFORMANCE
n n v v l

N. Bizakov A. Fabre 1 NARKEZ M2 58 6 B. MurzabayevL. B 5 58 9/4
N. Bizakov C. Head (s) 2 RAMADAN M2 58 1 A. Lemaitre S.C. B 4 56,5 17/4
Gousserie RacingP. Decouz (s) 3 ELASTIC HEART M2 58 5 M. BarzalonaVy. B 8 56,5 12/1
KRF Racing LLC E. Mikhalides 4 RIDE THE SKIES M2 58 7 C. Demuro L. B 3 58 23/1
RHBS Racing A. Suborics 5 MASTERPLAN M2 58 2 M. Seidl All. B 2 57
Ec. Elag L. Baudron 6 MIRADERO H2 54,5 4 M. Vélon Harry Angel - Morello
Ec. Elag C. Ferland 7 LUCKY WINE M2 56 3 M. Guyon Wootton Bassett - Miryale
D. FORTIN : 2 - 1 - 7 - 4   l  K. ROMAIN : 4 - 2 - 1 - 7   l  J. PHILIPPY : 2 - 4 - 1 - 7

4 PRIX DE LA MARE AUX OISEAUX 15 H 35
FEMELLES - 2 ANS - 30 000 € - 1 600 M

TRIO - COUPLÉS DERNIÈRE PERFORMANCE
n n v v l

H.H.Aga Khan F.-H. Graffard 1 CANDALA F2 58 8 S. Pasquier L. B 3 57 7/2
Al Shaqab RacingJ.-C. Rouget (s) 2 SILHAM F2 58 NON PARTANTE
G. Poulsen-AllaireY. Barberot 3 GOOD TIME ROLL F2 58 1 A. Pouchin Pro. B 2 58 égal.
LG Bloodstock C. Ferland 4 LEPSA F2 55,5 7 D. Provost Pro. B 4 56,5 9/10
Wertheimer & Frère C. Laffon-Parias 5 CETERA F2 58 9 M. Guyon L. B 2 57 8/1
Godolphin S.N.C.A. Fabre 6 LACY FASHION F2 56 4 M. BarzalonaToo Darn Hot - Lacily
Gousserie RacingP. Decouz (s) 7 PAUPIE F2 54,5 2 P. Cheyer Kendargent - Mitzah
Guy Pariente & Partner D. Menuisier 8 WALDORA F2 56 5 O. Peslier Waldgeist - Imperatrice
Laghi France M. Baratti 9 SPANIX F2 56 6 R. MangionePhoenix of Spain - Tilly Two
D. FORTIN : 6 - 1 - 2 - 5   l  K. ROMAIN : 6 - 5 - 1 - 2   l  J. PHILIPPY : 1 - 2 - 6 - 5

5 PRIX DES COURTILS 16 H 10
CLASSE 2 - 2 ANS - 34 000 € - 1 100 M - LIGNE DROITE

TRIO - COUPLÉS DERNIÈRE PERFORMANCE
n n v v l

Ec. Tygaly E. Monfort 1 GRADE MAKER F2 57,5 4 A. Madamet L. B 7 55,5 27/1
T. Marnane F. Guyader 2 SNOW GHOST M2 57 7 H. Journiac Pro. B 1 58 24/1
Salabi Racing G. Bietolini 3 GENTLEMAN BEAUTY M2 57 1 C. Demuro Ch. B 1 58 10/1
J-Et. Dubois F. Chappet 4 ZEPLACETOBE F2 55,5 6 A. Lemaitre Pro. B 1 56,5 22/10
Jean Guillemin B. de Montzey 5 VIVELAVIE F2 55,5 3 M. Vélon Pro. B 1 55,5 38/10
N. Leroy H. de Nicolay 6 BAHIA BLANCA F2 55,5 5 Ronan ThomasDea. C 3 56 7/4
S. Harrison-WhiteF. Monfort 7 QUEEN FLO - A F2 55,5 8 M. Guyon Fon. B 1 59 39/10
Ec. Vitale M. Guarnieri 8 EGIATEGIA F2 54 2 A. Pouchin Ch. B 4 56 23/1
D. FORTIN : 4 - 3 - 7 - 6   l  K. ROMAIN : 4 - 7 - 6 - 8   l  J. PHILIPPY : 3 - 4 - 7 - 1

A : œillères australiennes. O : œillères normales.
Tous nos rapports sont calculés 

pour 1 €, jeux simples y compris.

n HIPPODROMES    n CATÉGORIE/TERRAIN    n SPÉCIALITÉ    v CHRONO    v CLASSEMENT    v DISTANCE/POIDS    l COTE

Presque deux heures plus tard, il sera 
doublement représenté dans la deuxiè-
me épreuve du handicap divisé pour les 
3 ans, avec Kenosha (811), qui reste sur  
un succès, et Gwenn Ha Du (805), au-
teur d’une très belle année. Et Édouard 
Monfort ne cache pas sa préférence : « 
Kenosha a une épreuve comme celle-ci 
dans les jambes, mais elle va effectuer 
sa rentrée, et je pense qu’elle peut man-
quer d’expérience pour ce genre de 
courses. Pour ces raisons, je préfère 
Gwenn Ha Du pour ce jeudi, précise-t-
il. Il aurait pu gagner dernièrement au 
Lion d’Angers, sans être embêté en tête. 
S’il peut aller aux avant-postes sans trop 
se dépenser, il devrait encore disputer 
l’arrivée. »

PLAT

Édouard Monfort est ambitieux
RÉUNION 1  | (13 H 20) Aujourd'hui à Chantilly (quinté, Pick 5)

6 PRIX DU LAVOIR DE LA CHAUSSÉE 16 H 45
HAND. DIVISÉ - 1re ÉPREUVE - CLASSE 3 - 4 ANS ET PLUS - 22 000 € - 1 400 M

TRIO - COUPLÉS - 2SUR4 DERNIÈRE PERFORMANCE
n n v v l

A.-R. Culumbarapitiyage Don F. Monfort 1 GREY BELLE - O F4 60 7 M. Guyon L. B 5 59 21/4
N. Caullery N. Caullery 2 MAKILROY - O M4 59,5 2 B. MurzabayevS.C. B 4 53,5 33/1
K. Sansen K. Sansen 3 PALIMERO H6 58 1 A. Bentahar Ch. ST 6 59,5 12/1
G. Durot D. Chenu 4 WHEEL OF CHANCE H6 58 15 A. Nicco L. B 13 58 11/1
Stall Grauholz B. Goudot (s) 5 ZANTARIO H8 57,5 13 M. Vélon Pro. B 7 55,5 9/1
G. Doleuze G. Doleuze 6 OYAPOCK - O NON PARTANT
N. Ricignuolo C. Escuder 7 SLEEPY SUZY F4 58,5 17 I. MendizabalPro. B 4 55 9/1
J. Planard M. Planard 8 NIGHT OF THE OPERA - O H6 58 10 H. Besnier Pro. B 9 52,5 14/1
A.M. Roux P. Cottier 9 ASTRACHEM - A H8 58 3 M. BarzalonaPro. B 2 60,5 2/1
T. Tailleur R. Nerbonne 10 TOOCOOLFORSCHOOL - O F4 58 16 T. Bachelot Pro. C 2 53,5 15/4
H. De Waele D. De Waele 11 THE TIME H7 58 18 Benj. Marie Cl. B 1 60 74/10
R. Frances J. Parize 12 WHY CHOPE F4 56,5 4 C. Bergé Pro. B 8 55,5 15/1
F. Normand N. Caullery 13 TIME TO FLY H8 58 11 H. Journiac L. B 6 57,5 13/2
Sparkling Star J.-M. Béguigné 14 SHINE ON ME F4 58 8 T. Piccone Pro. B 3 59,5 6/1
Ec.s de la RoussièreH. Fortineau 15 PLENTY CITY H8 57,5 9 S. Pasquier Dea. B 6 58,5 17/2
J. Merienne C. Lécrivain 16 SKADE - A F5 57,5 5 A. Crastus L. B 3 56 6/1
G. Alimpinisis G. Alimpinisis 17 TWO THANK YOUS - A F6 57,5 6 F. Veron L. B 3 60,5 12/1
R. Meder M. Krebs 18 LOUVE PRÉCIEUSE F4 57 14 A. Pouchin Pro. B 1 56,5 48/10
D. F. : 1 - 16 - 14 - 15 - 17 - 5 - 10 - 9  l  K. R. : 1 - 14 - 9 - 10 - 17 - 16 - 18 - 6  l  J. P. : 14 - 16 - 10 - 1 - 6 - 2 - 17 - 5

7 PRIX DU LAVOIR DE CHAUMONT 17 H 20
HAND. CATÉGORIE DIVISÉ - 2e ÉPR. - CL. 3 - 4 ANS & + - 20 000 € - 1 400 M

TRIO - COUPLÉS - 2SUR4 DERNIÈRE PERFORMANCE
n n v v l

D. Bismuth C. Auvray 1 SALSA CHIC F6 60 6 A. Madamet Pro. B 14 60 12/1
N. Caullery N. Caullery 2 BOZA H4 59,5 11 S. Pasquier Ch. ST 6 55 21/4
P. Faucampré C. Escuder 3 MAPLE GIRL - A F4 59 13 T. Piccone Pro. B 5 56 23/1
Ec.s de la RoussièreH. Fortineau 4 COLD PLAY H6 59 14 M. BarzalonaDea. LT 4 52,5 8/1
Stall ScheveningenJohn.H. Smith 5 LOUVE DREAM H7 59 15 B. MurzabayevPro. B 9 56 27/1
P. Faucampré S. Labate 6 DANCE COLONY - O F8 58,5 18 M. Guyon Pro. B 9 59 17/1
S. Collet S. Labate 7 BALAGAN - O F4 57 9 M. Vélon Pro. B 3 55 9/2
C. Sassot S. Penot 8 LOVE AFFAIR - A F5 58,5 8 R. MangioneDea. LT 12 54,5 10/1
J. Dekkers John.H. Smith 9 FAZZANO - A H4 58,5 2 M. Seidl All. B 4 62
Stall de Luxe U. Schwinn 10 DAYYAN H6 57 3 F. Valle SkarPro. B 12 57 25/1
U. Schwinn U. Schwinn 11 WARRIOR - A H7 58 4 S. Breux Pro. B 3 56,5 19/4
Ec. Cama T. Speicher 12 RED NUDE ROUGE - A F5 57,5 17 Benj. Marie Pro. B 2 54,5 15/4
H. De Waele D. De Waele 13 VALENTO H7 55 16 E. Verhestraeten Pro. B 6 53,5 21/1
C. Couturon N. Mure-Ravaud 14 MAKHZEN H9 55 1 A. Nicco Pro. B 15 58,5 15/1
M. Duquaire L. Proietti 15 MURRAYFIELD F5 54 10 L. Boisseau Pro. B 7 53,5 7/2
RR Racing R. Roels 16 FAMILY SMILE - O H4 52 7 P. Cheyer Pro. B 7 57 26/1
G. Courbot G. Courbot 17 ERNAN CORTES H6 51,5 5 L. Grosso S.C. C 15 56 34/1
P. Jonckheere K. Hoste 18 TAX EXILE H8 51 12 A. Crastus S.C. B 9 51,5 20/1
D. F. : 4 - 2 - 11 - 12 - 14 - 9 - 18   l  K. R. : 4 - 2 - 12 - 11 - 18 - 6 - 7   l  J. P. : 2 - 12 - 11 - 3 - 1 - 16 - 7

8 PRIX DE LA GRANDE SINGERIE 17 H 55
HANDICAP DIVISÉ - 2e ÉPREUVE - 3 ANS - 25 000 € - 1 800 M

TRIO - COUPLÉS - 2SUR4 DERNIÈRE PERFORMANCE
n n v v l

L. Bongen M. Nigge 1 CHIAREGGIO H3 60 11 A. Pouchin Com. B 4 55 12/1
R. ShaykhutdinovF. Chappet 2 BE THE KING M3 60 9 C. Demuro Dea. LT 11 56,5 9/2
Ec. JML Racing C.& Y. Lerner (s) 3 SCHWENDI H3 59,5 3 Ronan ThomasDea. B 13 54,5 22/1
Wertheimer & Frère C. Laffon-Parias 4 PERSEIDE F3 59,5 15 M. Guyon Pro. B 1 54,5 72/10
P. Cornou E. Monfort 5 GWENN HA DU M3 59 10 T. Bachelot Pro. B 2 61 9/4
Leram S.R.O. V. Luka 6 PREWITT H3 59 8 C. LecoeuvreL. B 6 53 10/1
A. Gilibert F. Chappet 7 VALENTINO FACE - A H3 59 13 I. MendizabalCom. B 6 58 10/1
L. Morari M. Guarnieri 8 INKIOSTRO F3 58,5 2 C. SoumillonCom. B 2 57,5 35/4
S. Egloff H.-A. Pantall 9 PANDIA SELENE F3 58,5 6 T. Piccone L. B 7 59 9/1
G. Augustin-Normand J. Soudan 10 VERNIX - O M3 58,5 14 S. Pasquier L. B 6 59 13/2
Berkshire Stud T'breds E. Monfort 11 KENOSHA F3 58,5 12 A. Madamet Pro. B 1 52 11/2
C. Couturon N. Mure-Ravaud 12 FLEXIBILITY F3 58 7 F. Veron Pro. B 2 59,5 23/4
K. Brieskorn S. Richter 13 VIDALGO M3 57 4 H. Besnier Com. B 3 56 16/1
Godolphin S.N.C.A. Fabre 14 LOUGHCREW H3 57 5 M. BarzalonaCom. B 5 56 8/1
Ec. Skymarc FarmF.-H. Graffard 15 CHENNAMMA F3 53,5 1 M. Vélon Vy. B 3 57 7/4
D. F. : 14 - 1 - 15 - 4 - 2 - 8 - 9 - 6   l  K. R. : 8 - 1 - 7 - 2 - 14 - 4 - 15 - 11    l  J. P. : 1 - 2 - 8 - 15 - 13 - 5 - 6 - 4

è ÉTAT PROBABLE DU TERRAIN : souple
è DERNIÈRE HEURE : Bubble Sign - Liwa Oasis - Narkez - Candala - 

Gentleman Beauty - Skade - Boza - Chiareggio
è ENTRAÎNEURS À SUIVRE : F.-H. Graffard - F. Chappet
è JOCKEYS À SUIVRE : S. Pasquier - M. Guyon
è NOS SÉLECTIONS : Gagnante : (302) Ramadan 

                           Placée : (504) Zeplacetobe

1re COURSE 1. Gaspar d'Angis (13), E.                
Raffin, G. 4,10 P. 2,10 ; 2. Fanatic Flash (4), D. 
Thomain, P. 6,30 ; 3. Goutte du Houlbet (8), A. 
Prat, P. 6 ; 4. Gaelic du Rocher (7), B.                                 
Rochard ; 5. Inexess Bleu (2), A. Abrivard. 
Coup. gag. 49,30. Coup. pl. (13-4) : 14,70 (13-8) 
16,40 (4-8) 26. NP: 1.

2e COURSE 1. Judy Matidy (12), A. Collette, 
G. 9,60 P. 3,10 ; 2. Jerenal d'Hameline (10),                
A. Wiels, P. 3 ; 3. Joker Wic (5), M. Abrivard, P. 
3,80 ; 4. Joyau du Rib (1), J.L.C. Dersoir. Coup. 
gag. 40,50. Coup. pl. (12-10) : 12,70 (12-5) 14,80 
(10-5) 17. Trio (12-10-5) : 123,30.

3e COURSE 1. Héros Nuevo (1), M. D.                     
Grimault, G. 3,70 P. 1,70 ; 2. Fizz Saint-                          
Germain (3), M. F. Durville, P. 2 ; 3. Folette                   
du Mans (15), M. F. Chapdelaine, P. 2,50 ; 4.             
Figaro Gema (13), M. F. Robin. Coup. gag. 
12,50. Coup. pl. (1-3) : 5,40 (1-15) 7,20 (3-15) 
6,50. Trio (1-3-15) : 36,10.

4e COURSE 1. Heza de l'Erdre (8), M.                 
Maignan, G. 17,30 P. 4,40 ; 2. Haurore (11), T. 
Lebrec, P. 4,70 ; 3. Hulina d'Argouges (4), M. 
Lecoq, P. 17,80 ; 4. Hermès Express (14), G. 
Monthulé. Coup. gag. 101,80. Coup. pl. (8-11) : 
33,30 (8-4) 134,20 (11-4) 183,70. Trio (8-11-4) : 
3.346,70.

5e COURSE 1. Kaviarissime (18), D.                    
Thomain, G. 3,90 P. 1,70 ; 2. Karnac Wood (8), 
F. Nivard, P. 1,60 ; 3. Keen Winner (6), B.                     
Rochard, P. 2,30 ; 4. Kaiser Latal (2), P. Houel. 
Coup. gag. 6,30. Coup. pl. (18-8) : 3,50 (18-6) 
5,20 (8-6) 4,70. Trio (18-8-6) : 16,40. NP: 15.

6e COURSE 1. In Love du Choquel (3),                     
B. Rochard, G. 2,70 P. 1,40 ; 2. His Dream de 
Cahot (8), A. Barrier, P. 1,50 ; 3. Iliade Mesloise 
(6), V. Saussaye, P. 1,60 ; 4. Good Luck Quick 
(12), E. Raffin. Coup. gag. 6,80. Coup. pl. (3-8) : 
3,30 (3-6) 3,40 (8-6) 4,10. Trio (3-8-6) : 11,90. 
NP: 4, 9.

1re COURSE 1. Kibboutz (17), K. Nabet, G. 
15,80 P. 6,30 ; 2. Kuartz (14), F. de Giles, P. 
4,20 ; 3. Dream Solitaire (15), T. Beaurain, P. 
16,40 ; 4. Magic Flight (6), T. Vabois. Coup. 
gag. 51. Coup. pl. (17-14) : 22,70 (17-15) 69                  
(14-15) 75. Trio (17-14-15) : 1.251,60. NP: 2, 11.

2e COURSE 1. Dernier Cri (5), A. Chesneau, 
G. 3 P. 2 ; 2. Jarry Wells (6), D. Lecomte, P. 
2,90 ; 3. Piriac (4), T. Vabois. Coup. Ordre 
(5-6) : 11,10. Trio Ordre (5-6-4) : 32,90. Super 4 
(5-6-4-1) : 88,90.

3e COURSE 1. Kara Diamond (5), A. Zulia-
ni, G. 2,60 P. 1,30 ; 2. Sissi du Mesnil (1), K.                  
Nabet, P. 1,20 ; 3. Terra Bella (4), B. Le Clerc. 
Coup. Ordre (5-1) : 4,60. Trio Ordre (5-1-4) : 
11,40. Super 4 (5-1-4-6) : 34,70.

4e COURSE 1. Hesperia (5), A. Seigneul, G. 
25,20 P. 6,50 ; 2. Katell des Blins (6), A. Des-
vaux, P. 5,80 ; 3. Karmix (2), C. Poincot, P. 
2,20. Coup. gag. 128,70. Coup. pl. (5-6) : 28,40 
(5-2) 17,30 (6-2) 17,90. Trio (5-6-2) : 506,60. 
Super 4 (5-6-2-7) : 24.733,20.

5e COURSE 1. Irish Vocation (7), T. Andri-

eux, G. 21,40 P. 5,50 ; 2. Infra Rouge (8), C.               
Lefebvre, P. 3,40 ; 3. Mister Tin (9), K. Nabet, 
P. 4,10 ; 4. Ilot des Mers (4), A. Zuliani. Coup. 
gag. 77,60. Coup. pl. (7-8) : 23,80 (7-9) 25,90 
(8-9) 23,80. Trio (7-8-9) : 265.

6e COURSE 1. Game of Storm (2), A. Zulia-
ni, G. 5,10 P. 1,40 ; 2. Dschingis Love (7), K.              
Dubourg, P. 1,30 ; 3. Royal Saga (1), C. Lefeb-
vre, P. 1,30. Coup. gag. 7,20. Coup. pl. (2-7) : 
2,30 (2-1) 2,10 (7-1) 2. Trio (2-7-1) : 3,50. Super 
4 (2-7-1-4) : 89,80.

7e COURSE 1. Le Garde Royal (9), F. de Gi-
les, G. 4,90 P. 2,20 ; 2. Fauda (6), A. Zuliani, P. 
2,20 ; 3. Royal Rio (8), C. Lefebvre, P. 4 ; 4.              
Dixan Senora (11), B. Claudic. Coup. gag. 8,30. 
Coup. pl. (9-6) : 5,20 (9-8) 10,50 (6-8) 9,90. 
Trio (9-6-8) : 52,40. NP: 5.

8e COURSE 1. It's In The Rain (10), K.                     
Nabet, G. 3,60 P. 1,80 ; 2. Quel Bonbon (12), 
L.-P. Bréchet, P. 2,70 ; 3. Lady Coeur (11), T. 
Chevillard, P. 2,80 ; 4. Fraga Has (1), K.                             
Dubourg. Coup. gag. 26. Coup. pl. (10-12) : 7,80 
(10-11) 5,70 (12-11) 7,70. Trio (10-12-11) : 32.

...ET À AUTEUIL

Le Mont-Saint-Michel (Manche), hier. Il n’y a pas eu de 
match entre Gaspar d’Angis et Horace du Goutier, au 
botte à botte au classement général du Grand National du 
Trot. Euphorique ces dernières semaines, l’élève de 
Sébastien Guarato n’a jamais fait vraiment illusion. Un jour 
sans qui profite à son rival, qui reprend la tête à l’issue 
de cette 11e étape. Entraîneur du lauréat, Jean-Michel 
Baudouin était tout à sa joie : « Le cheval a encore tout 
donné, c’est super ! J’avais dit à Eric (Raffin) de prendre 
un bon départ. Il s’est fait décrocher dans le dernier 
tournant car il est moins à l’aise corde à droite. Il s’amé-
liore à chacune de ses sorties. »  (SCOOPDYGA/ VALENTIN DESBRIEL)

L
,

INFO
EN IMAGE

HIER AU MONT-ST-MICHEL (QUINTÉ, PICK 5)
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PLAT

Astrologer (2e), un bon présage
RÉUNION 3  | (11 H 20) Aujourd'hui au Mans

TROT

Holéro Love (4e) en héros
RÉUNION 4  | (16 H 05) Aujourd'hui à Laval

1
PRIX TALICIA BELLA
ATTELÉ - COURSE NATIONALE - CLASSE E - 21 000 € - 2 850 M

TRIO - COUPLÉS - 2SUR4 16 H 27

J. Marchesseau P. Pellerot 1 JERK HAUFOR - P H4 2 850 F. Nivard
Ch. Barboni L. Gaborit 2 J'ADORE CHENEVIÈRE - A F4 2 850 L. Gaborit
J. Séché J.-L. Bigeon 3 JAZZ DU NOYER - P M4 2 850 M. Herrault
Ec. Etienne LefrancE. Lefranc 4 JASMINA DES PRÉS - Q F4 2 850 S. Baude
A. Wilderbeek A. Wilderbeek 5 JEWEL DU NORD - A H4 2 850 Y. Lebourgeois
E.-G. Blot E.-G. Blot 6 JAVA LA RAVELLE - Q F4 2 850 T. Rousselet
D. Lazarus J.-B. Lemoine 7 JUDOKA - P M4 2 850 B. Rochard
Ec. La PettevinièreS. Roger 8 JUSTE D'UN JOUR - Q H4 2 850 D. Dulong
Ec. Chalon C. Chalon 9 JORLIC TÉJY M4 2 850 T. Chalon
Ec.Jean-François Popot J.-F. Popot 10 JUKEBOX DU SCION H4 2 850 A. Popot
J.-E. David J.-E. David 11 JELLY JAMM F4 2 850 A.-J. David
P. Lemoine J.-F. Popot 12 JENKO DU HENNEQUIN H4 2 850 E. Raffin
J.-G. Viol Sylv.G. Dupont 13 JOB DE CHOISEL - Q H4 2 850 A. Barrier
Ec. Jeloca J.L.C. Dersoir 14 JOG JELOCA H4 2 850 J.L.C. Dersoir
R.-R. Boucault Sylv.G. Dupont 15 JEDICOVA DICARI F4 2 850 R.-R. Boucault
J. Planchard J. Planchard 16 JASMIN VIVANCIÈRE H4 2 850 J. Planchard
D. FORTIN : 13 - 14 - 12 - 7 - 4 - 8 - 1   l  K. ROMAIN : 13 - 4 - 7 - 14 - 12 - 1 - 5

J. PHILIPPY : 7 - 13 - 14 - 16 - 1 - 5 - 2

2
PRIX ROYAL DREAM
ATT. - MÂLES - CSE NAT. - CL. E - AUTOST. - 24 000 € - 2 050 M

TRIO - COUPLÉS - 2SUR4 17 H 02

P. Babin Sylv.G. Dupont 1 IVINDO DU BOCAGE H5 2 050 R.-R. Boucault
Ec. Christophe Mallet C.-A. Mallet 2 ILTON DU BRAY - Q H5 2 050 Y. Lebourgeois
M. Dabouis M. Dabouis 3 INDIRISS - Q H5 2 050 A. Dabouis
C. Lecacheux G. Jouve 4 IMOKO ATOUT - P H5 2 050 A. Collette
M. Rose P. Daugeard 5 INTRÉPIDE DES BOIS - Q H5 2 050 S. Olivier
Ec. DL B. Marie 6 ILLICO DE BOMO - Q H5 2 050 E. Raffin
P. Lecat P.-L. Desaunette 7 IMPACT DE L'ITON - P H5 2 050 F. Lagadeuc
F. Joseph F. Joseph 8 IDAHO LEGEND H5 2 050 F. Joseph
P. Besson C.-A. Mary 9 INCREDIBLE TALENT - Q M5 2 050 A. Barrier
W. Rammant M. Abrivard 10 IN TO MARANCOURT H5 2 050 M. Abrivard
P. Trible P.-E. Trible 11 INVITÉ D'OBRET H5 2 050 G. Martin
Ec. Forget J.-L. Forget 12 IF DE LA COUDRE H5 2 050 F. Gence
Ec. Watch Buy WinF. Terry 13 IROCKO STRYCK H5 2 050 C. Terry
L. Groussard L. Groussard 14 INSIGHT SPOKEN M5 2 050 L. Groussard
S. Bellessort C. Pilfert 15 I LOVE LATAL - Q H5 2 050 B. Rochard
Ec. Daïdou Thierry Duvaldestin 16 INDIEN DE FAËL H5 2 050 C. Mesnil
D. FORTIN : 2 - 7 - 10 - 5 - 6 - 3 - 12   l  K. ROMAIN : 4 - 5 - 6 - 2 - 10 - 9 - 11 

J. PHILIPPY : 6 - 7 - 2 - 12 - 5 - 3 - 9

3
PRIX TRIODE DE FELLIÈRE
ATT. - FEMELLES - CSE NAT. - CL. E - AUTOST. - 24 000 € - 2 050 M

TRIO - COUPLÉS - 2SUR4 17 H 37

Ec. Victoria DreamsPh. Moulin 1 INCONDITIONNELLE - P F5 2 050 J-Ph. Dubois
Ec. B P. Belloche 2 IDA DE BOITRON - Q F5 2 050 P. Belloche
Ec. de RougemontL. Peschet 3 ISIS PASSION - P F5 2 050 S. Baude
Ec. Franck NivardF. Nivard 4 ILARIA KILY - Q F5 2 050 F. Nivard
A. Marion-PellerinA. Marion 5 ILONA DE NERET - Q F5 2 050 M. Abrivard
Ec. Maréchal C. Hamel 6 INÈS D'HERMÈS F5 2 050 C. Hamel
E. Lamy E. Lamy 7 INÈS DE L'ELLE - A F5 2 050 E. Lamy
Ec. Ch.Bridault N. Bridault 8 IRLANDAISE D'ARBAZ - Q F5 2 050 F. Lagadeuc
R. Rucinski M. Dabouis 9 IZARA DE CALVI - Q F5 2 050 A. Dabouis
L. Gosselin D. Javelle 10 IPSIE DE LA LUNE - Q F5 2 050 F. Desmigneux
Ec.Haras des Quatre Vents A.-P. Grimault 11 IVORY WIND F5 2 050 Y. Lebourgeois
P. Grandjean B.-R. Plaire 12 ISLAND GIS F5 2 050 B.-R. Plaire
P.Edou. Mary P.Edou. Mary 13 IVORY PERRINE - Q F5 2 050 P.Edou. Mary
J.-L. Bigeon J.-L. Bigeon 14 ILLUSION DE BETTON F5 2 050 M. Herrault
A. Thouroude A. Thouroude 15 IDÉALE D'ARCEY - P F5 2 050 B. Rochard
D. FORTIN : 3 - 5 - 11 - 4 - 1 - 7 - 13   l  K. ROMAIN : 11 - 5 - 4 - 3 - 1 - 10 - 2

J. PHILIPPY : 1 - 5 - 4 - 3 - 11 - 2 - 7

è Corde à gauche
è DERNIÈRE HEURE : Jog Jeloca - Impact de l'Iton - 

Ilona de Neret - Hold Up du Digeon - Kinoha d'Ourville - 
Halfan Speed - Kathora - Lance du Goutier

è ENTRAÎNEURS À SUIVRE : S. Guarato - J.-M. Bazire
è DRIVERS À SUIVRE : E. Raffin - F. Lagadeuc
è NOS SÉLECTIONS : Gagnante : (714) Krono de Gesvres 

                           Placée : (411) Holéro Love

Q : déferré des quatre pieds ; 
A : déferré des antérieurs ;
P : déferré des postérieurs.

Boomerang (3), M. Germain. Coup. gag. 19,70. 
Coup. pl. (13-4) : 8,90 (13-2) 14,90 (4-2) 14. Trio 
(13-4-2) : 122.

4e COURSE 1. Poup's (8), M. Brunelli, G. 
10,40 P. 3,40 ; 2. Queen Kahina (5), M. Grandin, 
P. 3 ; 3. Gray d'Albion (6), A. Crastus, P. 4,20 ; 4. 
Long Story Short (10), E. Hardouin. Coup. gag. 
32,30. Coup. pl. (8-5) : 11,30 (8-6) 16,40 (5-6) 14. 
Trio (8-5-6) : 77,20.

5e COURSE 1. Surprize Me (6), I. Mendizabal, 
G. 5,40 P. 1,90 ; 2. King of Meadows (5), G. Millet, 
P. 3 ; 3. Swing The Ring (7), M. Germain, P. 
2,80 ; 4. Promicea (9), M. Grandin. Coup. gag. 
25,30. Coup. pl. (6-5) : 7,90 (6-7) 7,90 (5-7) 
10,10. Trio (6-5-7) : 41,50.

1
PRIX DE COULAINES
A RÉCLAMER - 3 ANS - 12 000 € - 1 950 M

TRIO - COUPLÉS 11 H 50

Ec. Initial G. Pannier 1 MYMAP F3 57 5 C. Pacaut
Ec. Kura M. Pitart 2 BURWASH F3 58,5 8 Alex. Roussel
C. Trecco D. Windrif 3 BOW LANE - A H3 55,5 4 E. Verhestraeten
J. Da Silva J. Da Silva 4 BOLT OF THUNDER - A H3 56,5 3 E. Crublet
R. Dupuy-NaulotF. Monfort 5 CUEROS - A H3 55,5 9 A. Subias
A.M. Roux C. Lécrivain 6 SAKARI - O H3 58 7 H. Lebouc
Ec. du Haras d'Erable P. Quinton 7 ISOLA DI CAPRI F3 56,5 1 C. Grosbois
X.-L. Le Stang X.-L. Le Stang 8 LAGUINTE H3 56 6 T. Baron
Haras de Hus H.-A. Pantall 9 GRAND KISS - O F3 54,5 2 S. Saadi
D. FORTIN : 5 - 2 - 3 - 9   l  K. ROMAIN : 5 - 6 - 9 - 4

J. PHILIPPY : 5 - 4 - 3 - 6

2
PRIX D'AIGNE
2 ANS - 23 000 € - 1 950 M

TRIO - COUPLÉS 12 H 20

H. Devin H.-F. Devin 1 ASTROLOGER H2 58 6 C. Lecoeuvre
DS Pegas D. Török 2 PROMETHEUS M2 58 9 L. Roussel
Haras de la Haie Neuve M. Seror (s) 3 ROOSTER CROWING H2 58 2 S. Planque
G. Reille Villedey P&J.L. Butel & Beaunez 4 MONTCHAUVET - O H2 58 8 S. Saadi
Ec. Elag L. Baudron 5 GILLES DE RAIS H2 56 5 E. Hardouin
Fal Stud Joël Boisnard 6 HAVRAS M2 56 3 Alex. Roussel
Fal Stud Joël Boisnard 7 ZORLO FAL M2 56 1 H. Lebouc
G. Hernon G. Hernon 8 DELIRIUM TREMENS M2 52,5 7 C. Bergé
Razza Della Sila Srl G. Bietolini 9 NICASTRO M2 56 4 J. Moutard
D. FORTIN : 1 - 3 - 9 - 8   l  K. ROMAIN : 1 - 8 - 9 - 7

J. PHILIPPY : 1 - 6 - 7 - 3

3
PRIX DES ŒILLETS
CLASSE 2 - 3 ANS - 22 000 € - 1 950 M

TRIO - COUPLÉS 12 H 50

A. Jathière M. Guarnieri 1 KIEVSKY M3 57 5 S. Planque
H. Toennies-Fischer Joël Boisnard 2 LORCAN - O M3 57 8 T. Blanchouin
Wertheimer & Frère E. Monfort 3 MUNROH M3 57 4 L. Roussel
Ec. Billon Y. Barberot 4 UKRAINE - O F3 55,5 2 C. Lecoeuvre
Godolphin S.N.C.H.-A. Pantall 5 QUEEN OF FAIRIES F3 55,5 7 S. Saadi
Stall Allegra Racing Club C. Fey 6 YES ZARA F3 55,5 9 E. Hardouin
B. Van Dalfsen M. Brasme 7 LOFSONGUR ISLANDE F3 55,5 1 Alex. Roussel
Wertheimer & Frère C. Laffon-Parias 8 CARVANA NON PARTANTE
White Birch FarmJ.-C. Rouget (s) 9 OUR TOWN F3 55,5 6 C. Pacaut
D. FORTIN : 4 - 9 - 5 - 8   l  K. ROMAIN : 5 - 9 - 4 - 2

J. PHILIPPY : 5 - 4 - 9 - 8

4
PRIX D'ALLONNES
FEMELLES - 2 ANS - 23 000 € - 1 950 M

TRIO - COUPLÉS - 2SUR4 13 H 25

Cheik Moh. Al Thani J.-C. Rouget (s) 1 LETSROLL F2 55,5 8 E. Crublet
B. Long F. Monfort 2 AODHA F2 55,5 11 A. Subias
Chauvigny Global Equine M. Brasme 3 UNEXPECTED GIRL F2 58 6 T. Baron
Ec. Haras de Beaufay D. Török 4 HOLLY PHELIE F2 58 7 L. Roussel
Ec. Victoria Dreams J-Ph. Dubois 5 EMPRESS STAR F2 58 10 C. Lecoeuvre
R.-G. EhrnroothL. Vanska 6 AGRIMONIA F2 58 4 S. Planque
S. Molks M. Rulec 7 ZHANNA F2 58 9 M. Berto
K.-R. Al Mohannadi P. de Chevigny 8 ALTHURAYA F2 56 12 O. d' Andigné
T. Kimura S. Kobayashi 9 PRIVATE CAVE F2 56 1 E. Hardouin
D. Mele D. Mele 10 AMARNA F2 56 3 Alex. Roussel
A. Prudent Joël Boisnard 11 INTELLITA F2 56 5 H. Lebouc
Vte J. d' Indy E. Allaire 12 SYMPHONIE CÉVENOLE F2 54,5 2 M. Eon
D. FORTIN : 1 - 5 - 3 - 9 - 8 - 11   l  K. ROMAIN : 3 - 1 - 10 - 12 - 5 - 4

J. PHILIPPY : 5 - 1 - 11 - 3 - 4 - 8

5
PRIX DE LA CHAPELLE-SAINT-AUBAIN
HAND. DIVISÉ - 3e ÉPR. - CL. 4 - 4 ANS & + - 14 000 € - 1 950 M

TRIO - COUPLÉS - 2SUR4 14 H 07

B. Presse S. Gouvaze 1 GUADALEST F4 60 4 Y. Barille
V. Gadbin L. Gadbin (s) 2 BOKEN H6 57 13 A. Barzalona
P&J.L. Butel & Beaunez P&J.L. Butel & Beaunez 3 ZILLIPOM F5 59,5 7 Alex. Roussel
VDA Transport Solutions A. Fouassier 4 PREMIÈRE ETOILE F4 57,5 9 C. Poirier
D. Dumoulin G. Courbot 5 NOBLE ANGEL - A F5 59 12 T. Baron
Haras du MondantJ. Merienne 6 ROYAL HEIGHTS H4 56,5 2 D. Salmon
Ec. Laurent Querou F. Monnier (s) 7 HEY MAN - O H5 58 14 J. Guillochon
G. Régley O. Regley 8 KONIG CHOUCHEN - A H11 56 8 C. Pacaut
N. Hoepfner M. Rulec 9 LAKE NAIVASHA F4 57,5 10 E. Hardouin
M. Boche B. Legros 10 SENEPARK H9 54,5 5 C. Le Gland
J.-P. Vanden Heede L. Gadbin (s) 11 COMTESSE VÉRA F4 57 1 D. Boche
L. Monfort R. Marcel 12 GOT FLIGHT F7 57 3 C. Grosbois
G. Lachi M. Guarnieri 13 LOU BALICOT - A F5 57 11 S. Planque
M. Tillet M. Tillet 14 LISBOA CHIRON F4 57 6 J. Moutard
D. FORTIN : 2 - 4 - 11 - 6 - 3 - 12 - 7   l  K. ROMAIN : 6 - 2 - 3 - 5 - 4 - 8 - 11

J. PHILIPPY : 3 - 8 - 2 - 4 - 1 - 11 - 9

6
PRIX DE CHAMPAGNE
HANDICAP DE CATÉGORIE - FEMELLES - 3 ANS - 20 000 € - 1 950 M

TRIO - COUPLÉS - 2SUR4 14 H 42

Wertheimer & Frère C. Laffon-Parias 1 SHIRIN F3 58,5 13 C. Belmont
Y. Bauer H.-A. Pantall 2 MRS RHAPSODY F3 59 6 S. Saadi
H. Boutry R. Le Dren-Doleuze 3 IANOVKA F3 58 12 H. Lebouc
H.H.Aga Khan M. Delzangles 4 VISILANDA F3 56,5 1 S. Chuette
Ec. Jacques PiascoM. Pitart 5 CLEMENZA F3 57,5 11 Alex. Roussel
Ec. BrillantissimeE. Monfort 6 LADIVA F3 55 4 M. Marquette
K. Dasmal M. Guarnieri 7 ALTROLATO F3 57,5 3 S. Planque
B. Winkler L. Gadbin (s) 8 MER NOIR F3 54 7 A. Barzalona
Chr. Zass M. Nigge 9 GALLIARA F3 56,5 2 J. Moisan
A. Mendès N. Clément (s) 10 TROPEIRA F3 55,5 10 S. Maillot
P. Jousset M. Brasme 11 FASHIONED GIRL F3 53,5 5 C. Miette
J.-M. Angles N. Leenders 12 LAY LADY LAY F3 54,5 15 A. Subias
L. Barbarin S. Jaffrelot-Bedon 13 GOLDEN JUANITA F3 54 8 C. Grosbois
A. Lazzoni M. Guarnieri 14 ETOILE DE BRAM F3 52,5 14 C. Pacaut
X.-L. Le Stang X.-L. Le Stang 15 SPRING EVE F3 52 9 M. Eon
D. FORTIN : 1 - 2 - 5 - 3 - 8 - 6 - 9   l  K. ROMAIN : 1 - 5 - 3 - 14 - 8 - 2 - 7

J. PHILIPPY : 1 - 3 - 7 - 9 - 2 - 4 - 13

7
PRIX DE CHAUFOUR-NOTRE-DAME
HAND. DIV. - 2e ÉPR. - CLASSE 4 - 4 ANS & + - 16 000 € - 1 950 M

TRIO - COUPLÉS - 2SUR4 15 H 17

E. Monfort W. Delalande 1 CRAB KEY H4 58,5 2 M. Marquette
Haras d'EtrehamN. Le Roch 2 UPPSALA F4 60 14 H. Lebouc
B. Foucher L. Gadbin (s) 3 DELTA SPIRIT H6 57 1 C. Raimbault
R. Favarulo N. Littmoden 4 GREY D'ARS H7 58 13 C. Miette
Ec. Vent d'OuestC. Lotoux 5 VINO BELLO H4 59 10 C. Grosbois
L. Fertillet-LerayP. Menard 6 BOROVSK H4 59 4 J. Guillochon
G. Barbarin C. Lotoux 7 CHUBASCO H6 57 11 M. Eon
A. Baudron A. Baudron 8 GO FAST H9 56,5 7 C. Belmont
A. Clavier N. Leenders 9 COEUR DAVIER F5 57,5 5 Alex. Roussel
E. Mollot E. Mollot 10 MANDLEFT F6 55,5 12 S. Chuette
A. Clavier P. de Chevigny 11 BOY DAVIER H6 57 6 A. Baron
D. Unger H.-A. Pantall 12 AKHATIYI F4 56,5 9 S. Saadi
D. Blot O. Regley 13 FLAMBOYANTE F4 55 3 C. Pacaut
J.-P. Mercier C. Lotoux 14 JUST A PERFECT DAY M4 56 8 E. Hardouin
D. FORTIN : 7 - 3 - 11 - 2 - 5 - 13 - 4   l  K. ROMAIN : 7 - 2 - 11 - 12 - 4 - 13 - 8

J. PHILIPPY : 3 - 5 - 13 - 11 - 4 - 7 - 2

8
PRIX REINE BÉRENGÈRE
HAND. DIV. - 1re ÉPR. - CLASSE 3 - 4 ANS & + - 20 000 € - 1 950 M

TRIO - COUPLÉS - 2SUR4 15 H 52

Alain Gallo J. Merienne 1 GRAND BALCON H4 60 9 D. Salmon
A. Peake M. Seror (s) 2 VAZIR H5 61,5 2 Alex. Roussel
Ec. JAB E&G Leenders (s) 3 KIMINA F5 59,5 3 C. Pacaut
F. Perez GonzalezN. Leenders 4 KER WELEN H5 59 1 M. Marquette
J. Juillet G. Juillet 5 LA PELEMOISE F4 60,5 5 Y. Rousset
M. Tanguy S. Gouyette 6 FAYONA - A F5 58,5 10 L. Bails
Z. Wentworth C. Fey 7 LAZY H5 59,5 6 E. Hardouin
J. Roulois J. Jouin 8 BABY GEORGE H4 58,5 14 O. d' Andigné
Ec. Victoria Dreams J-Ph. Dubois 9 WEST MARTIN H4 58,5 7 H. Lebouc
L. Guilloux L. Guilloux 10 RIMSKY H4 58,5 13 J. Moutard
Ec. Initial G. Pannier 11 KARAK H7 57,5 4 T. Baron
M. Guarnieri M. Guarnieri 12 PRESA DIRETTA - A F4 56,5 8 S. Planque
VDA Transport Solutions A. Fouassier 13 ROMANELLO H5 55 12 C. Poirier
J. Uzel C. Lotoux 14 MARANADO H4 56 11 C. Grosbois
D. FORTIN : 2 - 1 - 6 - 9 - 4 - 7 - 14   l  K. ROMAIN : 6 - 4 - 2 - 9 - 12 - 14 - 3

J. PHILIPPY : 7 - 9 - 2 - 1 - 6 - 4 - 2

9
PX DU CENTENAIRE DES 24 HEURES DU MANS
HAND. DIV. - 4e ÉPR. - CLASSE 4 - 4 ANS & + - 12 000 € - 1 950 M

TRIO - COUPLÉS - 2SUR4 16 H 22

L. Moutard B. Audouin 1 JANISA BÉRÉ F4 60 6 J. Moutard
A. Tatard A. Tatard 2 GORMLAITH - O F9 59,5 12 H. Lebouc
Ec. Alliance Christ. Bruno 3 RONCHEROLLES F5 59,5 10 E. Crublet
B. Vives B. Vives 4 PANIK KO F4 57 1 G. Gungui
X.-L. Le Stang X.-L. Le Stang 5 STAR LUCE F4 54,5 5 T. Baron
P. Leray P. Leray 6 DEEP IN YOUR MIND F6 52 7 J. Delaunay
S. Duchesnay S. Duchesnay 7 BURN ONE DOWN - A H6 52,5 4 M. Marquette
A. Glaziou S. Gouyette 8 PAINT ISLAND - O H7 51 2 C. Pacaut
C. Poupard S. Gouyette 9 ADORATA F6 51 8 W. Levesque
A. Piednoël J. Piednoël 10 RHUMTEQCAHOUTTE NON PARTANT
C. Poupard S. Gouyette 11 GEESALA BRAVE - A H8 51 13 L. Bails
M. Boche B. Legros 12 HUDA F10 50 9 C. Le Gland
J. Grassick J. Grassick 13 SOTCHI F5 50 11 M. Fleury
D. FORTIN : 2 - 11 - 9 - 8 - 1 - 3   l  K. ROMAIN : 2 - 5 - 6 - 1 - 3 - 8 

J. PHILIPPY : 3 - 1 - 2 - 8 - 11 - 9

è ÉTAT PROBABLE DU TERRAIN : bon
è DERNIÈRE HEURE : Burwash - Rooster Crowing - 

Our Town - Empress Star - Première Etoile - 
Mrs Rhapsody - Delta Spirit - Grand Balcon - Geesala Brave

è ENTRAÎNEURS À SUIVRE : J.-C. Rouget - C. Laffon-Parias
è JOCKEYS À SUIVRE : C. Pacaut - C. Lecoeuvre
è NOS SÉLECTIONS : Gagnante : (201) Astrologer

                           Placée : (304) Ukraine

A : œillères australiennes. 
O : œillères normales.

1re COURSE 1. Hadewin (2), C. Lecoeuvre, G. 
2,50 P. 1,30 ; 2. User Kindly (6), D. Santiago, P. 
2,50 ; 3. Edited (7), M. Grandin, P. 1,60 ; 4. 
Lexington Force (9), M. Forest. Coup. gag. 17. 
Coup. pl. (2-6) : 5,90 (2-7) 3,50 (6-7) 8,50. Trio 
(2-6-7) : 17. NP: 10.

2e COURSE 1. Manarola (9), E. Hardouin, G. 
38 P. 8,60 ; 2. Chop Val (3), S. Ruis, P. 2,80 ; 3. 
Blanc Bleu (5), M. Grandin, P. 4,90 ; 4. Raven's 
Spirit (10), T. Piccone ; 5. Seraphim (14), A. Gu-
tierrez Val. Coup. gag. 132. Coup. pl. (9-3) : 37 
(9-5) 47,10 (3-5) 27,50. Trio (9-3-5) : 411. NP: 7. 
PICK 5 (9-3-5-10-14) : 2.429,30.

3e COURSE 1. Hygrove Lass (13), T. Piccone, 
G. 6,30 P. 2,10 ; 2. Goldania (4), E. Hardouin, P. 
2,80 ; 3. Red Torch (2), F. Forési, P. 4,60 ; 4. 

HIER À MARSEILLE-VIVAUX (PICK 5)

4
PRIX SCIPION DU GOUTIER
ATTELÉ - CLASSE D - 35 000 € - 2 850 M

TRIO - COUPLÉS - 2SUR4 18 H 15

Ec. Pascal LelièvreP. Lelièvre 1 FALCO FUN - Q H8 2 850 C. Lelièvre
D. Parcou A. De Jésus 2 FAMEUX DESTIN H8 2 850 E. De Jésus
J.-Y. Rozé T. Raffegeau 3 HOLD UP DU DIGEON - Q H6 2 850 F. Nivard
Y. Desmet J.-M. Bazire 4 HAVE SEVEN H6 2 850 T. Ouvrie
Ec. Haras de Crennes E. Szirmay 5 ELIXIR DE CRENNES H9 2 850 E. Szirmay
Ec. Moureaux ASJ.-M. Bazire 6 HURELLA F6 2 850 R. Congard
T. de La Bourdonnaye N. Bridault 7 HEART OF GOLD - Q M6 2 850 A. Collette
J.-E. Thuet J.-E. Thuet 8 GABELOU CARISAIE - P H7 2 850 B. Rochard
A. Dollion A. Dollion 9 ENZO DU KLAU - Q H9 2 850 A. Dollion
Ec.Jean-Michel Baudouin J.-M. Baudouin 10 GALACTÉE DE CHENU - Q F7 2 850 E. Raffin
G. Chaumont S. Guarato 11 HOLÉRO LOVE - Q H6 2 850 R. Hue
Ec. des Aulnaies F. Terry 12 FRANKLIN PARK H8 2 850 E. Delaunay
Global Glide AB J.-M. Bazire 13 HEDE DARLING - P M6 2 850 N. Bazire
T. Van de VoordeD. Locqueneux 14 EXTRA DU CHÂTAULT - Q H9 2 850 Y. Lebourgeois
Ec. Danover S. Provoost 15 HERMINE GIRL - Q F6 2 850 F. Lecanu
Ec. Foiret V. Seguin 16 GLOIRE DU PERCHE F7 2 850 V. Seguin
D. FORTIN : 11 - 8 - 3 - 7 - 13 - 10 - 1   l  K. ROMAIN : 11 - 8 - 3 - 10 - 9 - 7 - 13 

J. PHILIPPY : 11 - 13 - 10 - 7 - 8 - 3 - 9

5
PRIX BIRD PARKER
ATTELÉ - FEMELLES - CSE NAT. - CLASSE E - 21 000 € - 2 850 M

TRIO - COUPLÉS - 2SUR4 18 H 45

Ec. Alexandre PillonA. Pillon 1 KEZIAH DE NAPPES F3 2 850 A. Pillon
Ec. Léo de MondesirT. Radoux 2 KESHUA F3 2 850 C. Guillon
Ec. Mip S. Guarato 3 KAPUSHA MIP F3 2 850 H. Monthulé
P. Jeanrot F. Leblanc 4 KRACOTTE VERGNIER F3 2 850 Y. Lebourgeois
Ec. de la FrenaieS. Leblond 5 KOKO QUEEN F3 2 850 F. Lecanu
Ec. Rib Joël Hallais 6 KASTA DU RIB F3 2 850 S.-D. Alix
Ec. Gabriel Pou PouG.-A. Pou Pou 7 KOPHIE TOYE F3 2 850 G.-A. Pou Pou
F. Descamps-DavidB. Guilloux 8 KLASS D'ESPOIR F3 2 850 B. Rochard
D. Rattier B. Robin 9 KETTY DE LA BUTTE F3 2 850 B. Robin
Ec. Pont de la Beauze L. Koubiche 10 KINOHA D'OURVILLE F3 2 850 L. Koubiche
Ec. Vautors J.-M. Bazire 11 KIRCIE DE GUEZ F3 2 850 N. Bazire
F. Leblanc F. Leblanc 12 KIVIVE DE HOUELLE F3 2 850 L. Guinoiseau
E. Szirmay E. Szirmay 13 KALINKA DU GRENAT F3 2 850 E. Szirmay
Ec.Haras de la Coquenne G. Jouve 14 KATOUNA DU QUENNE F3 2 850 G. Jouve
Ec. Christian BigeonCh. Bigeon 15 KELLE HAUFOR F3 2 850 F. Boudet
B. Barassin B. Barassin 16 KINTE ROYALE F3 2 850 E. Raffin
D. FORTIN : 3 - 11 - 15 - 10 - 12 - 14 - 13  l  K. ROMAIN : 3 - 12 - 16 - 10 - 8 - 14 - 13

J. PHILIPPY : 11 - 15 - 3 - 16 - 10 - 8 - 12

6
PRIX MAINE FRUITS
ATT. - AP. ET LADS-JOCK. - MÂLES - CL. E - AUTOST. - 21 000 € - 2 650 M

TRIO - COUPLÉS - 2SUR4 19 H 15

Ec. Vincent RenaultV. Renault 1 HUNT - Q H6 2 650 E. De Jésus
Ec. Haras d'AuthiseS. Prioul 2 HIVER D'AUTHISE H6 2 650 C. Hérivaux
Ec. Hervé GuérinP. Lelièvre 3 HALFAN SPEED - Q H6 2 650 C. Lelièvre
N. Martineau N. Martineau 4 HORIZON D'ALMANI - Q H6 2 650 A.-J. David
J.-C. Sassier M. Sassier 5 HURRICANE DREAM - Q H6 2 650 P. Beasse
P. Gendry P. Gendry 6 HERAKLION DESBOIS - P H6 2 650 P. Ventura
N. Lolic S. Roger 7 HÉROS DU POMMEREUX H6 2 650 D. Dulong
K. Champenois K. Champenois 8 HERBU DU FERRON H6 2 650 M. Champenois
Ec. Adtrotting M. Varin 9 HARFAN DES GRANGES - Q H6 2 650 J.-B. Lelièvre
J. Chevreux J. Chevreux 10 HERMÈS DE CLOPEAU H6 2 650 A. Naveau
Pas. BarthélemyPas. Barthélemy 11 HEIKO VANCÉEN H6 2 650 M. Heurtebise
J.-G. Viol Sylv.G. Dupont 12 HÉROS DE CHOISEL H6 2 650 E. Dupont
D. FORTIN : 1 - 3 - 5 - 12 - 4 - 7   l  K. ROMAIN : 4 - 12 - 1 - 7 - 3 - 2

J. PHILIPPY : 1 - 7 - 5 - 12 - 3 - 6

7
PRIX CRÉDIT MUTUEL
MONTÉ - CLASSE F - 18 000 € - 2 850 M

TRIO - COUPLÉS - 2SUR4 19 H 45

Ec. Jean-Paul Marmion J.-P. Marmion 1 KALINE DE SARTHE F3 2 850 F. Desmigneux
Ec. Rib Joël Hallais 2 KINA DU RIB F3 2 850 J.L.C. Dersoir
F.-G. Longépée B. Robin 3 KROME H3 2 850 E. Raffin
J.-L. Pignet X. Barrois 4 KAIROS MADRIK M3 2 850 L. Thoraval
Charles Bigeon Charles Bigeon 5 KOLOSSE RHODES H3 2 850 D. Bonne
P.Edou. Mary P.Edou. Mary 6 KABELIA F3 2 850 P.Edou. Mary
J. Séché W. Bigeon 7 KIRIEC PRIMO H3 2 850 B. Rochard
A. Clérin A. Clérin 8 KALOU DE TESS H3 2 850 A. Barthélemy
P. Plassais S. Guarato 9 KING DE GINAI M3 2 850 C. Frecelle
O. Hue O. Hue 10 KALEDA DE LA COUR F3 2 850 Christ. Corbineau
Ec.du Haras de l'Epinay C. Cuiller 11 KERMA LA ROYALE F3 2 850 M. Colas
G.F.A Haras de JyrM. Sassier 12 KAMÈS MÉRITÉ H3 2 850 G. Godard
P.Edou. Mary P.Edou. Mary 13 KAIMAN PERRINE H3 2 850 G. Martin
J.-R. Denis Thierry Duvaldestin 14 KRONO DE GESVRES M3 2 850 M. Mottier
Ec. Ch.A.Mary C.-A. Mary 15 KORFOU LÉMAN F3 2 850 A. Lepage
R. Sie T. Le Beller 16 KATHORA F3 2 850 F. Lagadeuc
O. Touvais P. Touvais 17 KING DEL PHÉDO M3 2 850 V. Saussaye
S. Robert J. Robert 18 KATIA DE LA FYE F3 2 850 J. Balu
D. FORTIN : 14 - 16 - 7 - 13 - 9 - 15 - 1   l  K. ROMAIN : 9 - 14 - 16 - 2 - 1 - 12 - 7 

J. PHILIPPY : 16 - 7 - 14 - 12 - 11 - 17 - 18

8
PRIX BOLD EAGLE
ATTELÉ - CLASSE F - AUTOSTART - 15 000 € - 2 050 M

TRIO - COUPLÉS - 2SUR4 20 H 15

S. Ferchaud S. Ferchaud 1 LUCE DU FRUITIER F2 2 050 E. Raffin
Ec. Alexandre PillonA. Pillon 2 LOMAC GÉDÉ M2 2 050 A. Pillon
Ec. B P. Belloche 3 LOBBY MESLOIS H2 2 050 P. Belloche
Ec. Saint-Martin S. Guarato 4 LANCE DU GOUTIER F2 2 050 R. Hue
Ec. J.R. J. Bruneau 5 LOUP GAROU M2 2 050 J. Bruneau
Ec. de la FrenaieS. Leblond 6 L'OR BLEU M2 2 050 F. Lecanu
C. Dabouis-MaryJ.Ph. Mary 7 LOVA BLUE F2 2 050 J.Ph. Mary
Charles Bigeon Charles Bigeon 8 LEOLIO M2 2 050 Charles Bigeon
Scuderia Bivans SrlS. Guarato 9 LEADER DU CHATAULT M2 2 050 H. Monthulé
D. Lefaucheux D. Lefaucheux 10 LATINUS DU PRÉ M2 2 050 D. Lefaucheux
D. Rattier B. Robin 11 LOLITA DE LA BUTTE F2 2 050 B. Robin
D. FORTIN : 9 - 1 - 4 - 3 - 7 - 5   l  K. ROMAIN : 9 - 4 - 3 - 2 - 7 - 1

J. PHILIPPY : 9 - 3 - 5 - 4 - 11 - 1

6e COURSE 1. Middle Kick (8), C. Banz, G. 8 P. 
2,50 ; 2. Dabasir (3), G. Legras, P. 2,10 ; 3. Houbi 
(4), T. Piccone, P. 3,50. Coup. gag. 17,40. Coup. pl. 
(8-3) : 7,20 (8-4) 9,20 (3-4) 9,10. Trio (8-3-4) : 
69,50. Super 4 (8-3-4-5) : 1.249,40. NP: 2.

7e COURSE 1. Force Tranquille (6), M.                   
Grandin, G. 5,30 P. 2,10 ; 2. Georgia (5), A. Orani, 
P. 1,40 ; 3. Cilantro (3), A. Crastus. Coup. Ordre 
(6-5) : 9,70. Trio Ordre (6-5-3) : 51. Super 4 (6-5-
3-1) : 163.

8e COURSE 1. Capable (8), A. Orani, G. 3,20 
P. 1,40 ; 2. Field of Glory (3), M. Grandin, P. 
1,50 ; 3. Fiamelca Doloise (4), A. Mekouche,                      
P. 1,70. Coup. gag. 6. Coup. pl. (8-3) : 2,50 (8-4) 
3,10 (3-4) 3,40. Trio (8-3-4) : 9,20. Super 4                
(8-3-4-2) : 221,60.

ftp
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OBJETS ASIATIQUES

HORLOGES,
PENDULES

ET MONTRES

VIOLONS,
VIOLONCELLES
ET ARCHETS

MOBILIER

MAROQUINERIEVINS ET SPIRITUEUX

99 quinter, rue Garibaldi - 94100 Saint-Maur-des-Fossés
E-mail : olivier.heitzmann@wanadoo.fr

R.C.S Créteil 2001 A00880 - SIREN 345 330 864

VASES EN PÂTE
DE VERRE

COMME GALLE ,
DAUM ET LALIQUE

DEPUIS
1985

ESTIMATION SUCCESSION DÉBARRAS.
DÉPLACEMENT RAPIDE DANS TOUTE LA FRANCE

01.45.11.82.66/06.07.42.92.57

Déposez votre annonce avec
solutions.leparisien.fr

PROFESSIONNELS DE L’IMMOBILIER,

communiquez sur

annonces@solutions.leparisien.fr01 87 39 80 20

01 87 39 80 20

annonces@solutions.leparisien.fr

Proposez ou échangez

VOS SERVICES

Publiez votre annonce avec
solutions.leparisien.fr

sur

ANTIQUITÉS
STEVE

ACHÈTE

128, rue La Boétie 75008

01 84 60 56 54
07 85 56 51 90

Siret : 838 245 629

Meubles
anciens,
Pendules,
Horloges,
Carillons,
Montres
à gousset ou poignet,
Pièces de monnaie,
Bibelots, Vaisselle,
Cartes postales,
Livres, Machines
à coudre, Miroirs,
Tableaux, Bronzes,
Pâtes de verre,
Art asiatique, Violons,
Bagagerie de luxe,
Vieux vins, Objets
militaires, Disques
vinyles, Postes
de radio, Étain,
Cuivre et toutes
vos antiquités...

Manteau de
fourrure

Achat

TRES CHER
PAIMENT COMPTANT

Même abimés

se déplace sous 48 H

06 64 43 07 23

COLLECTIONNEUR

ACHETE

VIOLON

ET

VIOLONCELLE

RCS 511 441 818

Musique
Disquaire achète
aumeilleur Prix

DISQUES VINYLES
33T - 45T - CD
TOUS STYLES

TOUTES QUANTITES
Jazz - Pop - Rock
Musique Classique

Métal - Punk
Soul - Funk - House

World
(Afrique, Antilles, Maghreb)

Reggae - Hip Hop

Gros Stocks
et Collections

Contactez-nous
07 69 90 54 24
MATÉRIEL AUDIO

Platines - Hi-Fi -
Amplis - Cellules - DJ
Jeux Vidéos - Consoles

Déplacement en
France avec respect

desmesures
sanitaires
en vigueur.

Réponse très rapide
PAIEMENT CASH

IMMOBILIER

A VOTRE SERVICEA VOTRE SERVICE

Maison Alexandra
EXPERT ET COLLECTIONNEUR D’ART ASIATIQUE

ACHETE COMPTANT

Déplacement gratuit Paris et Province sous 48 heures

Tél : 06 15 02 23 98
Siret 79956332500023

Vases, porcelaines Chinoises,
statues, bouddhas, etc…

Tableaux chinois, Vietnam, indochinois !
Laques, paravents, tapisseries asiatiques.

Mobiliers asiatiques, vietnamiens, indochinois…
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maison-alexandra@orange.fr

BUREAU D’ACHAT 1RUE DE STOCKHOLM PARIS 8e

01 45 20 49 64
DEPUIS PLUS DE 10 ANS AVEC LE PARISIEN

DÉBARRAS ET SUCCESSION

06 15 02 23 98

MAISON ALEXANDRA
EXPERT RECONNU

ACHETE COMPTANT
ET AU MEILLEUR PRIX SOUS 48H

POUR SA CLIENTÈLE INTERNATIONALE
DÉPLACEMENT GRATUIT PARIS ET PROVINCE
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Vins & spiritueux,
et achat de cave
complète

Objets de
décoration
(Lustres, tableaux,
miroirs etc.)

Vintage,
maroquineries,
bagageries,
fourrure,
sac à mains

Pendules,
statues,
pâtes de
verre
(Gallé, Daum,
etc.)

Objets
de Collection
(Jouets, cartes postales,
objets militaires, violons)

Arts Asiatiques,
tapisseries

MOBILIERS
(Commodes,
Salle à manger, etc.)

Achat
Monnaies

or & argent,
Montres,
Bijoux,
Pierres

précieuses

www.maisonalexandra.com

MAISON ALEXANDRA
Antiquaire & Décorateur

L’ANTIQUITÉ D’ALEXIS
ACHÈTE AU PLUS HAUT COURS

E TIMATION GRATUITE
MANTEAU FOURRURE ET CUIR

EN TOUT GENRE EN TOUT ÉTAT,
MACHINE À COUDRE, MEUBLES TABLEAUX,

POSTE RADIO, PENDULE HORLOGE
DISQUE VINYLES, COSTUME, ROBE DE SOIRÉE,

ESCARPIN TALON, SAC À MAIN BAGAGE VAISSELLE BIBELOT
INSTRUMENT MUSIQUE BRIQUET, STYLO, MONTRE EN TOUT
GENRE PIECE DE MONNAIE, CUIVRE ET ETAIN ARGENTERIE,
ARME ANCIENNE, ART ASIATIQUE,
CARTE POSTALES LIVRE ANCIEN TAPIS,
BOUTEILLE DE VINS ET SPIRITUEUX...
ET TOUTE AUTRES ANTIQUITÉS

N’HÉSITEZ PAS À NOUS CONTACTER

Tél. : 07 79 60 60 46
SIRET : 48311088800029

EST
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www.vente-immeuble.paris

Spécialiste
de l’achat et de la vente

d’immeubles
nous recherchons des actifs

01 53 32 50 16

ACHÈTE
TOUS TYPES DE VÉHICULES

MÊME ACCIDENTÉS OU HS
POUR EXPORT

MOTOS, CAMIONS, VOITURES

CAMPING CARS, CAMIONS

CARAVANES, JET SKI, BATEAUX

06 43 38 61 06

PROFESSIONNEL
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www.immobilier-petits-prix.com

CRÉDIT 100 % PRIX + FRAIS DE NOTAIRE
www.transaxia.fr ou DOC. GRATUITE
TRANSAXIA France 121, rue d’Auron 18000 BOURGES

Tél. 02 48 23 09 33

MAISON INDÉPENDANTE
AVEC JARDIN ATTENANT

C’EST QUAND

MÊME MIEUX

À LA CAMPAGNE

AVEC UN JARDIN

ANCIEN HÔTEL
DANS PARC ARBORÉ

DE 3 924 M²

Prix : 32.000 E Prix : 350.000 E

CONFINÉ BELLE MAISON
DU 19È SIÈCLE

180 KM PARIS SUD

11 rue de Lappe Paris 11e - M° Bastille

www.mad-sports-bar.fr/

US LES SPORTS, TOUS LES JOURS

SPORTS - BURGERS - BIÈRES - FUN MUSIC

7j/7 de 17h à 2h et jusque 5h les jeudi, vendredi et samedi1

TOU

Be Mad, Be Sports !

QG OFFICIEL

DE LA 3e MI-TEMPS

JEUDI 28 SEPTEMBRE

21H00

JAPON

SAMOA

VENEZ
ASSISTER
À L’ACTION
EN DIRECT!
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a
Sony lui a proposé 
une offre 
de diversification 
que personne 
ne pouvait égaler
Un professionnel 
du milieu musical

Éric Bureau 
et Emmanuel Marolle

O R E L SA N ,  S K R E A D  et 
Ablaye font le V de la victoire 
et affichent un immense sou-
rire sur la photo. Il y a de quoi ! 
Le 27 mars, ils posent avec 
Marie-Anne Robert, la prési-
dente de Sony Music Enter-
tainment France, et Emma-
nuel Perrot, le directeur 
général du label RCA, pour 
annoncer leur arrivée au sein 
de Sony. Après treize années 
e t  q u a t re  a l bu m s  c he z 
Wagram Music, le rappeur 
quitte la maison de disques 
indépendante française (-M-, 
Philippe Katerine, Suzane…) 
qui a accompagné son ascen-
sion pour intégrer l’une des 
trois majors internationales 
du disque.

À partir du 1er janvier 2025, 
c’est donc Sony Music qui 
sortira ses nouveaux albums 
et distribuera ses anciens.

Le petit rappeur de Caen, 
qui produisait ses premières 
chansons avec ses potes 
Skread et Ablaye dans sa 
chambre à la fin des années 
2000, est devenu un poids 
lourd. En fin de contrat avec 
Wagram, il était extrêmement 
courtisé. Il a été le plus gros 
vendeur de disques en 2021 
et 2022 (« Civilisation » a 
dépassé les 750 000 ventes), 
il a réalisé l’une des tournées 
les plus longues et populaires, 
avec 600 000 spectateurs 
rien que sur 2022, cinq Accor 
Arena et trois Paris La Défen-
se Arena et fait l’événement 
avec les deux documentaires 
de son frère Clément Coten-
tin sur Prime Video.

Aux dernières Victoires de 
la musique, en février, il a 
encore remporté trois tro-
phées, ce qui le porte à douze 
récompenses. Son dernier 
album lui a fait passer un cap 
supplémentaire, symbolisé 
par sa présence au casting du 
dernier « Astérix ». Et ce jeu-
d i ,  i l  e s t  à  l ’ a f f i c h e  d e 
400 cinémas avec un film 
retraçant un de ses concerts à 
Paris La Défense Arena.

Selon nos informations, le 
transfert d’Orelsan chez Sony 

est un des plus gros de l’his-
toire de la musique en France. 
Il s’élèverait à 15 millions 
d’euros (M€), dont 3 M€ de 
bienvenue. « Ce n’est pas le 
contrat du siècle, mais c’est 
un gros contrat, constate un 
patron de label. C’est une forte 
somme qu’il faut relativiser 
en fonction du nombre de 
nouveaux albums et de films 
qu’il englobe, de la création 
d’autres supports… Sony 
Music va pouvoir ressortir 
des coffrets à partir de ses 
premiers disques. »

De la musique, 
mais pas seulement
Fidèle depuis ses débuts à 
Wagram, Orelsan aurait pu y 
rester, rejoindre Warner ou 
Universal, où travaille l’un de 
ses premiers découvreurs. 
« Mais Sony a mis une somme 
que personne ne pouvait sui-
vre et lui a proposé une offre 
de diversification que person-
ne ne pouvait égaler, com-
mente un professionnel du 
milieu. Orelsan est fan du 
Japon, des jeux vidéo, il se rap-
proche du cinéma depuis plu-
sieurs années… Il ne faut pas 
oublier qu’ils sont trois à pren-
dre des décisions, Orelsan, 
Skread et Ablaye. Et ces mecs 
savent faire du business. »

Dans son communiqué, la 
patronne de Sony est claire : 

« Nous sommes impatients 
d’imaginer avec Orelsan de 
nouvelles façons de faire 
dialoguer la musique avec les 
autres univers créatifs et cul-
turels. […] Sony Music France 
est sans doute la meilleure 
maison pour un artiste qui 
dépasse les frontières de la 
musique. » Et la firme de rap-
peler que, « depuis vingt ans, 
le rappeur de Caen construit 
sa carrière dans une démar-
che d’innovation permanente, 
quel que soit le domaine dans 
lequel il exprime sa créativité : 
clips, film, série télévisée, 
documentaire, jeu vidéo, 
marque de mode. »

Selon nos informations, 
Orelsan, dont ni l’entourage ni 
la nouvelle maison de disques 
n’ont souhaité s’exprimer 
pour cette enquête, a signé un 

contrat de distribution où lui et 
ses camarades producteurs 
restent maîtres de la création 
artistique qu’ils financent. À 
Sony de commercialiser et 
d’assurer le marketing ainsi 
que la promotion. Les deux 
parties se sont mises d’accord 
sur deux albums et des pro-
jets multimédias. L’artiste se 
trouve actuellement au Japon 
pour préparer un film qu’il a 
écrit et signer la bande origi-
nale qui va avec.

Simple, basique… et riche
Orelsan voit donc de plus en 
plus grand. Il est même deve-
nu  l ’égér ie  de  Dior .  En 
mars 2022, il avait surpris son 
monde en annonçant qu’il 
serait habillé par cette mar-
que pendant sa tournée. Dans 
un entretien à « Vogue », il 

avait expliqué que « Christian 
Dior vient de Granville, et 
pour les Normands, Dior est 
une fierté locale. La Norman-
die, c’est ma vie. Comme lui, 
j’y suis né et j’y ai grandi ».

En avril dernier, il est appa-
ru dans le clip du parfum Gris 
Dior 2023 aux côtés d’autres 
égéries internationales. Une 
association avec la marque de 
luxe qui avait été moquée par 
certains fans, citant sa chan-
son « Shonen » : « J’refuse 
des sommes, j’refuse des chè-
ques avec plein d’chiffres, gen-
re 6 ou 7. C’est mon intégrité 
qu’j’achète, c’est c’que j’appelle 
payer l’prix des rêves. » Dans 
sa chronique sur France Inter, 
l’humoriste Aymeric Lompret 
l’avait gentiment taclé, fin mai : 
« On ne fait pas de publicité 
quand on n’a pas besoin 
d’argent. Simple, basique. »

Dans cette optique de 
développement à l’étranger, 
Orelsan aurait pu aussi quitter 
Astérios, son tourneur histo-
rique (Stephan Eicher, Cali, 
Maxime Le Forestier…) Au 
contraire des maisons de dis-
ques, les artistes n’ont pas de 
contrats sur une durée préci-
se avec les organisateurs de 
spectacles. Mais le rappeur, 
plus gros poids lourd d’Asté-
rios, coproducteur de ses 
tournées, lui reste, pour l’ins-
tant, fidèle.

Orelsan, Ablaye (au centre) et Skread (pull marron) avec Marie-Anne 

Robert et Emmanuel Perrot (à droite), de Sony Music, en mars.
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Orelsan sur la scène de Solidays le 24 juin 2022. Libre de partir après quatre albums chez Wagram, le chanteur aurait accepté un contrat de 15 millions d’euros chez Sony pour deux albums et des projets multimédias.

Jackpot pour Orelsan
Le rappeur revient ce jeudi dans 400 cinémas avec un film retraçant un de ses concerts. 

Nous avons enquêté sur son arrivée dans sa nouvelle maison de disques, Sony Music.
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laps de temps conséquent 
entre la programmation 
outre-Atlantique et celle dans 
l’Hexagone. Ainsi, la saison 19 
de la fiction médicale et la 
20e de « NCIS », les dernières 
tournées, ont été diffusées en 
France à partir d’avril 2023, 
alors qu’elles avaient démarré 
en septembre 2022 aux 
États-Unis.

Si les tournages reprennent 
avant la fin de l’année, les 
chaînes américaines pour-
raient proposer de nouvelles 
saisons dans leur grille de 
rentrée 2024. En France, cela 
permettrait d’y avoir accès 
dès le deuxième semestre de 
la même année, à peine plus 
tard qu’à l’habitude. « Mais 

pour le moment, on n’a aucu-
ne idée de combien d’épiso-
des les composeront » , 
remarque-t-on à TF 1, ce qui 
rend d’autant plus flou le futur 
calendrier de diffusion.

Après la grève des scéna-
ristes de 2007 qui avait duré 
cent jours, la saison 4 de 
« Grey’s Anatomy » avait été 
réduite à 17 épisodes, et la 
5e de « NCIS » à 19 volets, 
contre 22 à 25 en général. La 
durée exceptionnelle de la 
grève actuelle (du 2 mai au 
27 septembre pour les scéna-
ristes, et depuis le 13 juillet 
pour les comédiens) ne per-
met cette fois d’envisager que 
des demi-saisons, d’une dou-
zaine d’épisodes au mieux.

Dans tous les cas, les chaî-
nes françaises ne semblent 
pas inquiètes. « Nous avons 
déjà réduit notre volume de 
séries américaines depuis 
plusieurs années », souligne-
t-on du côté de M 6. Même 
ligne chez TF1. « Si la grève 
avait duré, cela aurait pu avoir 
un léger impact sur notre 
grille mais seulement à partir 
de l’année prochaine. Notre 
programmation n’est pas 
dépendante des productions 
américaines », précise Xavier 
Gandon, directeur des anten-
nes TV et digitales de la Une. 
Pour les deux diffuseurs, les 
programmes de flux tels « The 
Voice » prennent de plus en 
plus de place dans les grilles, 
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Meredith (Ellen Pompeo), 

star de « Grey’s Anatomy » 

sur TF 1, ne sait pas encore 

quand elle reviendra en France 

dans de nouveaux épisodes, 

ni pour combien…

Stéphanie Guerrin

QUAND EST-CE QUE les 
fans de « Grey’s Anatomy » 
retrouveront leurs héros sur 
TF 1 ? Personne ne connaît la 
réponse à cette question. Car 
si le ciel s’éclaircit à Hol-
lywood depuis qu’un accord a 
été trouvé entre les scénaris-
tes et les studios américains, 
les acteurs, eux, sont toujours 
en grève. Ainsi, les auteurs 
ont le droit de reprendre le 
travail à partir de ce mercredi 
en prévision de la ratification 
imminente d’un accord. En 
revanche, impossible d’avoir 
un calendrier précis sur la 
reprise des tournages.

Interrogé par le site Deadli-
ne il y a deux semaines, le 
président du divertissement 
de la chaîne Fox, Michael 
Thorne, avançait qu’il fallait 
que la grève soit résolue au 
1er  octobre pour espérer sau-
ver la saison 2023-2024 des 
fictions du petit écran. « Pour 
des séries qui existent déjà, on 
peut relancer la machine et 
être opérationnel en deux 
mois », précisait-il. Or la date 
approche dangereusement, et 
tout n’est pas réglé.

Heureusement, la France 
est à la traîne
En France, TF 1 et M 6 sont les 
chaînes gratuites qui pro-
gramment le plus de séries 
américaines. Les stocks 
d’épisodes de « Grey’s Anato-
my » pour la première com-
me ceux de « NCIS » et de 
« 9-1-1 » pour la seconde sont 
épuisés. Pour les autres titres, 
il y a encore des réserves. 
Chaque année, il existe un 

la part belle de la fiction est 
française et des productions 
européennes font leur appari-
tion (les italiennes « Doc » 
pour TF 1 et «  Bianca » pour 
M  6, par exemple).

Quant aux feuilletons amé-
ricains diffusés en journée, 
c o m m e  «  l e s  Fe u x  d e 
l’amour » et « Amour, gloire et 
beauté », rien à signaler, puis-
que les auteurs et comédiens 
dépendent de conventions 
spécifiques. Leurs tournages 
n’ont donc jamais été inter-
rompus. De plus, la France a 
un retard énorme sur leur 
mise à l’antenne et bénéficie 
de réserves conséquentes.

L’herbe est plus verte 
au Royaume-Uni
En ce qui concerne les plates-
formes, difficile de savoir 
quand les abonnés pourront 
voir les prochaines éditions 
de « Stranger Things » , 
« Euphoria » ou « The Last of 
Us ». Pas avant 2025, en tout 
cas. Il y a de quoi être plus 
optimiste pour « The Boys » 
sur Prime Video. Le tournage 
est terminé depuis long-
temps, seule la postproduc-
tion (dont le réenregistrement 
de certains dialogues) doit 
être complétée.

Parmi les autres blockbus-
ters, la saison 2 de « House of 
the Dragon » est toujours en 
tournage. Produite et filmée 
majoritairement au Royau-
me-Uni, elle n’a pas subi les 
conséquences du mouve-
ment américain. On l’attend 
donc pour 2024. Scénario 
similaire pour « les Anneaux 
de pouvoirs » de Prime Video, 
qui a pu achever sa réalisation 
pendant la grève.

Après la grève, le grand flou
ÉCRANS | Les auteurs de Hollywood peuvent reprendre le travail, mais les acteurs, eux, sont toujours à 

l’arrêt. Le calendrier des tournages et de la diffusion des séries américaines en France reste incertain.

culturelle. L’odorat ramène à 
la mémoire, à l’instinct. »

Un voyage : le visiteur 
déambule dans le souk, 
s’arrête aux bains, rejoint le 
lieu de prière, au temple. 
D’une fumigation à l’autre. Un 
parfumeur professionnel, 
Christopher Sheldrake, pro-
pose aussi un parcours. « Le 
monde arabe est un royaume 
de parfums. Ils sont un souri-
re à la sensualité et une célé-
bration de la beauté du mon-
de », conclut joliment la 
préface du catalogue.
« Parfums d’Orient », jusqu’au 
17 mars 2024 à l’Institut du 
monde arabe (Paris Ve). Du mardi 
au dimanche de 10 heures à 
18 heures (19 heures le week-
end). De 11 à 13 €.

Xe  siècle. « L’industrie du luxe 
n’a rien inventé », sourit la 
commissaire devant une fiole 
d’un verre extrêmement 
sophistiqué et travaillé, pres-
que de l’Art déco.

À l’eau de rose 
ou carrément sensuel
Parmi les chefs-d’œuvre de 
l’exposition, un brûle-parfum 
du XIIe ou du XIIIe siècle en 
forme de lion venu d’Iran. La 
cuisine aussi est parfumée, 
avec de l’eau de rose et du 
safran. Le parcours entre alors 
dans la chambre, l’alcôve aux 
ingrédients aphrodisiaques, 
comme le musc. Ambiance 
capiteuse. « Il faut ambiancer 
un rendez-vous, s’amuse 
l’experte. Chaque odeur est 

Vivre, c’est sentir, quelle 
que soit sa classe sociale : 
« Les milieux populaires ont 
accès très tôt au jasmin ou à la 
rose, tandis que le bois d’oud, 
qui vient de l’Asie du Sud-Est, 
est réservé à une élite », expli-
que par exemple Agnès 
Carayon. Du bois d’oud est 
justement exposé dans la 
première salle. Des pièces 
très anciennes font face à des 
photos contemporaines. On 
apprend que l’ambre provient 
d’une concrétion intestinale 
de cachalot.

Deuxième salle, une odeur 
cuivrée. L’univers des souks. 
Un manuscrit du XIVe siècle 
explique comment distiller 
l’eau de rose. Des flacons très 
précieux apparaissent au 

babylon ien  sont  p le ins 
d’onguents, de philtres magi-
ques. « Dans le monde arabe, 
ce n’est pas pour masquer 
une odeur que l’on se parfu-
me, c’est un savoir-vivre. »

myrrhe et l’encens ont fait 
leur apparition dans le néces-
saire de toilette dès le début 
du premier millénaire dans la 
péninsule arabique. Les mon-
des grec, romain, égyptien, 

Yves Jaeglé

ON POURRAIT presque fer-
mer les yeux, tant ça sent bon, 
avec des fragrances qui chan-
gent et nous accompagnent 
du début à la fin dans les salles 
de l’Institut du monde arabe. 
On se laisse porter, dans ces 
« Parfums d’Orient   ».

« On voudrait toucher le 
moi profond du visiteur », 
résume Agnès Carayon, 
commissaire de l’exposition 
avec Hanna Boghanim. 
L’odeur, comme celle de la 
madeleine de Proust trempée 
dans une tasse de thé, ramène 
à des émotions intimes, 
anciennes. Et plus encore 
dans la civilisation qui a 
inventé le parfum, l’Orient. La 

L’expo qui sent bon
« Parfums d’Orient », à l’Institut du monde arabe, explore le rôle des senteurs depuis l’Antiquité.

Les « Senteurs intimes » d’Huda Lutfi, venues de Dubaï.
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KEVIN COSTNER

LAURÉAT

DANS

LA SÉRIE ÉVÈNEMENT

TOUTES LES SAISONS

DISPONIBLES EN STREAMING

wo vés. Para wo ture ra

7 JOURS GRATUITS, PUIS 7,99€ / MOIS

Stéphanie Guerrin

UN PROJET alléchant dévoi-
lé par Prime Video au mois de 
juin. La plate-forme d’Ama-
zon annonçait alors dévelop-
per « Trash », une série sur les 
coulisses de « Loft Story », 
phénomène des débuts de la 
téléréalité en France, sur M 6, 
en 2001. La fiction se concré-
tise avec le lancement du 
tournage depuis ce lundi.

Matthias Galante
Correspondant à Nice 
(Alpes-Maritimes)

« J’AI HÂTE, hâte, hâte ! » On 
ne sait pas encore si Zoé 
Clauzure fera aussi bien que 
les derniers vainqueurs fran-
çais de l’Eurovision Junior, 
Valentina (en 2020) et Lis-
sandro (en 2022), mais l’ado-
lescente de 13 ans est dans les 
starting-blocks à deux mois 
de la 21e édition, prévue le 
26  novembre au Palais 
Nikaïa, à Nice (Alpes-Mariti-
mes). Ce mercredi, lors d’une 
conférence de presse dans 
l ’e m b l é m a t i q u e  h ô t e l 
Negresco, France Télévisions 
a présenté officiellement celle 
qui aura la lourde tâche de 
porter les couleurs tricolores 
lors de la déclinaison pour les 
9-14 ans du plus grand con-
cours de chansons au monde.

« Je regardais l’Eurovision, 
version adultes et enfants, 
depuis toute petite. C’est un 
véritable rêve », lance la jeune 
fille qui possède déjà un 
coquet palmarès musical. 
«  J’ai chanté avant de parler, 
vous pouvez demander à ma 
mère, s’esclaffe-t-elle, visi-
blement très à l’aise en public. 
Et j’ai pris des cours de piano-
chant dès l’âge de 6 ans. »

Zoé Clauzure est montée 
sur scène avec Amir pendant 
son show au Zénith de Caen 

(Normandie) l’hiver dernier et 
elle a improvisé un duo avec 
Yseult à Saint-Lô (Manche), en 
2021. La collégienne de Mon-
trouge (Hauts-de-Seine) a 
assuré la première partie de 
Lou à la Cigale. Elle a aussi 
participé à « The Voice Kids » 
sur TF 1 en 2020, en attei-
gnant la demi-finale au sein 
de l’équipe de Soprano.

« Camille Lellouche, Bar-
bara Pravi et Joyce Jonathan 
ont adoré ses reprises au pia-
no. Ce choix n’est donc pas le 
fruit du hasard, explique 
Alexandra Redde-Amiel, 
cheffe de la délégation fran-
çaise à l’Eurovision et pro-
ductrice exécutive. On l’avait 
repérée depuis un moment. 
On a estimé qu’elle est prête, 
d’autant plus que, là, on est sur 

une scène vue par 33 millions 
de téléspectateurs. »

Pour tenter de remporter 
cette compétition qui réunira 
16 pays, Zoé interprétera 

« Cœur », un morceau « pop, 
disco, coloré » annoncé com-
me un « hymne lumineux » 
contre le harcèlement scolai-
re. « J’en ai souffert ainsi que 

vier Minne présenteront le 
show retransmis en direct 
sur France 2, à 16 heures, le 
26  novembre. Une « ambas-
sadrice du digital » les rejoin-
dra. Stéphane Bern assurera 
les commentaires avec la 
Niçoise de l’étape, Carla Laz-
zari, participante de l’Eurovi-
sion Junior en 2019 avec 
« Bim bam toi », le titre le plus 
streamé de l’histoire de la 
compétition à ce jour.

Nice entend bien se mobili-
ser afin d’en retirer « une 
grosse visibilité », reconnaît le 
président de la métropole et 
maire, Christian Estrosi. 
Outre les 33 millions de télés-
pectateurs attendus, la ville 
mise sur 5 000 nuitées sur 
place,  et  la présence de 
200   journalistes.

du cyberharcèlement, confie 
la chanteuse. J’espère que ce 
sera une petite lumière au 
bout du tunnel pour ceux qui 
en sont victimes. »

Stéphane Bern et Carla 
aux commentaires
L’élève de 4e, aux horaires 
aménagés, précise-t-elle, 
évoluera avec ses concur-
rents devant 5 000 person-
nes sur une scène de 30 m de 
long, dominée par un écran 
haut de 12 m en forme d’ailes, 
rappelant le monde fantasti-
que des héros, thème de ce 
cru. Laury Thilleman et Oli-

Nice (Alpes-Maritimes), ce 

mercredi. « C’est un véritable 

rêve », confie Zoé Clauzure.

Zoé Clauzure, un « cœur » contre le harcèlement
EUROVISION JUNIOR | L’ancienne participante de « The Voice Kids », 13 ans, représentera la France 

lors de la 21e édition du concours de la chanson organisée à Nice (alpes-Maritimes) le 26 novembre.
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Louis Farge (« Cuisine 
interne ») sera derrière la 
caméra. Créée par Matthieu 
Rumani et Nicolas Slomka 
(« Family Business ») et coé-
crite par Jean-Alain Laban 
(«  Panthers  » ) ,  l a  sér ie 
« Trash » est notamment 
coproduite par Alexia Laro-
che-Joubert, elle-même pro-
tagoniste de la folle aventure 
du « Loft ». Son personnage, 
renommé Isabelle, sera 
incarné par Anaïde Rozam. 
On retrouve également César 
Domboy (« Outlander ») et 
Sami Outalbali (« Novem-
bre ») dans des rôles de pro-
ducteur et de story-editor.

Du côté des lofteurs, Marie 
Colomb prêtera ses traits à 
Loana. La jeune femme a déjà 
marqué les esprits dans le 
rôle-titre de l’excellente série 
« Laëtitia » de Jean-Xavier de 
Lestrade. Le tournage des six 
épisodes de 52 minutes doit 
durer deux mois.

Loana, c’est elle !
PRIME VIDEO | Le casting de 

« Trash », fiction sur les coulisses 
de « Loft Story », a été dévoilé.
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La comédienne Marie Colomb.
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vvv v
« CASH INVESTIGATION : 
PORNO, UN BUSINESS 
IMPITOYABLE »
21 h 10 (1 h 56)
Magazine français présenté 
par Élise Lucet (2023).

FRANCE 2
A u c u n e 
industrie, si 

l’on peut employer ce mot, 
n’est plus opaque et imper-
méable que la pornographie. 
Beaucoup connaissent Porn-
Hub, mais pas la maison 
mère Mind Geek, aux prati-
ques qui peuvent briser des 

vies. L’équipe de « Cash 
Investigation » a rencontré 
une jeune femme filmée par 
un ex et dont la vidéo intime 
a été visionnée à son insu des 
millions de fois. Une SDF qui 
a accepté une fellation contre 
de la nourriture ignore que 
toute la Toile peut en profiter 
sur PornHub.

Élise Lucet pointe particu-
lièrement cette vision des 
relations qui revient à « faire 
dévier la sexualité d’une 
population entière », par son 
non-respect de l’autre, plus 
encore, sa violence. L’investi-

gation se concentre sur 
un autre groupe tentaculaire, 
X Vidéos, basé au Creusot, 
fondé par Stéphane et Malo-
rie Pacaud. Une actrice X 
explique : « Ils veulent que 
vous en fassiez toujours plus 
p o u r  t o u j o u r s  m o i n s 
d’argent. » Le patron discute 
sur les réseaux sous une 
identité d’emprunt avec les 
amateurs, pour connaître 
leurs désirs. Voir une femme 
souffrir, souvent. Ce site, c’est 
dix millions de vidéos.

L’envers du décor n’en est 
jamais dévoilé, il est entrevu. 

De la « viande » — comme le 
dit une autre actrice — et sur-
tout, un stratagème pour iso-
ler une femme, la détourner 
de son consentement pre-
mier, la menacer. « Cash » 
coince un boss du porno au 
téléphone, un autre sur le pas 
de sa porte. Leur déni est 
surtout l’aveu d’une indiffé-
rence absolue à tout ce qui ne 
provoquera pas un nouveau 
clic. Pour des vidéos toujours 
plus dures. On achève bien 
les actrices, réduites en effet 
à un X, déshumanisées.

Yves Jaeglé

Le sale business du porno

vvvvv
« MADINAT AL-ZAHRA, 
LA CITÉ PERDUE
D’AL-ANDALUS »
21 h 5 (1 h 30)
Documentaire français (2022) 
de Stéphane Begoin et Thomas 
Marlier.

FRANCE 5
Au Xe siècle, 
Madinat al-

Zahra (« la ville brillante », 
en arabe) était un Versailles 
avant l’heure, splendide édi-
fice bâti par le calife Abd al-
Rahman III. À ceci près que 
cette ville-palais aujourd’hui 
en ruine, et aux restes pour 
la plupart enfouis, était 
située en Espagne, à 8 km de 
l’actuel Cordoue, et conçue 

au temps où l’Andalousie 
s’appelait Al-Andalus, un 
territoire ibérique sous 
domination musulmane.

Ce documentaire riche et 
haletant retrace l’incroyable 
travail d’archéologues et de 
scientifiques qui, depuis cinq 
ans, fouillent le site, en révé-
lant les merveilles et le raffi-
nement disparu. Grâce à des 
technologies ultramoder-
nes, les équipes reconsti-
tuent en 3D ces construc-
tions au confort très en 
avance sur leur temps, qui 
possédaient déjà l’eau cou-
rante et de vraies latrines ! 
Un documentaire passion-
nant, sur un pan d’histoire 
un peu oublié. B.A.

L’incroyable Versailles 
antique musulman
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« TÉHÉRAN »
21 h 10 (2 x 52 minutes) 
Série israélienne de Moshe 
Zonder, Dana Eden et Maor 
Kohn (2020) avec Niv Sultan 
(photo), Shaun Toub, Navid 
Negahban… Saison 1, 
épisodes 1 et 2/8.

CANAL +
Dans la veine 
de  «  Home-

land » ou du « Bureau des 
légendes » et même si elle 
n’atteint pas les mêmes 
sommets, « Téhéran » est 
une bonne surprise. La série 
israélienne nous invite à sui-
vre Tamar Rabinyan, une 
jeune hackeuse et agente du 
Mossad envoyée dans la 

capitale iranienne. Elle va 
devoir neutraliser les défen-
ses aériennes du pays afin 
d’empêcher que l’Iran, gou-
verné par la dictature des 
mollahs, se procure la bom-
be atomique. Mais, repérée, 
elle se réfugie au cœur d’une 
jeunesse rebelle iranienne 
aspirant à la vie occidentale.

La fiction convainc dès les 
premières images. Difficile 
de ne pas avaler les huit épi-
sodes d’une traite, même si 
les derniers ne sont pas aus-
si forts, et certaines ficelles 
sont un peu grosses. Une 
série d’espionnage efficace 
mais inégale portée par un 
beau casting.

Sandrine Bajos

Le Mossad contre les 
Gardiens de la révolution
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vvvvv
« MISSION : IMPOSSIBLE. 
ROGUE NATION »
21 h 20 (2 h 10) 
Film d’action américain de 
Christopher McQuarrie (2015), 
avec Tom Cruise (à g.), Jeremy 
Renner, Simon Pegg, Rebecca 
Ferguson (à dr.)…

C 8
Lâché par la CIA, qui 
veut dissoudre la 

cellule Mission : Impossible, 
Ethan Hunt se retrouve bien 
seul lorsqu’il est capturé par 
son pire ennemi, le Syndicat. 
Mais, alors qu’il s’apprête à 
endurer les coups de ses 
geôliers, l’agent secret est 
secouru par la jolie jeune 
femme initialement chargée 
de le torturer. De Vienne à 
Casablanca, un jeu du chat et 

de la souris s’engage… La 
véritable star de ce « Mis-
sion : Impossible 5 » ? C’est 
(presque) moins Tom Cruise 
que sa partenaire, Rebecca 
Ferguson. Magnétique et 
racée, l’actrice suédoise de 
32 ans à l ’époque crève 
l’écran dans ce cinquième 
volet euphorisant. Où Cruise, 
aux manettes d’une franchi-
se qui ne connaît pas la crise, 
lui déroule le tapis rouge.

Ambiance 0 % potiche, 
parfaitement dosée entre 
action, humour et glamour. 
À 53 ans, l’interprète de 
l’agent secret continue ici 
d’aligner les défis physiques 
et les cascades réalisées 
avec le minimum d’effets 
numériques pour asseoir sa 
réputation. Y.J.
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vvvvv
« LE NOUVEAU STAGIAIRE »
21 h 10 (2 heures)
Comédie romantique 
américaine de Nancy Meyers 
(2015), avec Robert De Niro 
(à g.), Anne Hathaway (à dr.), 
Rene Russo…

TF 1
Sp é c i a l i s t e  d e s 
comédies romanti-

ques depuis « Ce que veulent 
les femmes », avec Helen 
Hunt, la réalisatrice Nancy 
Meyers exploite encore ce 
filon. Elle dirige ici Robert 
De Niro, qui incarne un veuf 
de 72 ans. Lassé d’être retrai-
té, le senior décide de repren-
dre du service en devenant 
stagiaire d’une jeune patron-
ne (Anne Hathaway) d’un site 
de commerce en ligne spé-
cialisé dans la mode.

Les rapports entre le retrai-
té cool et sa boss exigeante, au 
centre de ce film qui fait du 
bien, sont joliment décrits 
dans cette comédie new-yor-
kaise classique mais fort 
sympathique. S.T.
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De Niro,
toujours

à la mode

Topaudiences
Mardi

Source : Médiamat-Médiamétrie,

tous droits réservés.

« S.W.A.T. »

2,6 14,3 %

« La Stagiaire »

3,5 19,3 %

«Appel à témoins »

1,6 9,9 %

« Fin de vie :
Pour que tu aies le choix »

1,1 5,8 %

«Sœurs d’armes »

1,6 9 %

« Tant qu’ils ne retrouvent
pas le corps »

0,7 3,6 %

Millions
de téléspectateurs

Part d’audience
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LE NOUVEAU  

STAGIAIRE 
- Avec Anne Hathaway, 

Robert De Niro 
Ben Whittaker, un 
veuf de 70 ans, 
s’aperçoit que la re-
traite ne correspond 
pas vraiment à l’idée 
qu’il s’en faisait. 

LE DIABLE  

S’HABILLE EN PRADA 
Avec Meryl Streep 
À New York, le maga-
zine Runway fait et 
défait la mode au gré 
des avis souverains 
de sa tyrannique et 
redoutée éditrice,  
Miranda Priestly. 

21.10

23.25

CASH  

INVESTIGATION  
« Porno, un business 
impitoyable » 
Plus de la moitié des 
garçons de 12-13 ans 
et un tiers des filles de 
la même tranche d’âge 
vont chaque mois sur 
des sites porno.  

VOTRE TÉLÉ ET  

VOUS 
Présenté par Jérôme 
Cathala 
Magazine de  
médiation qui donne 
la parole aux  
téléspectateurs.  
00.25 13 h 15,  
le dimanche

21.10

23.45

SOPHIE CROSS  
« Saison 1 - Épisode 1 » 
Avec Alexia Barlier, 
Thomas Jouannet 
À la suite de la dispa-
rition d’Arthur, son fils 
de six ans, Sophie 
Cross, brillante avo-
cate, n’arrive plus à 
exercer son métier.

LA FRANCE  

EN VRAI 
Une collection de  
documentaires portée 
par le réseau régional 
de France 3, diffusée 
dans chacune des 13 
régions de France et 
qui traite de grands 
sujets de société.

21.10

22.55

TÉHÉRAN  
« Atterrissage  
d’urgence à Téhéran » 
Tamar Rabinyan pénè-
tre au cœur de Téhéran 
pour neutraliser le sys-
tème de défense anti-
aérienne de l’armée. 
21.55 « Du sang sur 
les mains »

ALEXIA CUISINE  

LA FRANCE 
« Alexia cuisine le 
Québec » 
Du haut de ses  
26 ans, Alexia  
Duchêne incarne la 
nouvelle génération 
de femmes cheffes.  
23.35 Zahia Ziouani

21.10

22.40

MADINAT  

AL-ZAHRA, LA CITÉ 
PERDUE D’AL  
ANDALUS 
Au Xe siècle, le calife 
Abd al-Rahman III  
décide de restaurer, 
en Espagne, la puis-
sance de ses ancêtres 
omeyyades. 

C CE SOIR 
Présenté par Camille 
Diao 
Camille Diao reçoit 
des intellectuels,  
artistes et protago-
nistes au centre de 
l’actualité pour appro-
fondir la réflexion.  
23.50 C dans l’air

21.05

22.40

RUGBY :  

JAPON / SAMOA 
« Coupe du monde. » 
Commenté par Nicolas 
Delage et Olivier Magne 
Les Japonais de Jamie 
Joseph affrontent les 
Samoans de Seilala 
Mapuusa au Stadium 
de Toulouse.

CAUCHEMAR EN  

CUISINE 
« Carnoux-en- 
Provence » 
Sandrine a fait appel à 
Philippe Etchebest 
pour venir en aide au 
restaurant de son  
patron, Alexandre. 
00.50 « Cavalaire »

20.50

23.00

KIDNAPPING  
« Saison 2 - Ép. 4, 5, 6 » 
Avec Anders  
W. Berthelsen 
Face à l’avancée de 
l’enquête, des 
hommes de main  
tentent d’intimider 
Rolf en faisant  
irruption chez Maria.

AMERICAN 

BEAUTY  
Avec Kevin Spacey 
Lester Burnham, sa 
femme Carolyn et leur 
fille Jane mènent  
apparemment une vie 
des plus heureuses 
dans leur belle  
banlieue. 

20.55

23.10

MISSION  

IMPOSSIBLE - ROGUE 
NATION  
Avec Tom Cruise, 
Simon Pegg 
L’équipe IMF (Impossi-
ble Mission Force)  
est dissoute et Ethan 
Hunt se retrouve  
désormais isolé. 

BRAQUAGE EN 

OR  
Avec Pierce Brosnan 
Pace, as de la cam-
briole de montres 
rares, est approché 
par Prince, l’un des 
quatre membres des 
Misfits, une bande de 
braqueurs.

21.20

23.45

LE JOURNAL DE  

BRIDGET JONES 
De Sharon Maguire 
Avec Renée Zellweger, 
Hugh Grant 
Célibataire à 32 ans, 
Bridget Jones n’a  
pas eu la chance de 
trouver son prince 
charmant.  

ROBIN DES BOIS,  

PRINCE DES VOLEURS 
Avec Kevin Costner 
XIIIe siècle. De tous 
les croisés anglais qui 
accompagnent le roi 
Richard Ier (Cœur de 
Lion), beaucoup meu-
rent ou sont faits pri-
sonniers en Orient.

21.05

22.55

ALIBI.COM 
Avec Philippe Lacheau, 
Élodie Fontan 
Greg a fondé une  
entreprise qui crée 
tout type d’alibi. Avec 
Augustin et Medhi, ils 
élaborent des strata-
gèmes pour couvrir 
leurs clients.  

LES VACANCES  

DE DUCOBU 
Avec Élie Semoun, 
François Viette 
Lorsque la cloche  
retentit pour la der-
nière fois de l’année à 
l’école Saint-Potache, 
c’est la libération pour 
l’élève Ducobu. 

21.25

23.10

LES SECRETS DU  

PARANORMAL  
« Épisode 1 » 
L’incroyable prophétie 
du Titanic. / La  
malédiction de  
Poltergeist. / Anna-
belle, la poupée malé-
fique. / Amityville,  
la maison du Diable. 

R.I.P. RECHERCHES 

INVESTIGATIONS  
PARANORMAL  
« La crêperie d’Etel » 
La crêperie d'une 
famille serait le théâ-
tre de phénomènes 
très étranges. 
00.05 « L’abbaye de 
Mortemer »

21.10

22.50

AU CŒUR DE 

L’ENQUÊTE  
« Carambolages,  
alcool, taxis hors la 
loi : 100 jours avec  
les gendarmes de 
l’autoroute proven-
çale » 
Présenté par Clélie 
Mathias

AU CŒUR DE 

L’ENQUÊTE  
« Chauffards, exhibi-
tionnisme, conduite 
sans permis : 100 
jours avec les gen-
darmes de l'autoroute 
des vacances » 
Présenté par Clélie 
Mathias

21.10

22.55

FAST AND  

FURIOUS 8  
Avec Vin Diesel 
Quand une mysté-
rieuse femme en-
traîne Dom dans le 
monde de la crimina-
lité, ce dernier ne 
pourra éviter de trahir 
ses proches.  

FAST AND  

FURIOUS 7  
Avec Vin Diesel 
Cette fois, la menace 
prend les traits d’un 
tueur à gages des 
opérations spéciales 
britanniques aussi  
insaisissable qu’impi-
toyable.

21.05

23.35

LUXE,  

LA FABRIQUE DU RÊVE 
« Splendeur et  
trahison » 
1999, le secteur  
français du luxe est 
dominé par deux 
groupes : LVMH et 
Gucci. C’est le début 
d’une rivalité… 

LUXE,  

LA FABRIQUE DU RÊVE 
« Descente aux enfers » 
Début des années 
2000 : grâce à leurs 
créateurs phares et 
un rythme de produc-
tion effréné, les 
ventes explosent chez 
LVMH et Gucci. 

21.10

22.00

PÉKIN EXPRESS 
Présenté par Sté-
phane Rotenberg 
Pour cette quatrième 
étape, les concurrents 
se retrouvent sur l’une 
des plages les plus 
sauvages du Sri Lanka 
pour une première 
épreuve.  

PÉKIN EXPRESS -  

ITINÉRAIRE BIS 
« Épisode 4 » 
Lors de cette 4e étape, 
Aurore et Jonathan 
auront la chance de 
faire un safari dans 
une réserve d’élé-
phants à Uda Walawe. 
00.05 Pékin Express

21.05

23.10

L’ÉQUIPE  

ENQUÊTE 
« Bernard Tapie,  
l’affranchi » 

 
22.10 Interview de 
Bernard Tapie

L’ÉQUIPE DU SOIR 
Discussions ardentes 
et duels passionnés 
rythment la fin de  
soirée… 

21.05

22.55

AMOUR SUR  

PLACE OU À EMPORTER 
Avec Amelle Chahbi 
Amelle et Noom sont 
deux jeunes trente-
naires que tout  
oppose.  

KAAMELOTT 
Ve siècle. L’Empire  
romain s’effondre et le 
christianisme s’im-
pose peu à peu.

21.05

22.50

FRENCH RIVIERA :  

VILLAS DE RÊVE SUR 
LA CÔTE D’AZUR 
« Un été pour conclure » 
Koss, 34 ans, est né-
gociatrice immobilière 
depuis 6 mois. 

APPARTEMENTS  

ET MAISONS DE RÊVE 
À DUBAÏ 
« Le nouveau paradis 
immobilier »

21.10

22.35

VINTAGE  

MECANIC 
« Autocar Setra S12 » 
La restauration des 
véhicules anciens va 
avoir de nouveaux  
terrains de jeu !  

VINTAGE  

MECANIC 
« Porsche 911 Targa 
2L S » 
De K. Ben Mahmoud

21.10

22.35

AU NOM DE MA  

FILLE  
Avec Daniel Auteuil 
Un jour de juillet 1982, 
André Bamberski  
apprend la mort de sa 
fille Kalinka.  

L’ODYSSÉE 
De Jérôme Salle 
Avec Lambert Wilson, 
Pierre Niney, Audrey 
Tautou

21.05

22.55

DÉBATDOC 
« Réparer les vivantes » 
Filiani, Axelle, Marie 
ou Claire ont fait le 
choix de se consacrer 
aux victimes de  
violences.  

SENS PUBLIC 
Présenté par Thomas 
Hugues 
23.30 Ça vous  
regarde

20.30

22.00

LE 60 MINUTES 
Présenté par Julie 
Hammett 
Le tour complet de 
l'information de la 
journée.

22H MAX 
Présenté par Maxime 
Switek 
00.00 Le journal de la 
nuit

20.50

22.00

LE MEILLEUR DE  

L’INFO 
Olivier Benkemoun 
revient sur la journée 
d’infos et de débats 
sur l’antenne de 
CNews.

SOIR INFO 
Présenté par Julien 
Pasquet 
00.00 Édition de la 
nuit

21.00

22.00

UN ŒIL SUR LE  

MONDE 
Par Julien Arnaud et 
Amélie Carrouër 
Rendez-vous « poli-
tique » et « internatio-
nal » avec des invités.

BRUNET,  

BROUSSOULOUX ET 
COMPAGNIE 
Par Éric Brunet et 
Émilie Broussouloux

20.00

22.00

LES INFORMÉS 
Des personnalités  
défendent leurs idées 
et convictions sur un 
sujet d’actualité. 
21.20 Le doc de l'info 
21.50 L’invité éco

FRANCEINFO  

SOIR 
L’actualité en temps 
réel et information en 
direct.

20.00

22.00

BALTHAZAR  
« En apparence » 
Avec Tomer Sisley, 
Constance Labbé 
Anaïs, 6 ans,  
est enlevée. Qui a  
pu s’en prendre à l’en-
fant ? Ce pédophile 
récemment sorti de 
prison ? 

BALTHAZAR  
« Nature morte » 
Avec Tomer Sisley, 
Constance Labbé 
Suite aux frasques de 
Balthazar, la froide 
docteure Olivia  
Vésinet arrive pour 
l’évaluer.  
23.10 « Noces rouges »

21.00

22.00

2 3 4 5 6 71

9 10 11 12 14 178

20 21 22 23 24 2518

13 15 16 26 27
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Sudoku facile

Mots croisés

jeux proposés par 

Solutions du numéro précédent  

Mots fléchésSudokuMots croisés

Mots fléchés n°7105

Avec les sept cases numérotées, reconstituez le mot répondant à la définition : quel chantier pour les gros !

1 2 3 4 5 6 7

 A B C D E F G H I J

1

2

3

4

5

6

7

8

9

10

Horizontalement : 1.  Avec une attente sereine. 2.  Coton-Tige médical. 
3.  Grouper en liasses. En dehors du court. 4.  Au-dessus de. Semelle dans 
l’assiette. 5. Adresse du PC. Symbole pour un degré d’acidité. Qui a de la bou-
teille. 6.  Tout un plat à Valence. 7.  Produit de la traite. Adjectif démonstratif. 
8. S’est posé sur l’eau. Atome dénaturé. 9. Ofert à quelqu’un. Un mois consacré 
à Auguste. 10. Annonce la date. Elles permettent de couper à travers bois. 

Verticalement : A.  Elle relève les viandes et les poissons. B.  Soudaine 
saccade. Terme d’approbation. C.  Circuit touristique. Il nous fait marcher. 
D.  Abrégé d’université. Pays d’appartenance. E.  Palais épiscopal. Du sable  
et des cailloux. F. Examina à contre-jour. Chaîne d’actualités. G. Petite quantité 
de liquide. Grogne ou expire. Détiens en mains propres. H. Étirement musculaire. 
I. Serrée. Prend en remorque. J. Télévision numérique. Trous de cétacés. 

En partant  
des chif res 
déjà inscrits,  
re m plissez  
la grille de 
manière  
que chaque 
ligne, chaque 
colonne,  
et chaque  
carré de 3 x 3 
contienne une 
seule fois tous 
les chifres  
de 1 à 9.

5 6 9 8 7

3 2 1

1 4 2 9

5 7 1 4 3

6 4 9

4 1 8 6 2

6 8 5 1

2 7 5

1 4 8 3 2

À L’ABRI 
DU CHAT

MIS EN 
PIÈCES

DOUCES ET 
BRILLANTES

VOLEUR

VOLCAN 
ACTIF

CARDINAL 
DE LILLE

FRAPPER 
D’ÉTON- 
NEMENT

LUI

SURVOLTÉS

PARTIE 
DE L’ŒIL

QUI A LA 
VUE BASSE

PAROLIÈRE

ANIMAL 
PROPRE
PONDRA 

UN TEXTE 4

3

DEVANT 
UN LITRE
PRÉPO- 
SITION 1

SPORT AU 
BALLON 

ROND
DÉFUNTE

AMOUR 
FILIAL

GRANDE 
VEINE

DISTINGUÉE 
ET 

ORDONNÉE

6

BUS

MUR EN 
CHARPENTE

COURS ÉLÉ- 
MENTAIRES

ÉRUDITE

MOT DOUX 
POUR ÊTRE 

CHER

CADRE 
DE VIE

ACCOMPLIR 
SON RÊVE

ENDUIT D’UN 
VERNIS

AFFECTUEUX

LOGER À 
BONNE 

ENSEIGNE

BIEN 
ATTRAPÉ
APPELÉ 

AU CAFÉ

CIRCONS- 
CRITE

CELA EST 
MIEUX

CONDAMNÉE 
AU MAL 

DU PAYS

MAL  
SERVIE

COLORÉ

POINTE 
POUR 

RÉDIGER

DÉPOLIE

ATTRIBUT DE 
JUSTICIER

XÉNON DE 
CHIMISTE

TERRES 7

IL FAIT  
DE 

LA RICHESSE

CELA AIDE 
À RÊVER

PASSAGE

FAIT PREUVE 
DE  

COURAGE

CHASSE À 
LA PHOTO

PAR ICI ! 2

JEU 
D’ARTISTE
CHIFFRES 
ROMAINS

QUI ONT UN 
TALENT 

CERTAIN 5

LANIÈRE 
FIXÉE AU 
HARNAIS

TRAMÉE

3 7 9 8 5 1 2 4 6
1 5 4 9 6 2 3 8 7
6 8 2 4 3 7 1 9 5
8 2 7 6 1 5 4 3 9
4 1 6 2 9 3 5 7 8
9 3 5 7 8 4 6 1 2
5 6 1 3 7 9 8 2 4
7 4 3 5 2 8 9 6 1
2 9 8 1 4 6 7 5 3 Le mot à trouver est : BANDANA

C H I M P A N Z E S
R E N A R D I E R E
I R A N M E N E R
S A C H E R I V
S C H A T T R I
E P I E U S U E E
M A T B A U D E T
E L E G A N C E T
N R A N G E D E
T V I S E R O I S

P P D L A A
F A N A E T E I N T S

R E L A C H E M E N T
C A B E C O U P A P E

P U T T Y U A N R
T E L E V A R T L

T O R E E E T I E R
I S S U R A P I E C E

I M P O L I S O C
N A T I O N A L A N E

B E N E M E R I L
O R E T B E A N T E

A G R E A I V E A U
K S I N I C H E P S

E T U D E A L L E E

Chaque jour, écoutez Code source,
le podcast d’actualité du Parisien
À retrouver sur Deezer, Spotify, Apple Podcasts
et sur leparisien.fr/podcasts
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Résultats du tirage du 
mardi 26 septembre 2023

2 6 14 19 23 5 7
Bons

n°
Bonnes
étoiles

Combinaisons

Tous pays En France** Dont Etoile+

Grilles EuroMillions gagnantes Gains par grille EuroMillions gagnante*****

à EuroMillions à Etoile+ à EuroMillions et Etoile+

5

5

5

4

4

3

4

2

3

3

1

0

2

2

0

6

14

75

1 010

2 645

1 992

31 767

38 632

72 530

146 389

/

480 181

918 463

/

2

4

24

276

699

519

7 926

9 665

17 786

34 660

/

114 032

212 418

/

1

/

7

137

315

/

3 346

4 374

/

15 280

22 006

52 133

/

348 977

Aucun gagnant, 40 110 282 reportés au prochain tirage.€

87 504,60 €

8 764,80 €

509,60 €

69,70 €

28,10 €

26,20 €

8,20 €

7,50 €

7,40 €

4,40 €

/

4,30 €

3,60 €

/

1 158,80 €

/

132,40 €

8,40 €

3,60 €

/

0,80 €

1,70 €

/

2,30 €

7,60 €

1,80 €

/

2,40 €

88 663,40 €

8 764,80 €

642,00 €

78,10 €

31,70 €

26,20 €

9,00 €

9,20 €

7,40 €

6,70 €

7,60 €

6,10 €

3,60 €

2,40 €

1 gagnant en France** à 1 000 000 €

OB 498 5779

Prochains tirages, vendredi 29 septembre 2023
A gagner, près de

130 000 000 €
*

à EuroMillions

1 gagnant garanti en France** à

1 000 000 €
à My Million

Résultats et
informations :

Application
FDJ

3256 0,35  / min

* Montant minimum garanti (sauf avis contraire publié sur fdj.fr) à partager au rang 1 dans les pays participants. Voir règlement de l'offre de jeux EuroMillions - My Million et du jeu Etoile+.

** République française ou Principauté de Monaco.
Voir règlement de l'offre de jeu EuroMillions - My Million et du jeu Etoile+.

***** Packs MultiChances : Consultez le règlement pour connaitre les modalités précises de détermination des gains.
Les résultats ci-dessus sont communiqués à titre indicatif. Seuls font foi les résultats constatés par un commissaire de justice et publiés sur www.fdj.fr. Les gains sont payables jusqu'à 60 jours suivant le dernier tirage auquel votre reçu participe. Voir règlement.
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LES JEUX D’ARGENT ET DE HASARD PEUVENT ÊTRE DANGEREUX : PERTES D’ARGENT, CONFLITS FAMILIAUX, ADDICTION…
RETROUVEZ NOS CONSEILS SUR JOUEURS-INFO-SERVICE.FR (09 74 75 13 13 - APPEL NON SURTAXÉ)

TIRAGE
LOTO®

Résultats du tirage du
mercredi 27 septembre 2023

Nombres de combinaisons simples gagnantes Gains par combinaison simple gagnante**

5
5
4
4
3
3
2
2
1
0

BONS NUMEROS

BONS NUMEROS

BONS NUMEROS

BONS NUMEROS

BONS NUMEROS

BONS NUMEROS

BONS NUMEROS

BONS NUMEROS

BON NUMERO

BON NUMERO

+

+

+

+

+
+

14 17 25 30 44 3
Aucun gagnant.

1
39
425

2 091
18 762
29 008
249 549
380 372

180 734,70 €

1 131,10 €

374,30 €

45,40 €

18,20 €

9,10 €

4,20 €

2,20 €

OPTION
2ND TIRAGE 16 17 30 38 45

Nombres de combinaisons simples gagnantes Gains par combinaison simple gagnante

5
4
3
2

BONS NUMEROS

BONS NUMEROS

BONS NUMEROS

BONS NUMEROS

Aucun gagnant.

172
9 337

142 417

/
848,80 €

40,20 €

3 €
Tirage des 10 codes LOTO® gagnants à 20 000 €

B 5657 6606 F 2538 4597 F 2879 6714 I 3444 5218 J 4500 4299

Q 6409 2796 S 7322 1939 U 0623 0550 V 2156 2277 V 8078 0605

4 012 391 126 750 jeux gagnants unitaires à ce tirage

A gagner, au tirage LOTO® du samedi 30 septembre 2023 :

7 000 000 €*
* Montant minimum à partager au rang 1. Voir règlement. **Jeu en groupe : rendez-vous dans votre point de vente muni de votre reçu de jeu ou utilisez

la fonctionnalité Scan de l'application FDJ® (disponible en France métropolitaine et Monaco)
pour connaître la part de gain éventuel associé à votre reçu.
Packs MultiChances : Consultez le règlement pour connaitre les modalités précises de détermination
des gains.
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Résultats et
informations :

Application
FDJ 3256 0,35  / min

Les résultats ci-dessus sont communiqués à titre indicatif. Seuls font foi les résultats constatés par un commissaire de justice et publiés sur www.fdj.fr.
Les gains sont payables jusqu'à 60 jours suivant le dernier tirage auquel votre reçu participe. Voir règlement.

LES JEUX D'ARGENT ET DE HASARD PEUVENT ÊTRE DANGEREUX : PERTES D'ARGENT, CONFLITS FAMILIAUX, ADDICTION...
RETROUVEZ NOS CONSEILS SUR JOUEURS-INFO-SERVICE.FR (09 74 75 13 13 - APPEL NON SURTAXÉ)

Résultats des tirages du
mercredi 27 septembre 2023

Tirage du midi

3 4 8 9 11 12 19 26 28 34

39 44 48 51 52 56 60 62 63 67

x 2 7 818 328

Tirage du soir

2 3 6 13 16 17 18 21 24 36

40 41 46 49 56 58 59 61 63 67

x 2 4 012 391
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Résultats et
informations :

Application
FDJ

3256 0,35  / min

Les résultats ci-dessus sont communiqués à titre indicatif. Seuls font foi les résultats constatés par un commissaire de justice et publiés sur www.fdj.fr.
Les gains sont payables jusqu'à 60 jours suivant le dernier tirage auquel votre reçu participe. Voir règlement.
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271e jour de l'année

7 h 46
19 h 36

Lune croissante

Jeudi 28 septembre
14° 20°

15° 20°

14° 18°

14° 19°

13° 22°

19° 24°

15° 30°

14° 31°

14° 27°

17° 25°

15° 27°

20° 27°

16° 26°

13° 27°

14° 25°

14° 28°

14° 23°

12° 20°

13° 20°

15° 22°

16° 23°

12° 19°

16° 24°

17° 25°

16° 27°

13° 28°

16° 33°

12° 28°

14° 21°

12° 20°

13° 21°

16° 22°

14° 21°

16° 22°

27° 32°

27° 31°

20° 26°

23° 28°

28° 32°

18° 25°

19° 26°

20° 30°

13° 19°

15° 20°

14° 26°

15° 29°

17° 29°

18° 29°

12° 19°

Vendredi 29 septembre Samedi 30 septembre Dimanche 1
er
octobre

17° 23° 12° 22° 12° 26°

18° 20° 12° 22° 14° 23°

15° 28° 15° 29° 15° 31°

16° 27° 19° 29° 18° 27°

15° 25° 14° 23° 10° 25°

Bélier
21 mars - 20 avril

Cœur. Ne permettez à personne de s'immis-
cer dans votre intimité et, surtout, ne faites
pas étalage de vos sentiments. Réussite.
Vous serez très sensible aux critiques.
Forme. Couchez-vous plus tôt aujourd’hui.

Taureau 
21 avril - 20 mai

Cœur. Vous voilà enfin au calme après une
courte période agitée. Réussite. Soyez plus
consciencieux dans vos tâches du jour, ne
vous laissez pas endormir par la routine.
Forme. Votre santé est excellente.  

Gémeaux
21 mai - 21 juin

Cœur. Ce pourrait être une journée explo-
sive. Une rencontre décisive peut avoir lieu.
Réussite. Le secteur du travail se prête à
toutes les espérances de succès, de recon-
naissance. Forme. Troubles intestinaux.  

Cancer
22 juin - 22 juillet

Cœur. Les projets de couple seront à l'or-
dre du jour. Célibataire, une rencontre est
possible. Réussite. Il y a fort à parier que
vous vous retrouverez surchargé de rendez-
vous. Forme. Besoin de vous détendre.  

Lion
23 juillet - 22 août

Cœur. La vie conjugale s'annonce sans
histoire, mais pas sans tendresse. Réussite.
Dégagez-vous d'obligations qui vous ont
déjà fait perdre un temps précieux.
Forme. Faites du sport.  

Vierge
23 août - 22 septembre

Cœur. Priorité à votre vie familiale ! Vous
consacrerez plus de temps et d'énergie 
à vos proches. Réussite. Vous pourrez
conclure une association, un contrat.
Forme. Bonne résistance nerveuse.  

Balance 
23 sep. - 22 octobre

Cœur. Oubliez le passé, tournez-vous vers
l'avenir. Réussite. Vous souhaitez changer
de voie ? Ce n'est pas le moment idéal
pour entreprendre les démarches néces-
saires. Forme. Douleurs articulaires.  

Scorpion
23 oct. - 21 novembre

Cœur. Vous n'atteindrez pas le but fixé au-
jourd'hui. Votre pouvoir de persuasion ne
sera pas eficace. Réussite. Une formation
ou une spécialisation éveillera votre curio-
sité. Forme. Problèmes articulaires.  

Sagittaire
22 nov. - 20 décembre

Cœur. Vous revendiquerez haut et fort le
droit d'agir comme bon vous semble. Réus-
site. Dans le secteur professionnel, vous
vous lancerez dans des aventures un peu
trop hardies. Forme. Décompressez !  

Capricorne
21 déc. - 19 janvier

Cœur. Vous ne savez pas dissimuler vos
sentiments. Réussite. Avec vous, on ne
plaisante pas ! Vous ne supportez aucun
retard, encore moins que l'on vous contre-
dise. Forme. Bonne résistance aux virus.  

Verseau
20 janv. - 18 février

Cœur. Vous serez d'humeur amoureuse et
vous le montrerez ! Réussite. Vous avez
une certaine force créatrice faite d'inspira-
tion et de fantaisie. Forme. Vous manquez
de sommeil. Couchez-vous plus tôt.  

Poissons
19 fév. - 20 mars

Cœur. Vous aurez du mal à supporter les
contraintes de la vie à deux. Réussite.
Concentrez-vous sur votre travail et vous
pourrez voir vos projets prendre forme.
Forme. Tension nerveuse en hausse.  

Bélier. Préservez de toute intrusion votre
relation amoureuse. Cancer. À deux, ça
va bouger ! Seul, rendez-vous en vue.

Roschdy Zem, 58 ans (acteur). 
Nolwenn Leroy, 41 ans (chanteuse).  

par Alexandra Marty

C’est encore l’été 
au Sud et à l’Est
S’il fait un peu gris ce matin dans le 
centre et l’ouest du pays (gare au 
brouillard en Nouvelle-Aquitaine),
le soleil continue à briller comme 
jamais à l’Est et au Sud. Même si c’est 
dans un ciel un peu voilé, on ne va pas 
se plaindre. D’autant que les nuages 
l’emporteront cet après-midi dans le 
Nord-Ouest, avec quelques rares aver-
ses en Bretagne. Mais à l’Est et au Sud, 
c’est décidément toujours l’été ! Si les 
températures baissent de 2 à 4 °C, 
c’est toujours sur un tiers nord-ouest, 
où quelques ondées avec du vent
sont possibles en soirée en bord
de Manche. Ailleurs, le ciel s’annonce 
bien dégagé pour la nuit.

· Ce jeudi : saint Venceslas
Venceslas, duc de Bohème
 (Xe siècle), monte sur le trône à l’âge 
de 13 ans. Il impose d’importantes 
réformes. Son frère, jaloux, veut
le faire assassiner. Au moment de 
l’agression, Venceslas refuse
de dégainer son arme et meurt. Trois 
ans plus tard, son frère demandera 
publiquement pardon. C’est le saint 
patron de la République tchèque.

· Ce vendredi : saints Archanges

En Île-de-France 
et dans l’Oise
Le temps est mitigé, avec une alter-
nance d’éclaircies et de passages nua-
geux. Pas de pluie en vue mais des 
températures en baisse cet après-midi. 
Ça reste encore doux.

ftp



ftp



tenue uniformisée pour tous. » 
Pas interdites, robes et jupes… 
À ceci près que si vous vous 
présentez comme élève avec 
ce type de vêtement, « on vous 
demandera de rentrer chez 
vous pour vous changer car ça 
fait partie du règlement », con-
cède le directeur.

« En tant que fille, je me suis 
sentie plus contrainte que les 
garçons du lycée en décou-
vrant ce nouveau dress code », 
estime Salomé. Les garçons, 
eux, « n’ont pas le droit de por-
ter de maillots de foot, c’est dé-
jà beaucoup pour eux », s’ex-
clame Thierry Courrège.

« Il y a quelques années, 
c’étaient les crop tops, les ju-
pes trop courtes… On voit 
bien à quel point l’habillement 
des filles pose problème, 
réagit Louise Delavier, direc-
trice des programmes de l’as-
sociation féministe En avant 
toutes, qui intervient réguliè-
rement en milieu scolaire. On 
scrute leur tenue au lieu de se 
concentrer sur l’éducation à 

À l’heure où la question 
d’une tenue unique à l’école 
occupe régulièrement le débat 
politique, Charles-de-Fou-
cauld voit dans sa tenue « uni-
formisée » l’occasion de ren-
forcer l’« esprit d’appartenance 
à l’établissement ». Les parents 
de Salomé auraient préféré 
l’uniforme. « Ils estiment que 
cette interdiction de la jupe et 
de la robe est inadmissible, 
rapporte la lycéenne. Quitte à 
imposer un dress code dur, 
autant aller jusqu’au bout. En 
plus, ce sera moins cher. »

De son côté, Thierry Cour-
rège n’exclut pas de « revoir le 
règlement en cours de route » : 
« On va discuter avec nos jeu-
nes, peut-être qu’on lâchera du 
lest. » Si d’autres lycées, privés 
notamment, imposent un code 
vestimentaire, l’enseignement 
catholique de Paris précise 
n’avoir « pas connaissance, à 
date, d’un autre établissement 
qui aurait pris cette décision » 
d’interdire jupe et robe.
*Les prénoms ont été changés.

la sexualité, la prévention 
face aux violences ou au har-
cèlement. »

Certains parents
auraient préféré l’uniforme
Précisant n’avoir « rien contre 
la jupe ou la robe », Thierry 
Courrège défend un souci de 
mixité sociale : « On a des fa-
milles de tous les milieux. On 
a pris ce qui paraissait le plus 
simple pour tout le monde : 
pantalon et t-shirt. » Mais se-
lon Anna, tout cela est contra-
dictoire : « Moi, ça va, mes pa-
rents n’ont pas de soucis 
financiers, mais dans le lycée, 
beaucoup de personnes 
viennent des classes populai-
res et ont dû racheter des vê-
tements exprès. »

Paris, lycée Charles-de-

Foucauld (XVIIIe), ce mercredi. 

Le directeur de l’établissement 

privé plaide pour « une tenue 

uniformisée pour tous » : 

pantalon et t-shirt.

XVIIIe | Depuis la rentrée, l’établissement sous contrat Charles-de-Foucauld
refuse l’entrée aux adolescentes qui dérogeraient au port du pantalon.

Ni jupe ni robe, le dress code
d’un lycée privé suscite le débat

LP
/O

LI
V

IE
R

 A
R

A
N

D
E

L

Clémence Bauduin

« IL FAISAIT 36 °C. J’avais lu 
le règlement, mais pas suffi-
samment dans le détail pour 
comprendre que les jupes 
étaient interdites, même lon-
gues. » Dans les premiers jours 
qui suivent la rentrée, Salomé*, 
élève de terminale au lycée 
Charles-de-Foucauld, dans le 
XVIIIe arrondissement de Pa-
ris, est renvoyée chez elle au 
motif qu’elle porte une jupe. 
« Elle est noire, m’arrive aux 
chevilles, ne laisse rien voir du 
tout. Je n’ai pas compris. »

Depuis la rentrée, les ly-
céennes de cet établissement 
privé de 600 élèves ont inter-
diction de porter jupe et robe, 
quelle que soit leur longueur. 
« Les premiers jours, on a sim-
plement eu des rappels à l’or-
dre. La deuxième semaine, il 
fallait absolument respecter ce 
dress code à la lettre », raconte 
Anna*, elle aussi en terminale.

Le code vestimentaire au 
bon vouloir de la direction
Contacté, l’enseignement ca-
tholique de Paris précise « ne 
pas avoir autorité sur tout ce 
que fait le chef d’établisse-
ment » d’un lycée privé sous 
contrat, comme c’est le cas de 
Charles-de-Foucauld, qui bé-
néficie de subventions de l’État. 
Ce contrat oblige l’établisse-
ment à accueillir tous les élè-
ves sans distinction d’origine, 
d’opinion ou de croyance. Mais 
la tenue, elle, obéit au bon vou-
loir du chef d’établissement.

Et pas question pour Thierry 
de Courrège, à la tête du lycée, 
de parler d’« interdiction » de la 
jupe et de la robe. « C’est une 
simplification, coupe le maître 
du règlement intérieur. Il y 
avait trop de discussions, on a 
donc préféré s’arrêter sur une 

75
Airbnb

Les locations de 
courte durée bientôt 
interdites à Paris ?
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treprise. Le site stocke des 
matériaux en provenance de 
chantiers franciliens, « les dé-
blais du chantier Castor de la 
SNCF intervenant sur la li-
gne C du RER », illustre la sala-
riée de Cemex. Ou encore 
ceux du tramway T3A. Une 
fois triés, ces matériaux repar-
tent, par la voie fluviale, vers 
des exutoires ou carrières, où 
ils seront réutilisés.

« 100 % des sorties se font 
par voie fluviale. On parle de 
terres, de matériaux de démo-
lition. Et 98 % de nos entrées », 

détaille Janina Baigus. Trois 
matériaux sont aussi disponi-
bles à la vente pour des petits 
chantiers locaux : du sable na-
turel, du sable long et des gra-
ves recyclées. « C’est de l’éco-
nomie circulaire, on fait de la 
proximité, se réjouit la direc-
trice adjointe. De cette maniè-
re, on intègre une activité in-
dustrielle dans la ville. »

Sur site, des arbres ont été 
plantés, le dallage a été refait et 
le sens de circulation revu. Les 
camions font un seul tour et 
ressortent par « le pédiluve, 

sourit Magalie Cordier, res-
ponsable de la communica-
tion. Une structure qui lave les 
pneus des engins à l’aide 
d’eaux recyclées. »

Des brumisateurs pour 
faire tomber la poussière
Cette installation permet de 
limiter la diffusion de pous-
sières dans l’air, de même que 
les six brumisateurs fixés de-
vant les tas de matériaux. 
« Avant, nos stocks étaient au 
sol, ils sont désormais enter-
rés, cachés par des capots. 

a
On a un marché avec 
la Ville de Paris pour 
collecter les feuilles 
mortes ici même 
ainsi qu’à Bercy
Janina Baigus, directrice adjointe 
des activités portuaires à Cemex
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DEPUIS LE QUAI Saint-Exu-
péry, deux pelles mécaniques 
déplacent des matériaux de 
construction dans une barge. 
Une seconde est en pleine 
manœuvre sur la Seine, diri-
gée par un pousseur motori-
sé. La journée touche à sa fin 
au port du Point du Jour, situé 
dans le XVIe arrondissement 
de Paris. Philippe, l’un des 
cinq salariés permanents, 
quitte le site. « C’était intense 
aujourd’hui, on n’a pas arrê-
té », glisse-t-il.

Depuis 1972, Cemex, l’in-
dustriel mexicain, spécialisé 
dans la production de béton et 
de granulats, est implanté sur 
ce site portuaire d’une surface 
de 5 400 m2. Chaque année, 
plus de 350 000 tonnes de 
matériaux de déconstruction 
et de terrassement y transi-
tent à bord d’une centaine de 
barges, permettant ainsi 
d’éviter la circulation de 
10 000 poids lourds sur les 
routes de la capitale.

« Une activité industrielle 
dans la ville »
Le site vient d’être rénové au 
profit d’un port qui veut limiter 
les nuisances pour ses rive-
rains ainsi que son empreinte 
carbone. Coût de l’opération : 
3,4 millions d’euros. « Ici, rien 
ne se perd, tout se transfor-
me », résume Janina Baigus, 
directrice adjointe des activi-
tés portuaires au sein de l’en-

L’intérêt est de limiter aussi la 
pollution visuelle », reprend 
Janina Baigus.

Avec ce port « le plus mo-
derne » — Cemex est implanté 
sur 11 sites franciliens —, l’en-
treprise veut diversifier son 
activité : « On développe la lo-
gistique urbaine en transpor-
tant du mobilier urbain. On a 
un marché avec la Ville de Pa-
ris pour collecter les feuilles 
mortes ici à Point du Jour ainsi 
qu’à Bercy. » Autant d’actions 
qui témoignent du potentiel de 
la Seine pour transporter des 
matériaux et marchandises, 
dans un souci écologique.

En effet, l’ensemble des 
ports urbains du bief de Paris 
« permettent chaque année de 
charger et décharger plus de 
2 millions de tonnes de mar-
chandises au cœur de la mé-
tropole du Grand Paris, par 
conséquent d’économiser la 
circulation de 100 000 ca-
mions et donc de diminuer les 
émissions de CO2, rappelle 
Antoine Berbain, directeur gé-
néral délégué de Haropa Port à 
la suite de cette inauguration. 
Leur pérennité et leur accep-
tabilité, à travers le développe-
ment de la mixité des usages, 
sont donc essentielles. »

PARIS | XVIe La plate-forme est l’un des 11 sites portuaires où l’industriel Cemex est implanté. Tout juste 
rénovée, elle promeut une logistique urbaine décarbonée et des nuisances limitées pour les riverains.

Au port du Point du Jour modernisé, 
« rien ne se perd, tout se transforme »

Port du Point du Jour (XVIe),

ce mercredi. L’industriel 

Cemex a inauguré son 

nouveau site en face de sa 

centrale à béton, la plus 

grande d’Europe.

Le Parisien 

APRÈS LA POLLUTION de 
la Seine causée fin août par le 
dysfonctionnementd’une 
vanne du réseau d’assainisse-
ment parisien, le fleuve va être 
surveillé d’encore plus près, 
ont fait savoir la mairie de Pa-
ris et la préfecture d’Île-de-
France (Prif) mardi dans un 
communiqué.

Cette pollution avait empê-
ché la tenue d’épreuves test 
pré-Jeux olympiques de 
triathlon en août. « Le déroule-
ment des épreuves a souligné 
la nécessité de renforcer les 

systèmes de surveillance, de 
contrôle et d’alerte pour limi-
ter tout risque de rejet inopiné 
dans la Seine par temps sec », 
écrivent-elles au sortir d’une 
réunion sur les évènements 
test pré-JO de l’été. La vanne 
de l’usine de traitement des 
eaux de Tolbiac a été « en-
dommagée lors des orages » 
et « est devenue fuyarde », a 
confirmé le rapport d’incident 
mené par les services de la 
ville de Paris.

À dix mois des JO et pour 
prévenir ce type d’incident, les 
autorités ont décidé de « ren-
forcer la surveillance des ré-
seaux d’assainissements à Pa-

ris et en amont » (« déversoirs 
d’orages », « exutoires des usi-
nes du Siapp (assainissement 
francilien) », « installations de 
pompages de secours »).

D’autres sources 
potentielles scrutées 
Mais aussi de se pencher sur 
d’autres sources potentielles 
de pollution, « en mobilisant 
les acteurs présents sur le 
fleuve et à proximité immé-
diate », comme les raccorde-
ments des bateaux ou « les 
systèmes d’évacuation des 
établissements recevant du 
public le long de la Seine » et 
les « installations sanitaires en 

bord de quai ». Des équipes 
dédiées à la surveillance et 
susceptibles d’intervenir en 
cas de rejet de pollution seront 
aussi mises en place.

 Avant l’annulation des 
deux épreuves test de triath-
lon (para et mixte), ce sont les 
épreuves de nage en eau libre 
qui avaient dû être annulées 
en raison d’une pollution cau-
sée par un épisode de pluie 
inhabituel. Ces compétitions 
sont des préludes aux baigna-
des promises pour 2025 par 
la maire de Paris Anne Hidal-
go (PS), sur trois sites, alors 
que la baignade y est interdite 
depuis 1923.

POLLUTION | PARIS 2024 Les organisateurs des JO veulent prévenir le type d’incident survenu cet été.

Surveillance renforcée de la Seine après les rejets 

Les compétitions olympiques dans la Seine sont des préludes aux 

futures baignades promises pour 2025 par la maire Anne Hidalgo.
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cette année avec une séche-
resse en juin. Elles vont se re-
trouver dans le froid sans 
transition et risquent de ne 
pas être prêtes. »

« Des colonies faibles au 
moment de la mise en hiver-
nage », c’est bien l’une des 
premières causes de mortalité 
identifiées par les apiculteurs. 
Mais il y a aussi le varroa (un 
parasite), et le frelon asiatique. 
Heureusement pour l’abeille 

Surtout, les abeilles « crè-
vent de faim ». « Elles butinent 
dans un rayon de 3 km, rap-
pelle-t-on aux Fermes de Gal-
ly, entreprise familiale à l’origi-
ne de la  première étude 
scientifique française sur l’en-
vironnement des abeilles. En 
analysant le pollen rapporté à 
la ruche, on sait exactement 
quel type de fleurs elles con-
somment, dans quelles pro-
portions et leur qualité. »

ville de Paris estimait le nom-
bre de ruches à 650, rappelle 
l ’ Ins t i tu t  Par is  Rég ion . 
Trois  ans plus tard, ce nombre 
avait plus que doublé pour at-
teindre 1 500 ruches, soit 
15 ruches au km². » En réalité, 
c’est un millier de plus, si on 
comptabilise les amateurs. On 
serait donc plus proche des 
27 ruches au km². C’est 10 fois 
plus que la moyenne.

À l’échelle de la région, on 
est passé de 29 300 colonies 
en 2018 à près de 42 000 l’an-
née  su ivante  e t  encore 
7 000 de plus lors du dernier 
recensement l’an passé. Ré-
sultat, « l’Île-de-France est la 
première parmi les régions 
françaises avec 2,4 apiculteurs 
pour 1 000 ha ». Presque trois 
fois la moyenne nationale !

« C’est bien simple, si t’as 
pas une Rolex et une ruche, 
t’as raté ta vie, ironise Jacky 
Boisseau, qui prend soin d’un 
rucher d’une trentaine de co-
lonies depuis trois décennies. 
C’est la grande mode, mais ça 
demande plus de connaissan-
ces que des poissons rouges. »

« Elles crèvent de faim »
« L’abeille endémique, chez 
nous, c’est l’abeille noire, rap-
pelle-t-il. Mais l’homme mul-
tiplie les hybridations, pour 
vendre des abeilles plus faci-
les à élever, plus productives. 
Sauf que l’abeille endémique 
connaît très bien les cycles de 
la météo et sait gérer ses 
stocks de miel pour passer 
l’hiver, contrairement aux 
hybridées qu’il faut souvent 
supplémenter en sirop de su-
cre en février », assure l’api-
culteur qui y voit un facteur 
de mortalité hivernale.

a
L’abeille endémique 
sait gérer
ses stocks de miel, 
contrairement
aux hybridées 
Jacky Boisseau,
apiculteur à Plaisir (Yvelines)

Aurélie Foulon

SA PRODUCTION de miel 
s’est effondrée de 40 à 20 kg 
par ruche en trente ans. À Plai-
sir (Yvelines), c’est l’hécatom-
be dans le rucher de Jacky 
Boisseau. Chaque printemps, 
il dresse l’inventaire et les per-
tes  sont  co lossa les .  En 
moyenne, en Île-de-France, 
un tiers des colonies ne pas-
sent pas l’hiver, selon l’état des 
lieux de l’Enquête nationale de 
mortalité hivernale des colo-
nies d’abeilles.

Après des retours de terrain 
faisant état, à la sortie de l’hiver 
2017-2018, de fortes mortali-
tés de colonies dans plusieurs 
régions, un groupe de travail 
réunissant des acteurs clés du 
monde apicole et animé par 
une experte de l’Agence natio-
nale de sécurité sanitaire s’est 
mis en place.

Premier enseignement : « la 
mortalité hivernale repart à la 
hausse ces quatre dernières 
années », constate Marion 
Laurent, correspondante ESA 
(plate-forme nationale d’épi-
démio-surveillance en santé 
animale). « Pour l’Île-de-Fran-
ce, on suit la tendance natio-
nale pour atteindre  28,9 % 
cette année. » Plus de trois 
p o in t s  au- dessu s  de  l a 
moyenne nationale (25,6 %).

Le nombre de décès... et 
de ruches en forte hausse
La tendance se ressent sur la 
production de miel. « En 2018, 
le rendement est estimé à 
26,1 kg par ruche, légèrement 
inférieur à la moyenne natio-
nale établie à 28,7 kg », calcule 
le ministère de l’Agriculture. 
Ce qui n’empêche pas la pro-
duction globale d’augmenter 
constamment. Car le nombre 
d’apiculteurs, et donc de ru-
ches, explose. C’est une ten-
dance qui ne se dément pas 
depuis une quinzaine d’an-
nées et les premiers services 
de ruches en entreprises.

Les créations de ruchers se 
multiplient partout dans la ré-
gion, notamment en ville, y 
compris… à Paris. « En 2019, la 

domestique, l’apiculteur est là 
pour lui apporter les soins né-
cessaires à la lutte contre les 
parasites, fusionner deux co-
lonies trop faibles ou complé-
ter leur alimentation.

Les pollinisateurs sauvages 
désormais concurrencés 
Mais ce n’est pas le cas pour 
les pollinisateurs sauvages 
qui souffrent d’autant plus, 
avec une réduction de leur 
nourriture d’environ 10 % par 
décennie. « Cet emballement 
pour les ruches est contre-
productif », alerte l’Institut Pa-
ris Région dans une note des-
tinée aux col lectivités , 
intitulée « quand les abeilles 
domestiques concurrencent 
les pollinisateurs sauvages ».

« Plus l’on s’approche d’un 
rucher, moins les abeilles 
sauvages sont abondantes », 
pointe Johan Hemminki, na-
turaliste à l’Agence régionale 
de biodiversité. « Un désé-
quilibre se crée et quelques 
plantes seront saturées de vi-
sites, alors que d’autres se-
ront très peu sollicitées par 
les insectes. »

ÎLE-DE-FRANCE | La dernière enquête d’épidémio-surveillance menée auprès des apiculteurs montre
que les pertes hivernales sont plus importantes dans la région que la moyenne nationale. Explications.

30% des abeilles ne passent pas l’hiver
Jacky Boisseau entretient

une trentaine de ruches à Plaisir 

(Yvelines). Il a vu la productivité 

de ses butineuses chuter

de moitié en trente-cinq ans.

Les premières analyses 
sont sans appel : « Au premier 
printemps, on a vu seulement 
onze sortes de pollen, elles ont 
des carences alimentaires, dé-
crypte Jacky Boisseau. 

Surtout, le changement cli-
matique bouleverse les cy-
cles. « L’an dernier, on a passé 
un été chaud où elles ont fait 
peu de réserves puisque les 
fleurs ont grillé, retrace Jacky 
Boisseau. Même scénario 
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Anne-Laure Abraham

NEW YORK a-t-il trouvé l’ar-
me contre la prolifération des 
locations de courte durée ty-
pe Airbnb ? Peut-être. Depuis 
le 5 septembre, date de l’en-
trée en vigueur de nouvelles 
règles très restrictives, les of-
fres de moins de trente jours 
auraient chuté de 77 % sur la 
plate-forme phare, selon 
AirDNA (outil d’analyse statis-
tique des locations de courte 
durée), alors que celles relati-
ves à des séjours supérieurs à 
trente jours ont grimpé de 
48 %. En effet, confrontée, 
comme de nombreuses vil-
les, à une pénurie de loge-
ments à louer pour ses habi-
tants, la Grosse Pomme a 
décidé de durcir drastique-
ment les conditions pour de-
venir hôte.

Ainsi, depuis le 5 septem-
bre, il n’est plus possible de 
louer en dessous d’une durée 
de trente jours. Pour séjour-
ner dans un appartement, ce 
dernier doit être enregistré 
auprès des services de la ville, 
et les propriétaires doivent 
être présents. En outre, le sé-
jour est limité à deux person-
nes. De quoi fermer quasi to-
talement le robinet.

Même si cette solution 
« mérite d’être étudiée, elle 
n’est pas applicable à Paris ou 
en France », avance Ian Bros-
sat (PCF), adjoint au maire en 
charge du logement à Paris. 
« Je suis ouvert à toute mesu-
re qui permet de limiter l’en-
vahissement de nos quar-
tiers, mais il faudrait pour 
cela changer la loi car cela 
porterait atteinte à la liberté 
du commerce. Aux États-
Unis, l’État centralisateur est 
moins fort qu’en France… », 
relève-t-il. 

AIRBNB | La mesure appliquée à New York depuis le 5 septembre vise à encourager un retour des 
logements sur le marché des baux d’un an et plus. Une telle règle est-elle possible dans la capitale ?

Et si Paris interdisait à son tour
les locations de moins de trente jours ?

Contacté, le ministère du 
Logement indique que « le 
gouvernement ne prévoit pas 
de changement de ce type à 
ce stade, mais travaille avec 
les parlementaires pour trou-
ver les bons leviers de régula-
tion ». Brian Chesky, PDG 
d’Airbnb, a indiqué dans son 
interview accordée au « Pari-
sien » qu’il n’était pas sûr 
« que les restrictions [à New 
York] allaient permettre de 
faire baisser les prix de l’im-
mobilier ».

Prévenir les failles 
et encore plus réguler
La décision new-yorkaise 
n’étonne pas Vincent Aulnay, 
membre du collectif Parisvs-
BnB : « À un moment, on est 
obligé de prendre des mesu-
res extrêmement sévères 
comme New York l’a fait. 
Mais il ne faut pas s’arrêter à 
cette annonce car les parti-
sans des plates-formes vont 
forcément  t rouver  des 
failles », avance-t-il.

En France, la sous-location 
est selon lui l’une des trou-
vailles pour contourner les 
règles de compensation. Le 
changement d’usage ou de 
destination en sont d’autres. 
Problème : les villes les accor-

dent sans savoir si les copro-
priétés l’autorisent. « Val-
d’Europe ou La Rochelle ont 
perdu leur procès à cause de 
cela car l’avocat d’Airbnb a dit 
qu’elles n’avaient pas le droit 
de regarder les règlements de 
copropriété. Si les villes 
avaient un droit de regard, ce-
la diviserait par deux le nom-
bre d’Airbnb sur toute la Fran-
ce », estime le militant.

Les hôteliers soutiennent 
un durcissement des règles 
comme à New York : « C’est 
un exemple que l’on pourrait 
suivre et qui répondrait au 
problème de logement de nos 
salariés franciliens. 58 % d’en-
tre eux travaillent dans les 
VIIIe, IXe et Xe arrondisse-
ments de Paris. Or, une gran-
de majorité ne peut pas habi-
ter la capitale car il n’y a pas 
assez de logements et les 
loyers sont trop élevés. Il faut 
encore plus réguler », avance 
Frank Delvau, président de 
l’Union des métiers et des in-
dustries de l’hôtellerie (Umih) 
Paris-Île-de-France. 

Sans compter la « concur-
rence déloyale » que consti-
tuent les locations de courte 
durée, type Airbnb : « Nous 
sommes soumis à beaucoup 
de règles qu’il n’y a pas quand 

on loue en Airbnb… » L’argu-
ment législatif n’est pas un 
obstacle à ses yeux : « Les lois, 
ça se change. On le voit tous 
les jours. Il faut revenir au vrai 
sens d’Airbnb, c’est-à-dire à la 
chambre chez l’habitant. »

Trente-trois loueurs 
condamnés en 2023
En attendant, la priorité est, 
pour Ian Brossat, de faire res-
pecter les règles existantes. 
Pour rappel : 120 jours de lo-
cation courte durée sont 
autorisés pour la résidence 
principale. 

Depuis le 1er décembre 
2017, il faut déclarer le loge-
ment sur une plate-forme en 
ligne pour obtenir un numé-
ro d’enregistrement. Pour 
ceux qui louent un autre bien 
que leur résidence principa-
le, il faut, en plus de l’enregis-
trement, faire une demande 
de changement d’usage avec 
compensation (à Paris, il 
faut acheter trois fois la su-
perficie perdue en plus de la 
superficie achetée) ou procé-
der au changement de desti-
nation du local en héberge-
ment hôtelier.

« Ceux qui sont sanction-
nés sont souvent des pro-
priétaires de résidences se-

condaires qui louent toute 
l’année », reprend l’adjoint. 
Une équipe composée d’une 
trentaine d’agents procède 
régulièrement à des contrô-
les sur le terrain. Selon la Vil-
le de Paris, sur 44 loueurs as-
signés en justice en 2023, 
33 ont été condamnés. En 
2021, Airbnb a par ailleurs été 
condamné à verser 8 mil-
lions d’euros à la Ville pour la 
publication d’annonces illé-
gales, sans numéro d’enre-
gistrement.

De plus, de nouvelles me-
sures figurent dans le nou-
veau plan local d’urbanisme 
(PLU), voté en juin dernier et 
actuellement soumis à en-
quête publique. Plusieurs 
quartiers « ultra-touristi-
ques » de la capitale, comme 
le Marais, Montmartre, la tour 
Eiffel […], seront ainsi interdits 
pour la création de nouveaux 
meublés touristiques. 

« Ça n’annule pas tout, ça 
permettra de réguler le flux », 
estime l’élu. Plusieurs priori-
tés sont également à venir se-
lon lui : notamment l’harmo-
nisation de la fiscalité entre 
les locations de courte durée 
et celles de longue durée et 
l’interdiction de louer en Air-
bnb les passoires thermiques.

Dans le nouveau plan local d’urbanisme, actuellement soumis à enquête publique, plusieurs quartiers « ultra-touristiques » de la capitale, 

comme la tour Eiffel, le Marais, Montmartre... seront interdits pour la création de nouveaux meublés touristiques. 
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Le gouvernement 
travaille avec les 
parlementaires 
pour trouver les bons 
leviers de régulation
Le ministère du Logement
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Brian Chesky, PDG d’Airbnb, n’est pas sûr « que les restrictions 

à New York permettent de faire baisser les prix de l’immobilier ».
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Nicolas Goinard

À LEUR TENUE, on ne voit pas réel-
lement la différence. Ce vendredi 
soir, la nuit enveloppe le départe-
ment des Yvelines et dans un des 
bâtiments du camp de Beynes qui 
abrite, entre autres, le centre d’en-
traînement du GIGN, ils s’activent. 
Les voitures sérigraphiées « gendar-
merie nationale » sont prêtes à par-
tir. Ils récupèrent leurs armes puis 
les montent, s’équipent aussi de me-
nottes, de bâtons. Bombe lacrymo et 
Taser, pour ceux qui y ont été for-
més. Gilet pare-balles sur le dos, ils 
sont parés pour patrouiller.

Cette différence invisible à l’œil nu 
se remarque sur leur CV : ces gen-
darmes sont des réservistes. C’est-à-
dire qu’ils ont un travail à côté et prê-
tent main-forte à la gendarmerie sur 
l e u r  t e m p s  l i b re .  A i n s i ,  s u r 
100 000 gendarmes en France, on 
compte 30 000 réservistes , 
2 000 sur l’Île-de-France avec un 
objectif affiché de 2 500 pour les Jeux 
olympiques. Car les forces de l’ordre, 
police comme gendarmerie, comp-
tent bien s’appuyer sur ces citoyens 
presque ordinaires. Ce soir-là, ils doi-
vent sillonner les rues de Bonnières-
sur-Seine. Cette mission a un acro-
nyme, le DSIR (détachement de 
sécurité et d’intervention de réser-
vistes). Les esprits tendent à s’échauf-
fer un peu dans cette vi l le  de 

4 500 habitants et une présence sur 
le terrain peut avoir du bon. Il y a Ga-
briel et Cédric (des prénoms d’em-
prunt), 20 ans, étudiants à Sciences-
po Paris, qui a signé un partenariat 
avec la gendarmerie nationale. Pour 
Gabriel, ce DSIR est une première, il a 
fait sa PMG (préparation militaire 
gendarmerie) en août. Cédric, lui, 
porte la tenue depuis déjà deux ans.

Entièrement autonomes
Il y a aussi Tristan, 32 ans dont dix ans 
de réserve, ingénieur dans le civil ; 
Pierrick, 33 ans dont huit ans de ré-
serve, steward chez Transavia ; Beri-
van, 26 ans dont trois ans de réserve 
et qui travaille dans les ressources 
humaines ; Louis, 32 ans dont huit 
ans de réserve chef de projet chez 
Bouygues Télécom. Et il y a Maryne, 
32 ans, dont onze ans de réserve, res-
ponsable RH et aspirante depuis peu. 
Elle vient de passer un mois à l’école 
des officiers (EOGN) de Melun (Sei-
ne-et-Marne) et a pris du galon. C’est 
elle qui commande ce DSIR. Particu-
larité, ici, dans les Yvelines, les réser-
vistes sont autonomes. Dans ces trois 
patrouilles, pas de gendarme d’active, 
c’est-à-dire de carrière, mais Maryne 
reste en lien par téléphone avec le 
centre d’opérations et de renseigne-
ment de la gendarmerie. Un policier 
de la préfecture de police de Paris, 
gendarme sur son temps libre, fait 
aussi partie d’un des équipages. Une 
trentaine de minutes de route sépa-

SÉCURITÉ | Les forces de l’ordre, police comme gendarmerie, 
comptent bien s’appuyer sur ces citoyens presque 
ordinaires l’été prochain durant les Jeux.

Ces réservistes 
seront en 
première ligne 
pour les JO

rent Beynes de Bonnières. Avec quel-
ques imprévus sur le trajet. C’est le 
cas lorsque, après Mantes, un utilitai-
re déboule à une intersection. Les 
gendarmes ont le feu vert. L’autre 
automobiliste l’avait rouge. Gyropha-
re bleu activé, deux-tons en action. La 
voiture se gare sur le bas-côté. Cédric 
demande au conducteur son permis, 
les papiers de sa voiture. C’est Tristan 
qui les vérifie. Amende de 90 € et 
4 points en moins.

Bonnières. La ville est calme de-
vant la gare. Il est 22 h 30, les quais 
sont déserts. Le prochain train est le 
lendemain matin. « Vous avez 
faim ? » demande l’aspirante Mary-
ne. Halte au McDo de Freneuse. Il 

était à peu près la même heure 
quand, le 13 juillet, l’établissement a 
été braqué par quatre jeunes, deux 
mineurs et deux majeurs, armés de 
pistolets à billes. Les réservistes ont 
permis leur interpellation, avec le 
PSIG (peloton de surveillance et d’in-
tervention).

« Ça me permet de tester
sur le terrain »
Les hamburgers sont encore chauds 
quand une patrouille indique que 
des jeunes ont fait demi-tour sur les 
bords de Seine en les voyant arriver. 
Le dîner attendra. Sur un parking, 
une dizaine d’adolescents. Certains 
n’ont pas de papiers et doivent appe-
ler leurs parents. Le contrôle est cal-
me. Pause repas sur le capot du Peu-
geot Partner. Maryne est entrée en 
gendarmerie pour « se sentir utile » 
et « servir les concitoyens ». « Je suis 
d’une famille de militaires », expli-
que-t-elle. Elle a découvert le « sens 
de la camaraderie ». Tristan est lui 
tombé dedans quand il était tout petit 
avec un père gendarme. « Jusqu’à 
mes 16 ans, ma cour de récré c’était 
la caserne », se souvient-il. Pourquoi 
choisir de devenir réserviste ? « Mes 
amis disent que je suis assez légalis-
te. S’il y a des lois, c’est pour qu’on les 

Bonnières-sur-Seine (Yvelines),
le 8 septembre. Cette année, ce sont 
247 nouveaux réservistes qui ont ainsi 
été recrutés en Île-de-France.
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À Bonnières-sur-Seine (Yvelines),
les réservistes de la gendarmerie
 (à gauche) sillonnent les routes
du département quand, à Lognes
 (à droite), les futurs réservistes 
multiplient les exercices.
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Marie Briand-Locu

LES JEUX OLYMPIQUES de Paris 
2024 l’ont-ils incitée à s’inscrire ? 
Instantanément, les yeux noisette 
de Maéva s’illuminent. « Bien sûr ! » 
s’exclame l’étudiante en droit âgée 
de 22 ans, au visage encore juvénile. 
Originaire de Saint-Denis (Seine-
Saint-Denis), elle tente de rejoindre 
la réserve opérationnelle de la poli-
ce en suivant ,  en ce mois de 
juillet 2023, deux semaines de 
cours au centre régional de forma-
tion de la police nationale d’Île-de-
France à Lognes (Seine-et-Marne). 
Si elle est admise, elle sera — com-
me l’ensemble des réservistes — un 
soutien précieux des forces de l’or-
dre afin d’assurer la sécurité en 
marge de l’événement international.

Apprentissages des règles du 
contrôle d’identité, attitude profes-
sionnelle, maîtrise du tir… Avec 
89 autres candidats de la société ci-
vile de tous âges et de différentes 
professions, Maéva découvre ainsi 
l’envers du décor de la fonction de 
réserviste. Car, depuis l’année der-
nière, il est possible d’intégrer la ré-
serve des forces de police, au même 
titre que celle de la gendarmerie. En 
2023, le ministère de l’Intérieur 
souhaite ainsi recruter 2 500 réser-
vistes dans l’Hexagone, avec un ob-
jectif de 30 000 d’ici à 2030. Mais 
cette année, ce recrutement paraît 
d’autant plus crucial avec la pers-
pective des Jeux de Paris.

Des profils variés
Gérald Darmanin, le ministre de 
l’Intérieur, a annoncé que la sécurité 
serait assurée par 35 000 policiers 
et gendarmes par jour pendant la 
compétition. Comme ces derniers 
seront tous mobilisés, certains ré-
servistes seront aussi là pour assu-
rer des missions dans les commis-
sariats .  Ce mardi-là ,  Maéva 
s’entraîne avec une trentaine de vo-
lontaires. Les profils sont divers. Ils 
sont chauffeur-livreur, conducteur 
de TGV, surveillant pénitentiaire, 
ostéopathe, juriste ou manageur 
dans un parc d’attractions… La plu-
part ont pris ces quinze jours sur 
leurs congés. Vingt et un des 
90 postulants sont des femmes. 

Tous logent au centre régional de 
formation de Lognes. Le réveil est à 
5 h 45 et la journée se termine à 
21 heures. « On ne dort que cinq 
heures », assure Clara, une étudian-
te. Parmi les candidats, un jeune 
agent de sécurité impressionne par 
sa carrure de videur de boîte de 
nuit. « Lui, je sens qu’il va être effica-
ce en contrôle », lâche avec satis-
faction un responsable gradé. Si les 
Jeux ne sont pas leur « motivation 
principale », c’est « la cerise sur le 
gâteau », estime le commandant di-
visionnaire Éric Labonne. Ce der-
nier, lui-même réserviste, est en 
charge de la réserve opérationnelle 
de la police nationale en Île-de-
France. « Quand ils apprennent 
qu’ils seront mobilisés pour les 
Jeux, ils se montrent enthousiastes, 
se félicite-t-il. Même pour un actif, 
un tel événement n’arrive qu’une 
fois dans une carrière ! Les réser-
vistes seront employés sur la voie 
publique principalement, dans les 
transports en commun, etc. Mais 
attention, ils sont prévus pour s’oc-
cuper uniquement de la patrouille — 
police secours, sécurité routière etc. 
Un réserviste n’est jamais seul ! »

« Une arme, ce n’est pas
un sèche-cheveux ! »
Mais, avant, il faut obtenir l’examen. 
« Si les formateurs ont le moindre 
doute, la personne n’aura pas l’habi-
litation », nous assure-t-on. Reste 
que deux semaines, cela fait peu. La 
formation est donc intensive. Le 
jour de notre venue, les candidats 
suivent un entraînement avec Nico-
las, un formateur d’une quarantaine 
d’années qui frôle les 2 m de haut. 
« Rangez-vous du plus petit au plus 
grand ! » lance-t-il. Un vent de pani-
que souffle, puis la rangée apparaît. 
« Il manque un leader, juge Nicolas. 
Cet exercice vise à prendre cons-
cience de l’environnement. » Les 
voilà qui doivent ensuite se regrou-
per selon… la couleur de leurs 
chaussettes ! Un malheureux se 
trompe. La sentence fuse : « Son 
groupe doit faire des pompes ! » 
Maéva glisse qu’elle « adore ça ». 
L’étudiante rêve d’embrasser la car-
rière d’officier. Alors la réserve, c’est 
pour « être sûre de son choix ».

14 heures. C’est le moment de 
s’entraîner au tir. La plupart pren-
nent une arme en main pour la pre-
mière fois. Quatre formateurs les 
encadrent. « Une arme, ce n’est pas 
un sèche-cheveux ! Cela ne se tient 
pas n’importe comment », s’énerve 
une policière. Pour être admis, les 
candidats devront mettre le jour J 
plus de 10 balles sur 14 dans la cible. 
Clara en a mis 22 sur 27. S’ils sont 
reçus, ils rejoindront un commissa-
riat en Île-de-France et pourront y 
effectuer jusqu’à 45 jours par an 
pour environ 85 € par vacation. 
« On a eu 20 000 candidats contre 
15 000 l’an passé, se réjouit le com-
mandant Éric Labonne. L’effet des 
JO a pu jouer. »

ont ainsi été recrutés en Île-de-Fran-
ce. Âge maximum des candidats, 
40 ans. Une fois engagés, ils pourront 
rester jusqu’à 72 ans. Le nombre de 
jours annuels sous les couleurs de la 
gendarmerie varie en fonction des 
besoins et peut passer de 30 à 
60 jours et parfois atteindre les 
150 jours. Pour y parvenir, certaines 
entreprises s’engagent à laisser du 
temps à leurs salariés. L’âge moyen 
des réservistes se situe autour de 
22 ans et 30 % sont des femmes.

1,6 millions d’euros de budget 
rien que pour les Yvelines
La réserve est désormais une com-
posante importante de la gendarme-
rie. « Le temps du sac à patate qui 
restait sur la banquette arrière de la 
voiture est bien loin », note un mili-
taire. Et le coût est important, la jour-
née étant payée entre 45 et 80 € en 
fonction des grades. Dans les Yveli-
nes où sont employés 519 réservis-
tes, le budget alloué est passé de 
433 000 € en 2012 à 1,3 million cette 
année. Chiffre estimé pour 2024 : 
1,6 million. Une année clé avec les 
JO. « Nous avons besoin de 100 ré-
servistes par jour sur cette période », 
détaille le colonel de réserve Patrick 
Soitout, conseiller réserve au grou-
pement des Yvelines. Les premiers 
besoins sont d’ailleurs déjà connus 
pour les épreuves qui se dérouleront 
dans le département : 20 personnes 
par jour sur l’épreuve de golf, 

90 pour le cyclisme sur route mas-
culin et 50 pour la course féminine. 
En attendant, ils poursuivent les 
missions classiques. Cette nuit-là, 
après un contrôle de police route sur 
un rond-point de Bonnières, la pa-
trouille doit partir pour Morainvil-
liers où un tapage a été signalé. Puis 
au moment de rentrer à Beynes, il 
faut faire un détour vers Jouars-
Pontchartrain où un accident vient 
de se produire. Une voiture s’est re-
trouvée dans un champ. Le conduc-
teur était était en train d’aspirer du 
gaz hilarant, quand il a filé tout droit. 
Le PSIG arrive en renfort. Fin de ser-
vice pour les réservistes. Certains 
seront de retour sur les routes des 
Yvelines dès le lendemain.

respecte. » Il aurait pu devenir gen-
darme de carrière, mais, pour lui, « la 
réserve est un bon compromis ». 
Carrière que Cédric, lui, souhaite 
embrasser. « Je voulais entrer dans 
la police, au départ. Ça me permet de 
tester sur le terrain », dit-il.

« Nos réservistes sont les plus 
heureux des femmes et des hommes 
de la gendarmerie, estime le colonel 
Frédéric Poulain, chef de la division 
régionale des réserves à la région de 
gendarmerie d’Île-de-France. Ils tra-
vaillent quand ils veulent et où ils 
veulent. Ils choisissent leurs mis-
sions. » Pour avoir ce luxe, il faut en 
passer par un entretien individuel, 
des tests psychotechniques, un exa-
men médical et trois semaines de 
formation, la PMG, sur ce même 
camp militaire de Beynes. Pendant 
cette période, ils apprennent à tirer, à 
réaliser des contrôles de police route, 
à maîtriser un individu et à marcher 
au pas. Il y a trois sessions par an, en 
avril, juillet et août. Cette année, ce 
sont 247 nouveaux réservistes qui 

a
S’il y a des lois, c’est pour 
qu’on les respecte
Tristan, réserviste de la gendarmerie
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77 I LOGNES Dans la police aussi, les 
candidats sont nombreux

Lognes (Seine-et-Marne). Un exercice raté et les futurs réservistes font des pompes.
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des autres suspects ou si elle 
a participé directement au vol 
à main armée.

Réputé dans le milieu 
du grand banditisme
Le 1er août, un couple très bien 
habillé et dont le visage n’est 
pas dissimulé se présente 
vers 13 heures dans cette bi-
jouterie. Rien de suspect pour 
les deux agents de sécurité. À 
peine entré, l’homme sort une 
arme à feu munie d’un silen-
cieux. Il ordonne à toutes les 

personnes présentes de s’al-
longer. Pendant ce temps, la 
fausse cliente ouvre la porte 
pour laisser entrer un compli-
ce. Alors qu’elle disparaît, il 
faut moins de dix minutes aux 
deux hommes pour faire 
main basse sur les bijoux. 
Leur fuite à pied est même fil-
mée par une riveraine. On 
distingue notamment un 
homme avec une casquette 
blanche. S’agit-il du braqueur 
au borsalino ? C’est ce que 
devra déterminer l’enquête.

Le parquet de Paris ouvre 
une enquête pour vol à main 
armée en bande organisée et 
séquestration. Il la confie à la 
brigade de répression du ban-
ditisme (BRB). Les policiers  
épluchent la vidéosurveillan-
ce, tentent d’établir un lien 
avec un éventuel repérage et 
explorent la piste d’une com-
plicité interne. Surtout, ils ac-
tivent leurs contacts pour ob-
tenir des noms. 

C’est en effectuant ce travail 
qu’ils obtiennent celui d’Aïssa 
Bendjaber. Les policiers ont-ils 
des biscuits pour l’incriminer ? 
« Il faut être extrêmement pru-
dent, nous prévient Me Marc 
Bailly, l’avocat du braqueur au 
borsalino. Mon client est pré-
sumé innocent. Forcément 
quand il y a un gros braquage, 
la BRB pense à lui. » Il est cer-
tain que le vieux voyou jouit 
d’une réputation qui n’est plus 
à faire dans le milieu du grand 
banditisme. Multirécidiviste, il 
a fait de l’attaque de bijouterie 
sa spécialité.

« Il a toujours défendu 
certaines valeurs »
Aïssa Bendjaber passe les dix 
premières années de sa vie 
dans un pavillon de Saint-De-
nis (Seine-Saint-Denis) où il 
n’y a ni eau ni électricité. Son 
père, d’origine algérienne, est 
maçon. Sa mère, Allemande, 
est agente d’entretien. À 
14 ans, alors qu’il a déménagé 
avec sa famille et ses 7 frères 

et sœurs dans la cité des 
Francs-Moisins, il commence 
à faire parler de lui. Son père 
le met à la porte. Un an plus 
tard, il se retrouve dans un 
centre de redressement. À 
17 ans, il est arrêté pour un 
cambriolage et va pour la pre-
mière fois en prison. Six ans 
plus tard, il tombe pour l’atta-
que d’une banque. Sept ans.

Aïssa Bendjaber a aussi 
tenté de rester dans le droit 
chemin. Sans succès. Finale-
ment, en 2009, il se relance 
dans le braquage et s’attaque à 
des bijouteries à Paris. Et il re-
part en prison. À peine libéré, 
il remet ça avec Chopard. 

« Malgré les apparences, 
c’est quelqu’un qui a toujours 
défendu certaines valeurs, le 
défend Me Marc Bailly. Il est 
resté droit. Ses braquages, ce-
la a toujours été avec des ar-
mes factices et sans commet-
tre de violences physiques. 
Sur le plan personnel, il a su 
donner de l’amour à ses pro-
ches malgré toutes ces an-
nées derrière les barreaux. »

Le vieux voyou, avant de se 
mettre en cavale après sa con-
damnation, continuait de s’oc-
cuper de son fils de 6 ans et 
appelait sa fille toutes les se-
maines. « Il est malade, assu-
rait cette dernière à la barre. Il 
souffre d’emphysème. Il a 
d’horribles quintes de toux. Il 
m’a dit : Je suis malade et je ne 
veux plus aller en prison pour 
le temps qui me reste à vivre. »

Denis Courtine 

et Julien Constant

SON ANGOISSE, c’était de 
finir ses jours en prison. Là où 
il a déjà passé plus de vingt 
ans. C’est pourtant ce qui 
pend au nez d’Aïssa Bendja-
ber. Le vieux voyou de 66 ans, 
surnommé le braqueur au 
borsalino, fait partie des six 
personnes interpellées mardi 
soir et ce mercredi matin 
pour l’attaque de la bijouterie 
Piaget le 1er août rue de la Paix, 
à Paris (IIe), comme l’a révélé 
« Actu17 ».

Un hold-up juteux dont le 
préjudice avait été estimé en-
tre 10 et 15 millions d’euros. 
Selon nos informations, le bu-
tin n’a pas été retrouvé lors 
des perquisitions qui auraient 
eu lieu en Seine-Saint-Denis, 
en Seine-et-Marne, à d’autres 
endroits de région parisienne 
et dans le sud de la France.

Aïssa Bendjaber était en ca-
vale. Il était sous le coup d’un 
mandat de recherche après 
sa condamnation, le 11 sep-
tembre, à 12 ans de réclusion 
pour un autre braquage en 
2016. Toujours dans le même 
triangle d’or, il s’était attaqué à 
la bijouterie Chopard. Parmi 
les personnes qui viennent 
tout juste d’être arrêtées pour 
Piajet, le braqueur au borsali-
no est le plus âgé. Le plus jeu-
ne a 36 ans. Toujours selon 
nos informations, une femme 
a bien été placée en garde à 
vue. On ne sait pas encore si 
elle fait partie de l’entourage 

PARIS | IIe Aïssa Bendjaber, 66 ans, fait partie des six personnes interpellées mardi soir 
et ce mercredi matin pour le casse d’une bijouterie Piaget, le 1er août dernier.

Fin de cavale pour 
le braqueur au borsalino

Rue de la Paix (Paris, IIe), le 1er août. Deux hommes et une femme ont braqué pour 10 à 15 millions d’euros de bijoux dans cette boutique de luxe. 
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Trois ados mis en cause 
dans un guet-apens 
contre un retraité 
pédophile
91 | YERRES C’est un 
scénario régulièrement 
observé. Un individu à 
tendance pédophile en 
quête d’un(e) partenaire 
échange sur un site de 
rencontres et fixe un 
rendez-vous. Mais c’est un 
groupe d’individus qui se 
présente et le moleste. 
Soit un guet-apens. 
L’histoire s’est répétée à 
Yerres (Essonne). Comme 
le rapporte « Valeurs 
actuelles », un retraité de 
67 ans est tombé dans un 
piège tendu par des 
adolescents. Le 
dimanche 16 avril, des 
passants aperçoivent un 
homme en sang dans la 
rue. Mais il quitte les 
lieux… Une enquête pour 
tentative de meurtre est 
cependant ouverte. 
Grâce à la 
vidéosurveillance, la 
police retrace le chemin 
du retraité. On le voit 
arriver dans un parking 
public de la rue 
Cambrelang avec un 
jeune garçon. Puis deux 
autres jeunes, cagoulés, 
déboulent derrière eux. 
L’un porte une arme de 
poing. La suite sera filmée 
par les agresseurs eux-
mêmes. Identifié par la 
police et convoqué par 
les enquêteurs de la 
sûreté départementale, le 
sexagénaire explique 
que, peu avant le 16 avril, il 
aurait fixé un rendez-vous 
avec un « jeune majeur ». 
Il aurait été violenté, mis à 
genoux, entouré par les 
adolescents. La scène, 
émaillée d’insultes 
homophobes, a été 
filmée. Selon l’enquête, il 
s’agissait de trois garçons 
et une fille, âgés de 14 à 
15 ans, connaissant le 
passé judiciaire du 
retraité, condamné pour 
des faits de nature 
pédophile. Tous ont été 
placés en garde à vue 
lundi à la sûreté 
départementale. L’un 
d’eux a été mis hors de 
cause. Les trois autres ont 
été présentés au tribunal 
judiciaire d’Évry, mardi. Ils 
ont été relâchés et sont 
convoqués le 
14 novembre devant un 
juge pour enfants.

Thomas Dicuattro

Actu express

RÉSERVÉ AUX ABONNÉS

Gagnez des cadeaux 
exceptionnels avec Le Parisien !

  Pour tenter votre chance, connectez-vous
sur votre espace abonné sur leparisien.fr
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pas français », plaide-t-il. 
Dans les écoutes, il se répan-
dait : « C’est la fin de l’année, je 
suis obligé de graisser la patte 
aux inspecteurs », annonçant 
des sommes à quatre chiffres. 
Il était aussi assez habile pour 
parler en langage codé.

Le chef de service 
de Créteil a été suspendu
Sans de solides relais en pré-
fecture, le réseau aurait tour-
né à vide. Trois employés de 
l’État sont renvoyés pour cor-
ruption. Tel Tahar L., 57 ans, 
adjoint au chef de service du 
bureau des étrangers à la pré-
fecture de Créteil. Il a été sus-
pendu de ses fonctions en 
mars 2022. À la barre, cet 
homme effacé reconnaît avoir 
« reçu 10 650 € pour trois 

a
Les gens en situation 
irrégulière, ça peut 
rapporter beaucoup
Malika, employée à la préfecture 
de Créteil, à son chef de service

Sylvain Deleuze

« J’AI DIT qu’il m’était arrivé 
q u e l q u e  c h o s e  a u  l i e u 
d’avouer à mon mari que 
j’étais avec un autre homme. » 
La jeune femme de 28 ans  
baisse les yeux à la barre du 
tribunal correctionnel de Cré-
teil (Val-de-Marne) ce mer-
credi matin. Jugée pour des 
dénonciations mensongères 
à une autorité judiciaire, cette 
habitante d’Ivry-sur-Seine a 

été condamnée à 2000 € 
d’amende. La procureure de 
la République avait requis 
trois mois de prison avec sur-
sis et 500 € d’amende.

Le 10 mai, la jeune femme 
se réveille à 7 heures dans 
l’appartement de son amant à 
Vincennes, après une soirée 
entre amis. « Quand je me 
suis relevée, j’ai rallumé mon 
portable et j’avais plein d’ap-
pels de mon mari », détaille 
cette technicienne en labora-
toire, qui panique. Sans réflé-

chir, elle lui explique avoir été 
violée par trois hommes dans 
le bois. Sous le choc, son mari 
appelle immédiatement la 
police, qui envoie des effectifs 
récupérer la victime. 

Une enquête est ouverte
Dépassée, la femme explique 
avoir été agressée par trois 
hommes, alors qu’elle se 
trouvait Porte de Vincennes. 
Ils l’auraient encerclé et l’un 
des agresseurs lui aurait mis 
dans le dos un objet, comme 

le canon d’une arme de poing. 
Ensuite, le même homme lui 
met quelque chose sur le vi-
sage. Ensuite, elle ne se sou-
vient plus de rien.

Elle dit s’être réveillée, ha-
garde, dans le bois de Vincen-
nes, sa robe descendue à hau-
teur de ses hanches.  La 
machine judiciaire s’enclen-
che. Une enquête pour viol en 
réunion est ouverte par le 
parquet de Créteil. Les pre-
mières analyses médicales 
constatent effectivement des 

traces de pénétrations. L’en-
quête continue mais les ima-
ges de vidéosurveillance ne 
montrent pas ces trois hom-
mes. Entendue à nouveau, la 
jeune femme change de ver-
sion et évoque la station de 
métro Bérault, à la limite entre 
Saint-Mandé et Vincennes. 
Les images de vidéosur-
veillance à sa sortie sont vi-
sonnées et là, surprise. La jeu-
ne femme embrasse un 
homme à deux reprises à la 
sortie du métro. Les amou-

reux d’un soir repartent en-
semble. Placée en garde à 
vue, la jeune femme admet 
avoir tout inventé. « Avez-
vous réalisé tout ce que cela 
impliquait ce type d’enquête ? 
interroge la présidente. « Oui, 
j’ai fait perdre du temps à tout 
le monde, bredouille-t-elle » 

« C’est du temps en moins 
pour les véritables victimes », 
insiste la procureure, qui rap-
pelle que policiers et magis-
trats ont travaillé 48 heures 
sur l’affaire.

94 | VINCENNES Une femme de 28 ans a été condamnée à une amende de 2000 € ce mercredi matin.

Le viol collectif était inventé pour cacher son adultère

Pour obtenir un titre de séjour 

à la préfecture de Bobigny, 

il fallait payer jusqu'à 8 000 € 

aux membres du réseau 

tentaculaire dont le procès 

débute ce mercredi.

dossiers ». Les usagers ont été 
reçus sans rendez-vous et ont 
obtenu un titre de séjour, grâ-
ce à de faux documents. 
« C’était pour aller plus vite. 
Ces personnes n’étaient pas 
régularisables », finira-t-il par 
reconnaître.

Il travaillait en étroite colla-
boration avec un faux avocat 
lui adressant des clients. Ce 
dernier pouvait aussi compter 
sur sa fille, contractuelle dans 
les sous-préfectures de Saint-
Denis, puis du Raincy (Seine-
Saint-Denis). Elle « facilitait 
l’obtention de rendez-vous » 
pour les clients de son père. 
Elle le faisait d’autant mieux, 
que, dit-elle, « je voyais des 
responsables (en préfecture) 
donner des rendez-vous à 
des fils d’amis ».

Nathalie Revenu

MALIKA, employée à la pré-
fecture de Créteil (Val-de-
Marne), avait dit à Hakim L., 
chef de service adjoint au bu-
reau des étrangers : « Les gens 
en situation irrégulière, ça 
peut rapporter beaucoup ».

Comme elle, les dix préve-
nus jugés depuis ce mercredi, 
au tribunal de Bobigny, ont 
tous cette phrase en tête. 
Qu’ils soient employés des 
préfectures de Bobigny, Cré-
teil ou Paris, intermédiaires, 
faux avocats ou inspecteur du 
permis de conduire, ils ont 
tous été les petites mains d’un 
réseau orchestré par Kamal 
Tighri, nom de scène d’un 
chanteur algérien de 61 ans.

Ce mercredi à l’audience, 
c’est un homme diminué, qui 
rejette les accusations du bout 
des lèvres. La présidente So-
nia Lumbroso le présente 
comme ayant eu le « rôle clé 
dans un réseau formé de ra-
batteurs, de pseudos juristes, 
d’employés de préfecture 
pour l’aide au séjour des per-
sonnes en situation irréguliè-
re ». Multicartes, le réseau 
proposait des visas, des titres 
de séjour, l’obtention de la na-
tionalité française ou du per-
mis de conduire.

Plus d’une centaine 
de personnes impliquées
« Une trentaine » de prévenus, 
selon la présidente, auraient 
pu comparaître, vu les ramifi-
cations du réseau. En effet, les 
examinateurs du permis de 
conduire et les directeurs 
d’auto-école soudoyés sont 
les grands absents. Pourtant, 

ils étaient l’une des vaches à 
lait de la filière.

Les victimes, des étrangers 
sans papiers, algériens pour la 
plupart, brillent aussi par leur 
absence. Le tribunal estime 
qu’entre 100 et 150 personnes 
auraient fait appel à Tighri et 
ses comparses. De janvier 
2019 à mai 2020, ils auraient 
proposé des services tarifés 
pour accéder aux préfectures, 
aux consulats d’Algérie et aux 
autos-écoles. Pour un pre-
mier rendez-vous via le site 
Internet de la préfecture de 
Bobigny ou de Créteil, il fallait 
par exemple s’acquitter de 
700 à 1000 €.

L’accès à ce service était 
devenu quasi impossible et le 
réseau s’est engouffré dans la 
brèche. Le tarif montait à 
8 000 € pour un rendez-vous 
et un titre de séjour. Le jackpot 
était l’obtention de la nationa-
lité française : « 35 000 € », 
avait annoncé Tighri dans une 
écoute. L’homme  admet tout 
juste n’être qu’un « intermé-
diaire ». « J’amène des dos-
siers d’amis. J’essaie d’aider 
les gens pour leur ramener un 
rendez-vous », explique-t-il 
évasif. « Vous avez beaucoup 
d’amis… » raille la présidente.

Il sera retrouvé dans son 
appartement 16 dossiers de 
permis de conduire. Du bout 
des lèvres, il concède prendre 
50 € pour trouver une place 
aux candidats dans une auto-
école de Bagnolet. Dans ses 
conversations, c’est plutôt 
« 650 € pour l’inscription, 
avec obtention du permis ». Il 
peut aussi aider à récupérer 
des points. « Je rendais service 
à des personnes qui ne parlent 

93 | BOBIGNY Un chanteur algérien, des intermédiaires et des employés 
de plusieurs préfectures sont jugés pendant trois jours au tribunal correctionnel.

Le réseau régularisait des 
sans-papiers contre de l’argent

LP
/C

.G
.

Les plus lus du 
« Grand Parisien » 
sur leparisien.fr

1. Yvelines : 
l’animateur 
Bruno Guillon et sa 
famille séquestrés 
chez eux cette nuit, 
la police judiciaire 
saisie

2. « On attend 
d’en avoir entre 
300 et 400 kilos par 
cuve » : comment 
Paris vide le lac des 
Buttes-Chaumont 
de ses poissons

3. « Plus belles, 
plus parisiennes » : 
voici à quoi 
ressembleront 
désormais 
les terrasses des 
Champs-Élysées

Rédactrice en chef Laurence Allezy

Rédacteur en chef adjoint 

Hervé Dacquet

Chefs de service Frédéric Choulet, 

Olivier Debruyne, 

Jean-Philippe Gaillard

Chef(fe)s d’édition départementale

Julien Barbare (60), 

Romain Chiron (95), 

Rémy Calland (94), Florent Hélaine 

(75), Mathieu Janin (92 et 93),  

Florian Niget (91), Mickaël Sizine 

(78), Hugues Tailliez (77)

Pour contacter la rédaction 

www.leparisien.fr/contact/

Publicité les Echos-le Parisien 

Médias - Publicité départementale 

01.87.39.82.81.

Pour vendre Le Parisien 

(commerçants) 
srcdiff@teamdiffusion.fr

ftp



X CARNET ÎLE-DE-FRANCE Jeudi 28 septembre 2023

OGF - SAS au capital de 40 904 385 € - 31 rue de Cambrai 75946 Paris cedex 19 – RCS Paris 542 076 799._www.ogf.fr- Habilitation funéraire préfectorale Paris 18 75 0001 - Id TVA
FR 92 542 076 799 - Mandataire d’assurance - Info clients : 01.55.26.55.55 - N° Orias 11.059.967. www.orias.fr. *Offre valable du 14/09/2023 au 16/12/2023, pour toute commande
de marbrerie lors d’obsèques ou indépendamment d’obsèques (hors prévoyance), comprenant au moins un monument funéraire. Le coût de la pose, de la semelle, de la gravure et les
éventuels suppléments locaux (taxes ou autres) ne bénéficient pas de la remise. Offre non cumulable. Crédit photo : Carlos Ayesta . Conditions en agence ou sur pfg.fr

POUR QUE
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Avis de Décès

PARIS (75)
Tous ses amis,

ont la profonde tristesse de vous
faire part du décès de

M. Boleslas ZWOLAK
aussi appelé Bolek

survenu le samedi 23 septembre
2023, à Paris 10ème, à l’âge de 78
ans.

La cérémonie aura lieu au
crématorium du Père-Lachaise, 17
rue des rondeaux à Paris 20ème, le
lundi 2 octobre 2023, à 13H00.

IN MEMORI
75002 PARIS
01 84 80 17 70

WWW.FR.INMEMORI.COM

PABU (22)
SARTROUVILLE (78)

Nous avons l’immense tristesse de
vous annoncer le décès de

Mme Denise LE DÛ
née GUYOMARD

veuve de Francis LE DÛ

survenu à l’âge de 94 ans.

De la part de

Evelyne, Philippe, Daniel, Valérie,
ses enfants et leurs conjoints,
Ses petits-enfants
et arrière-petits-enfants,
Marie, sa soeur,
Fernande, sa belle-soeur,
Ses neveux et nièces,
Et toute la famille

La cérémonie religieuse sera
célébrée le vendredi 29 septembre
2023, à 14H30, en l’église de Pabu
(Côtes d’Armor), suivie de
l’inhumation.

La famille remercie toute l’équipe de
l’HAD Aub Santé, les infirmières à
domicile de Pabu, le personnel des
soins palliatifs du CH de Pabu et du
CHP de Plérin pour leur gentillesse
et leur dévouement.

Denise

repose à la chambre funéraire
Duégain à Pabu, 14 rue de l’Armor.

POMPES FUNÈBRES ET MARBRERIE
DUEGAIN

22200 PABU
02 96 44 07 78

WWW.POMPESFUNEBRES-AMBULANCE-
DUEGAIN.FR

SOGNOLLES-EN-MONTOIS (77)
Jean-Michel et Catherine
GUÉRANGER,
son neveu et sa nièce,
Ainsi que toute la famille

ont la tristesse de vous faire part du
décès de

M. Bernard LOISEAU

survenu aux Ormes-sur-Voulzie, le
24 Septembre 2023, à l’âge de 93
ans.

La cérémonie religieuse sera
célébrée en l’église de Sognolles-en-
Montois, le vendredi 29 septembre
2023 à 14H30, suivie de l’inhumation
au cimetière de
Sognolles-en-Montois.

Un registre à signatures tiendra lieu
de condoléances.

Cet avis tient lieu de faire-part et de
remerciements.

P.F. BRIOIS GOUAIX
PROVINS 01 64 00 03 92

BRAY-SUR-SEINE 01 64 01 07 03

ANDRÉSY (78)
Françoise et Patrick LECONTE,
Jean-Yves et Martine PRIGENT,
ses enfants ;
Virginie, Sandra et Grégory,
Nathalie et David, Guillaume et
Bénédicte,
ses petits-enfants ;
Thomas, Chloé, Théo, Yanis,
Axel, Manon, Ethan,
Jade et Rafael,
ses arrière-petits-enfants
Ainsi que toute la famille et amis

ont la tristesse de vous faire part du
décès de

Mme Raymonde PRIGENT
Née DEMARINE

survenu le samedi 23 septembre
2023, à l’âge de 91 ans.

La cérémonie religieuse sera
célébrée le vendredi 29 septembre
2023, à 10H30, en l’église de
Thourotte, suivie de l’inhumation à
15H, au cimetière N°2 d’Andrésy.

Mme Raymonde PRIGENT

repose à la chambre funéraire de
Thourotte, 84 rue de la République.

P.F. GINARD
FLEURS NATURELLES

« LE CHOIX FUNÉRAIRE »
60150 THOUROTTE
03 44 76 00 06

Remerciements
VOULANGIS (77)
LUISETAINES (77)

DONNEMARIE-DONTILLY (77)
Irina QUINOT, son épouse
Cloé et Adrien, ses enfants
Kristina, sa belle-fille
M. et Mme Jean QUINOT, ses parents
Corinne QUINOT
Sylvie QUINOT
Philippe et Catherine QUINOT,
ses sœurs, frère, belle-sœur

très touchés des nombreuses
marques de sympathie quileur ont
été témoignées lors des obsèques
de

Gilles QUINOT

remercient toutes les personnes qui
se sont associées à leur peine et les
prient de trouver ici l’expression de
leur vive reconnaissance.

POMPES FUNÈBRES BRIOIS
GOUAIX & PROVINS

01 64 00 03 92
BRAY-SUR-SEINE
01 64 01 07 03

SOISY-BOUY (77)
Joël KAMINSKI, son époux
Mme Monique LEPRESTRE, sa
maman
Joël et Monique LEPRESTRE
Hervé LEPRESTRE, ses frères,
belle-sœur
Ses beaux-frères, belles-sœurs,
Ses neveux, nièces,

très touchés des nombreuses
marques de sympathie qui leur ont
été témoignées lors des obsèques
de

Béatrice KAMINSKI
Née LEPRESTRE

remercient toutes les personnes qui
se sont associées à leur peine et les
prient de trouver ici l’expression de
leur vive reconnaissance.

POMPES FUNÈBRES BRIOIS
GOUAIX & PROVINS

01 64 00 03 92
BRAY-SUR-SEINE
01 64 01 07 03
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Le Parisien est oiciellement habilité pour l’année 2023 pour la publication des annonces judiciaires et légales par arrêté de chaque préfet concerné dans les départements : 60 – 75 -77 – 78 – 91 – 92 – 93 - 94 - 95. La tarification des annonces judiciaires et légales définie par l’arrêté du ministère de la Culture et la Communication du 27 décembre 2022 est la suivante pour les
département d’habilitation : Tarification au forfait : Constitution de sociétés civiles et commerciales : (SA) 379€ HT - (SAS) 189€ HT - (SASU) 135 € HT - (SNC) 210 € HT - (SARL) 141€ HT – (EURL) 118€ HT. Nomination des liquidateurs des sociétés civiles ou commerciales 210 € HT - CLOTURE de la liquidation des sociétés civiles ou commerciales : 106 € HT. Tarification au caractère
(espace inclus) Hors constitutions et nominations des liquidateurs et clôtures : 60 (0,189€ HT) – 75/92/93/94 (0,232 € HT) – 91 /77/78/95 (0,221€)..

Marchés

+ de 90 000 Euros

Section 1 : Identification de l’acheteur
Nom complet de l’acheteur :

OFFICE NATIONAL DES
COMBATTANTS ET DES
VICTIMES DE GUERRE

Type de Numéro national d’identification :
SIRET
N ° Na t i ona l d ’ i d en t i f i c a t i o n :
18000701500019
Ville : Paris
Code Postal : 75007
Groupement de commandes : Non

Section 2 : Communication
Lien vers le profil d’acheteur :

https://www.marches-publics.gouv.fr/?-
p a g e = E n t r e p r i s e .
E n t r e p r i s e A d v a n c e d -
Search&AllCons&id=1979567&orgAcro-
nyme=g7h

Identifiant interne de la consultation : 23.022
Intégralité des documents sur le profil d’ache-
teur : Oui
Utilisation demoyens de communication non
communément disponibles : Non
Nom du contact : Département des Achats
Adresse mail du contact :
Marches@onacvg.fr

Section 3 : Procédure
Type de procédure : Procédure adaptée
ouverte
Conditions de participation :
Aptitude à exercer l’activité professionnelle -
conditions / moyens de preuve : Voir le rè-
glement de la Consultation
Capacité économique et financière - condi-
tions /moyens de preuve : Voir le règlement
de la Consultation
Capacités techniques et professionnelles -

conditions / moyens de preuve : Voir le rè-
glement de la consultation
Technique d’achat :Accord-cadre
Date et heure limite de réception des plis

31 octobre 2023 à 12 h 00
Présentation des offres par catalogue élec-
tronique : Interdite
Réduction du nombre de candidats : Non
Possibilité d’attribution sans négociation : Oui
L’acheteur exige la présentation de variantes
: Non
Identification des catégories d’acheteurs in-
tervenant (si accord-cadre) : Le représentant
dupouvoir adjudicateur et lespersonnesayant
reçu délégation de signature ont la capacité
juridique à passer desmarchés subséquents
et des bons de commande au titre de
l’accord-cadre.

Section 4 : Identification du marché
Intitulé du marché : MISSION DE MAITRISE
D’OEUVRE POUR LA RESTAURATION DE LA
NECROPOLE DE SARREBOURG BUHL (57)
Code CPV principal
Descripteur principal : 71000000
Type de marché : Services
Description succincte du marché : MISSION
DEMAITRISED’OEUVREPOURLARESTAU-
RATION DE LA NECROPOLE DE SARRE-
BOURG BUHL (57)
Diagnostic et Missions de base
Mots descripteurs : Monuments historiques
,
Lieu principal d’exécution dumarché : 57400
Durée du marché (en mois) : 48
Valeur estimée (H.T.) :
Valeur entre : 50000 euros
Et : 139000 euros
La consultation comporte des tranches : Non
La consultation prévoit une réservation de
tout ou partie du marché : Non
Marché alloti : Non

Section 6 : Informations

Complémentaires
Visite obligatoire : Oui
Détail sur la visite (si oui) :La visite du site est
obligatoire et sera effectuée dans les condi-
tions précisées à l’article 3.4 du règlement
de la consultation.
Date d’envoi du présent avis : 26/09/2023

Identification de l’organisme qui passe le

marché :

GIE GRAND PARIS
HABITAT

33 avenue Pierre Mendès-France, 75013
Paris cedex 13

Objet du marché :
Marché de travaux en 3 lots séparés :
Lot 1 : Ravalement ITE - Gros oeuvre
Lot 2 : Menuiseries extérieures - couverture
- métallerie
Lot 3 : Ouvrages intérieurs - CVC Plomberie
- électricité
Durée du marché :
Le délai d’exécution des travaux, qui com-
prend les délais de préparation, est de :
- Tranche ferme : 12 mois, dont 2 mois de
préparation ;
- Tranche optionnelle n°1 : 6mois, dont 1mois
de préparation ;
Nombre et consistance des lots :
1 : Ravalement ITE - Gros oeuvre
2 : Menuiseries extérieures - couverture
- métallerie
3
:
O u v r a g e s
intérieurs - CVC Plomberie - électricité
Procédure de passation :
Procédure adaptée
Modalités d’attribution :
voir article 6.3 dans le règlement de
consultation
Date limite :
Date limite de réception des offres :
24/10/2023 à 17h00
Adresse Internet du profil acheteur :

https://www.achatpublic.com/sdm/ent/gen/
e n t _ d e t a i l .
do?PCSLID=CSL_2023_0jutyNhFT2

LES MARCHÉS PUBLICS
Consultez aussi nos annonces sur
http://avisdemarches.leparisien.fr

CONTACT COMMERCIAL :

01 84 21 09 27
leparisien.annonces-legales.fr

Constitution

de société

Par ASSP en date du 25/09/2023 il a été
constitué une EURL dénommée :

AD MENTO CONSEILS
Siège social : 9 place Léon Blum 75011 PA-
RIS 11 Capital : 1000 € Objet social : La so-
ciété a pour objet l’exercice de la profession
d’expert-comptable dès son inscription au
Tableau de l’Ordre des experts-comptables.
Gérance : M Mathieu WALTER demeurant 9
place Léon Blum75011 PARIS 11 Durée : 99
ans à compter de son immatriculation auRCS
de PARIS.

Création de la sasu : EB transport. Siège : 11
RUE PIERRE BONNARD 75020 PARIS. Ca-
pital : 1 €. Objet : L’exploitation de véhicules
de tourismeavecchauffeur. Président :Aman-
dineStachowiak , 11 ruepierrebonnard75020
PARIS. Durée : 99 ans au rcs de PARIS. Tout
associé a accès aux assemblées. Chaque ac-
tion égale à une voix. Cessions libres.

Divers société

WORKROOM.AI, SASU au capital de
100€. Siège social: 10 rue du commandant
léandri 75015Paris 15. 883081705RCSPA-
RIS. Le 22/08/2023, l’associé unique a dé-
cidé la dissolution anticipée de la société,
nommé liquidateur M. Marc Cohen, 10, rue
du commandant leandri 75015Paris , et fixé
le siège de liquidation et l’adresse de corres-
pondance au siège social de la Société. Mo-
dification au RCS de PARIS.

élagé production, SAS au capital de
500€. Siège social: 25 rue d’alsace 75010
Paris. 909 055 493 RCS Paris. Le
01/07/2023, les associés ont décidé la dis-
solution anticipée de la société, nommé li-
quidateur M. julien sultan, 25 Rue d’Alsace
75010Paris , et fixé le siège de liquidation et
l’adresse de correspondance au siège social
de la Société. Modification au RCS de Paris.

Aux termesd’unSSPendatedu11/09/2023,
la société LES TAXIS DU BOULEVARD DU
MIDI SARL au capital de 48000 € située 26
TER RUE NICOLAI 75012 PARIS 12 imma-
triculée au RCS de PARIS sous le numéro
301500005 a donné en location gérance à
MMOURADIANLAURENT demeurant 3 RUE
DES ALOUETTES, 91800BRUNOY un fonds

ZOOLA, SAS au capital de 3000,00€. Siège
social: 84 avenue de la république 75011Pa-
ris. 883314080RCSPARIS. Le 17/06/2023,
les associés ont approuvé les comptes de li-
quidation, déchargé le liquidateur, M. Tommy

de commerce de taxis en location partielle
composé d’une autorisation de stationne-
ment portant le numéro 780 et d’un véhicule
équipé taxi portant le numéro GF-185-MX
situé en zoned’activité du taxi parisien 75000
PARIS à compter du 26/09/2023 au
25/09/2024. Le contrat est renouvelable
par tacite reconduction d’une période de 12
mois.

Insertions diverses

AVIS
La Compagnie Européenne de Garanties et
Cautions, dont le siège social est sis 59, ave-
nuePierreMendèsFrance - 75013Paris, RCS
de Paris, N° 382 506 079, fait savoir que la
garantie financière dont bénéficiait la SAS
EXPANSION ASSET MANAGEMENT sise 4
rue de Sèze 75009 PARIS, RCSN° 803 603
968, accordée pour les activités de GESTION
IMMOBILIERE visées par la loi n°70-9 du 2
janvier 1970 et ses textes subséquents, ces-
sera trois jours francs après la publication du
présent avis.
Les créances s’il en existe, devront être pro-
duites au siège de la Compagnie Européenne
de Garanties et Cautions dans les trois mois
de cette insertion.

Guyennot, 15 Rue du 8Mai 1945 75010Pa-
ris , de sonmandat et constaté la clôture des
opérations de liquidation. Radiation au RCS
de PARIS.

Publiez votre
annonce légale
avec Le Parisien

Rendez-vous sur leparisien.annonces-legales.fr
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Formulaires certiiés
pour une annonce conforme

Attestation de parution pour
le grefe gratuite sous 1h

Aichage
en temps réel

Paiement
100% sécurisé

En vente actuellement chez votre marchand
de journaux et sur leparisien.fr/hors-serie

     68 pages   •   4,90 €     

•H I S TO I R E S DE STARS•

ENPARTENARIATAVEC

MylèneMylène??
ENQUÊTE SUR UNE ICÔNE SI DISCRÈTE

Qui esQui es--tutu

Enquêtes, interview, 
révélations...
Mylène Farmer :
le récit d’une icône. 

Nouveau hors-série
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2025 était assez illusoire. 
« C’était un contrat volontaris-
te. Tout le monde s’en dou-
tait », concède un spécialiste 
du ferroviaire.

À titre d’exemple, les nou-
veaux trains des RER E et D 
arrivent, eux, avec deux ans de 
retard, et de nombreux psy-
chodrames. Valérie Pécresse 
n’avait pas caché son agace-
ment lors de l’annonce du re-
port du calendrier, qualifiant le 
contrat de « naufrage indus-
triel ». Les RER NG (nouvelle 
génération) commencent 
seulement à être testés sur la 
ligne E et ne sont pas prévus 
avant début 2024 sur la D.

Mais les usagers du RER B 
auraient eu grand besoin d’un 

peu d’espoir. Ces trains de 
104 m de long compteront 
1 070 places assises, soit 20 % 
de plus que le matériel roulant 
aujourd’hui. Surtout, les 
146 rames de nouvelle géné-
ration, à deux niveaux et per-
mettant de circuler d’un bout à 
l’autre, offriront de meilleures 
conditions de trajets, avec no-
tamment la climatisation.

Déjà, en mai, le projet de ré-
novation de 31 vieux RER B a 
été abandonné, après des re-
tards trop importants. Dix ra-
mes ont été rénovées. Les 
15 autres ne bénéficieront que 
d’« un coup de propre », a mi-
nima, le temps de patienter 
pour avoir les nouveaux 
trains. Ce contrat d’environ 

100 millions d’euros visait à 
agrandir les rames en fin de 
vie pour les doter de 312 pla-
ces assises au total au lieu de 
216, de caméras, de nouveaux 
éclairages et de la ventilation 
réfrigérée, pour… 2018. Mais 
de nombreux aléas ont poussé 
IDFM à tirer un trait sur le su-
jet : « C’est un scandale vivant ! 
Ce contrat n’a pas été respecté 
par Alstom », pestait Valérie 
Pécresse.

Des usagers 
songent à déménager
Ces retards interrogent aussi 
pour les nombreux métros 
que doit construire l’entrepri-
se : « Nous représentons 10 % 
du carnet de commandes 

a
En cinq ans, 
nous sommes passés 
en moyenne 
de quarante minutes 
à soixante minutes 
entre Saint-Rémy 
et Châtelet
Gildas, usager régulier de la ligne

Marion Floch

LES ALERTES aux punaises 
de lit n’en finissent plus de se 
multiplier. Après les cinémas 
cet été, un TGV dimanche der-
nier, voilà que les métros pari-
siens seraient touchés. Ce 
mercredi matin, le conducteur 
d’un métro de la ligne 8, qui 
relie Créteil à Balard, a déclaré 
avoir aperçu des punaises de 
lit dans sa cabine.

Si la RATP confirme un si-
gnalement concernant la sus-
picion de la présence du para-

site, elle assure qu’« à ce jour, 
aucun cas avéré de punaises 
de lit n’a été constaté dans nos 
matériels (métro, RER, tram-
way et bus)  ». Mais, par mesu-
re de prévention, « conformé-
ment au protocole prévu, le 
train concerné a été sorti du 
service commercial pour être 
expertisé. Il sera traité par une 
entreprise spécialisée si la 
présence du nuisible est avé-
rée », ajoute la RATP.

Après avoir été averti du si-
gnalement, le syndicat Force 
ouvrière (FO) a demandé à la 

direction des transports en 
commun franciliens que les 
locaux du personnel et tous 
les métros et RER soient trai-
tés. Avec, en priorité, les li-
gnes 7, 8 et 13 en raison du tis-
su dont sont faits les sièges des 
cabines de conduite. Soit entre 
500 et 1 000 trains.

Pour Samy Ouaxel, mem-
bre de la commission santé, 
sécurité et conditions de tra-
vail (CSSCT) de la RATP, « il ne 
faut pas attendre qu’une alerte 
soit donnée à chaque fois pour 
agir. On sait qu’il y a une re-

crudescence des punaises de 
lit dans la capitale. On doit faire 
quelque chose, sachant que 
les transports sont utilisés tous 
les jours par des millions 
d’usagers.  » Mais est-ce faisa-
ble de traiter un train entier 
contre les punaises de lit  ?

Deux traitements possibles
Selon Jean-Michel Berenger, 
entomologiste spécialisé dans 
les punaises de lit à l’institut 
hospitalo-universitaire Médi-
terranée Infection de Mar-
seille, deux modes d’action 

existent  : « Le procédé chimi-
que consiste à vaporiser du 
produit insecticide sur les siè-
ges, à deux reprises. Les œufs 
résistent au premier passage, 
donc il faut traiter une seconde 
fois. Entre les deux, il est pos-
sible de refaire circuler les 
trains.  » La seconde option se 
résume à placer les trains 
dans des tunnels chauffants. 
Cette méthode est radicale car 
les punaises et les œufs ne 
survivent pas aux températu-
res extrêmes.

En cas de présence du pa-

rasite, le meilleur moyen de 
se protéger est d’emballer ses 
affaires dans un sac en plasti-
que ou d’utiliser un spray ré-
pulsif de type antimoustique. 
Et de surtout s’inspecter en 
partant  : « La vigilance fait 
partie de la prévention  », rap-
pelle Jean-Michel Berenger. 
De son côté, la RATP rappelle : 
« Nous effectuons des traite-
ments ponctuels, en curatif ou 
en préventif, avec des insecti-
cides pour lutter contre les 
nuisibles tels que les cafards 
et les fourmis.  »

MÉTRO | Ces insectes hématophages auraient été vus ce mercredi matin par un conducteur. Le syndicat 
Force ouvrière (FO) de la RATP demande que toutes les rames soient désinfectées.

Des punaises de lit aperçues sur la ligne 8

Jila Varoquier

ATTENDRE une amélioration. 
Encore et toujours. C’est tout 
ce qu’il reste aux usagers du 
RER B. Mardi soir, convié par 
Valérie Pécresse, présidente 
d’Île-de-France Mobilités 
(l’autorité qui organise les 
transports dans la région pari-
sienne), Alstom a annoncé un 
nouveau retard sur la cons-
truction des MI20, les trains à 
deux étages promis en 2025 
sur le RER B.

Il faudra patienter treize 
mois supplémentaires, « au 
moins », précise Valérie Pé-
cresse, en raison du retard pris 
dans la phase de développe-
ment. Soit une livraison des 
premiers matériels en 2027. 
« Nous avons dû surmonter 
des défis techniques plus 
compliqués que prévu, se jus-
tifie Henri Poupart-Lafarge, di-
recteur général d’Alstom. 
Nous partons d’une feuille 
blanche, le MI20 est un maté-
riel nouveau. » Le vaudeville 
autour de la commande en 
2021, lors du rachat de Bom-
bardier par Alstom, a aussi 
freiné le calendrier de plu-
sieurs mois.

Une nouvelle désillusion 
qui n’est pas une surprise
Cette nouvelle désillusion 
pour les voyageurs n’est mal-
heureusement pas une sur-
prise. Il faut en moyenne cinq 
ans pour concevoir, fabriquer, 
homologuer et tester un nou-
veau train. La promesse de 

d’Alstom », souligne Valérie 
Pécresse .  À  savoir ,  les 
MP14 pour les lignes 14, 11 et 4, 
mais aussi tout le programme 
de renouvellement des lignes 
10, 7, 13, 12 ou 8. « Nous allons 
sans doute réfléchir autre-
ment pour le prochain contrat 
de renouvellement des trains 
du RER C », ajoute la prési-
dente de la région.

En attendant, des usagers 
avouent songer très sérieuse-
ment au déménagement, 
comme Gildas. Il habite Saint-
Rémy-lès-Chevreuse (Yveli-
nes) et se rend plusieurs fois 
par semaine dans le VIIe ar-
rondissement parisien. Las de 
ces trajets d’une heure et de-
mie, il raconte la crainte d’un 
incident qui peut paralyser sa 
ligne au retour, la fatigue des 
trajets passés debout depuis 
Massy-Palaiseau : « En cinq 
ans, nous sommes passés en 
moyenne  de quarante minu-
tes à soixante minutes entre 
Saint-Rémy et Châtelet ». Plus 
souvent une heure trente, voi-
re deux heures, en cas d’inci-
dent : « Ce n’est plus possi-
ble. » En juillet, le RER B était 
encore le dernier en termes de 
ponctualité, avec seulement 
85,23 %— derniers chiffres 
disponibles. Soit quatre points 
de moins que son objectif.

RER B | Prévus initialement pour 2025, les 146 MI20 à deux étages n’arriveront finalement pas avant 
2027. Un nouveau coup dur pour les voyageurs de la ligne la moins ponctuelle du réseau francilien.

La livraison des nouveaux trains 
prend encore du retard

Construits par Alstom, 

les MI20 sont les futurs trains 

du RER B à deux niveaux 

devant offrir de meilleures 

conditions de voyage.
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